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Préface 
 

 Toute politique nait, d’abord, dans la parole et toute réalité trace ses contours à travers le 
discours mais ne se confirme ou s’infirme qu’à partir de sa réalisation. La politique libanaise est 
principalement faite de discours déroutants et de promesses à consistance éphémère beaucoup plus 
que de projets édifiants ou d’actions de soudage civil. 
Aussi, pourrions-nous imaginer la quantité de paroles qui fusent tous les jours dans l’espace auditif et 
visuel des libanais, vu le nombre considérable d’Institutions politiques, religieuses voire 
confessionnelles qui encombrent le paysage de notre petit pays.   
 Depuis que les discours des politiciens – et de ceux qui gravitent dans leurs orbites – 
engendrent de manière consciente ou inconsciente, volontaire ou involontaire, des différends de tout 
ordre entre les libanais, depuis que nous savons que la parole est elle-même acte, nous avons cherché 
à sonder cette parole et voir quel impact a-t-elle sur le citoyen libanais et par conséquent sur l’unicité 
de son identité.  
 Se trouvant pris au centre – ou au piège – d’un tourbillon d’enjeux multiples prétendant servir 
ses intérêts, le peuple libanais a développé une schizophrénie existentielle tellement il voit ou entend 
la chose et son contraire, ce qui, forcément, entame l’essence même de son identité profonde ne 
sachant plus qui il est vraiment.  
 Notre ouvrage s’est donc proposé de mettre sous lumière cette consentante relation fatale 
entre l’identité citoyenne et le discours politique. A cet effet, nous avons adopté une approche 
sémiolinguistique pour traiter la substance politique.  
L’étude commence par un cadre conceptuel qui met l’accent sur la complexité dynamique et 
relationnelle du processus de la construction identitaire comme sur les spécificités du discours 
politique dans leur relation avec les représentations sociales et à la façon dont les discours deviennent 
indicateurs d’identités. 
Par la suite, nous avons pris appui sur les outils de la sémiotique et de la sociolinguistique pour 
creuser les discours des leaders politiciens libanais. Nous avons choisi la période des élections 
parlementaires de 2018 où nous avons tenté de dresser une ébauche d’inventaire de leurs procédés 
linguistiques et discursifs afin de pouvoir analyser, en toute objectivité, leurs manipulations 
langagières, aux sens propre et figuré.  
 En aidant ainsi à développer la capacité de déceler les astuces oratoires de ceux qui les prononcent, 
le projet particulier de ce livre serait de pondérer chez les récepteurs de discours politiques 
l’adhésion instantanée à un certain discours aussi bien que l’aversion passionnée à l’égard d’un 
autre. 
Aujourd’hui, à la veille des élections de 2022, là où l’entité même du Liban en danger, il serait 
intéressant de noter que les discours et les figures sont toujours les mêmes. Presque. Cette logorrhée, 
disparate et inefficace, redondante dans son impuissance, serait-elle l’autre ou la vraie face de 
l’identité libanaise ? 

À l’origine, ce travail, fut un projet de recherche soutenu par l’Université Libanaise et par le 
CNRS. Cette recherche a duré trois ans et elle constituera la pierre angulaire d’un futur programme 
informatique permettant de reconnaître les stratégies linguistiques et, par conséquent, les « desseins » 
politiques de ceux qui nous gouvernent « en un simple clic ».  
 Qu’il me soit permis de saluer les efforts des linguistes, membres de l’équipe, qui ont 
collaboré avec enthousiasme à cette recherche malgré des difficultés de toutes sortes qui ont 
accompagné le travail dès ses débuts, notamment, Dr. Dalal DANOUN pour son dévouement et sa 
persévérance.  
Nous espérons, enfin, que cet ouvrage serait d’une certaine utilité académique pour les étudiants en 
matière d’analyse de discours et contribuerait, tant soit peu, à dissiper, de manière raisonnée, les 
brumes de désunion causées par les discours bruyants, souvent vains, de nos politiciens. 
 
                                                                            Wafa BERRY HAJJ, Coordonnatrice du projet  
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Résumé   
Existe-t-il une ou plusieurs identités libanaises ? Quelle est la réalité de cette image d’un             

« pays exception », reprise dans différentes expressions politiques ? Prenant appui sur les 

outils de la sémiotique et de la sociolinguistique, ce projet tentera à travers l’analyse du 

message politique de répondre à cette question centrale : quelle(s) identité(s) 

transparai(ssen)-t-il(s) à travers l’attitude politique actuelle verbale et visuelle ? Si 

différenciation il y a, quels seraient ses procédés discursifs ? Autrement dit, quelles identités 

politiques et sociales prôneraient les politiciens libanais et comment procèderaient-ils ? 

Nous nous proposons de recueillir un corpus politique (visuel et verbal) qui permettra de 

démontrer in fine comment, par le biais d’une certaine « inflation » ou « apesanteur » 

sémantique et visuelle, l’emphase politique favoriserait (explicitement ou implicitement) 

une fracture identitaire et sociale. Ce projet aura ainsi pour objectif de décrire et d’analyser 

les procédés politiques en question et de dresser l’ébauche d’un inventaire de procédés 

discursifs auxquels recourent des politiciens libanais. Cet inventaire constituera la pierre 

angulaire d’un futur programme informatique permettant de reconnaître les stratégies 

linguistiques et, par conséquent, les « desseins » politiques de ceux qui nous gouvernent « 

en un simple clic ». 

 

ثحبلا صخلم  
 ةیسایس ءاراو تاباطخ قایس يف دری امك "دیرفلا دلبلا" اذھ ةقیقح يھ امو ؟تایوھ ةدع وا ةدحاو ةینانبل ةیوھ كانھ لھ

 عورشم لواحیس ،اذل ،ةینوقیلااو ةیغلابلا روصلا ىلع اھرثكا ىنبُت نانبل يف ةیسایسلا لئاسرلا نا ،مولعم وھ امك ؟ةفلتخم

 )تا( ةیوھلا يھ ام :يلاتلا لاؤسلا ىلع بیجی نا ،ةیعامتجلاا ةینسللااو ءایمیسلا ملع تاودا نم اقلاطناو اذھ ثحبلا

 نم مھلااو ؟نانبل يف ينوقیلااو ينسللاا ،يلاحلا يسایسلا يباطخلا فقوملا للاخ نم حشرت يتلا ةیعامتجلااو ةیسایسلا

 ،راطلإا اذھ يف ؟ينانبللا ءامتنلااو ةیوھلا ةمذرش ىلإ وا دیحوت ىلا يدؤت يتلا ةیوغللاو ةیباطخلا بیلاسلاا يھ ام كلذ

 مادعنا" نم لاحو ةغلابملاو مخضتلا ضعب دوجو نھربنل اھلیلحتو )ةینوقیاو ةیناسل( ةیسایس ةنودم عمج ىلع لمعنس

 ةیعامتجلااو ةیسایسلا ةیوھلا يف خرش قلخ يف ينمض وا ينلع لكشب مھسی يذلاو ينانبللا يسایسلا باطخلا يف " ةیبذاجلا

 نیینانبل نییسایسل ةیباطخ تابراقمو تایجیتارتسلا قیثوتو لیلحتو فصو ىلا اذإ ثحبلا اذھ فدھی .نیینانبللل ةدحوملا

 بیلاسلاا ةیلیصفت ةحئلا عضو متیس كلذل .)...ةیصنلا ةیدھشملل ةیفاقثلاو ةیعامتجلاا ةیفلخلاو يللادلاو يمجعملا لقحلا(

 ةیتامولعم ةیجمرب ءانبل ةیواز رجح لابقتسم ةحئلالا هذھ نوكتو ةینانبللا ةیسایسلا ةایحلا يف ةلمعتسملا ةیلصاوتلاو ةیوغللا

 ." رز ةسبك"ب كلذو نیینانبللا مكحی نمل ،ةیسایسلا فادھلاا ىلع يلاتلابو ،ةیوغللا تایجیتارتسلاا ىلع فرعتلاب حمست
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INTRODUCTION GÉNÉRALE 

 
Dans ce pluriel petit pays qu’est le Liban qui compte à lui seul dix-huit 

communautés religieuses suivies chacune de ses représentants spirituels, politiques voire 

institutionnels, la question identitaire a toujours été au cœur du débat inter et 

intracommunautaire sur l’État-Nation. Un débat qui, à plusieurs reprises, a débouché, 

comme il est connu, sur des conflits armés, presque dictés par le contexte de ce pays dont la 

diversité est, paradoxalement, la raison d’être. La question n’a toujours pas été résolue pour 

autant.  

 Si cette diversité ou l’idée même d’un « vivre ensemble » est si louable, nous ne 

savons que très bien les difficultés qu’elle pose ! Ces tensions sont palpables aux différents 

niveaux de la société libanaise. Des tensions qui ont, donc, souvent trouvé la rue pour terrain 

de leur règlement.  

À l’origine de ces tensions, le contenu (verbal et visuel) de l’expression politique 

elle-même. Pour s’en apercevoir, il suffirait de faire le lien entre les discours des différents 

politiciens influents sur la scène nationale et les réactions qu’ils suscitent dans la rue.  Ces 

réactions peuvent être plus ou moins conséquentes selon les enjeux. Ces constats sont donc 

ceux de l’impossibilité du Liban de se construire une identité commune. Cité, en effet, 

dans les plus anciens des livres « sacrés », le Liban est tour à tour une partie intégrante du 

pays de Canaan, le pays des Phéniciens, une province romaine, une terre arabe, un émirat 

ottoman autonome ou « petit Liban », un territoire sous mandat français, un pays indépendant 

ou le « Grand Liban ». Ce pays mosaïque qui garde dans ses « gènes » des traces des 

multiples civilisations qui se sont succédées sur son territoire, est en soi un fait original et, 

certes, une « exception ». Toutefois, la portée « positive » d’une telle exception si valorisée 

est pour le moins à nuancer, du fait des conflits identitaires successifs qui ont fait et font 

toujours partie intégrante de l’histoire du pays. Il s’agit en effet de points de vue, pour le 

moins divergents créant une fracture entre les différentes composantes de la société 

libanaise et rendant ainsi impossible la naissance d’une véritable identité citoyenne, 

commune à tous les Libanais. Négligeant toute visée réelle de rassemblement national, 

l’expression politique libanaise serait devenue un facteur de « désunion » identitaire, 

l’endroit meme où celle-ci se cristallise.  Les expressions politiques portent en elles, donc, les 

germes d’une escalade (ou une reprise de cette dernière), engendrant ainsi une fracture encore 
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plus profonde qui se traduit souvent par des manifestations de violence qui outrepasseront la 

seule violence verbale. 

Les points de désaccord entre Libanais ne seraient-ils pas l’expression de lectures 

opposées que font les membres des différents partis politiques, « arbitres » de la paix civile ?  

 Une fois donc diagnostiqués, les points de désaccord appellent des solutions, comme 

à titre d’exemple l’amalgame, non pas de différentes identités pour le Liban, mais celui 

de plusieurs composantes identitaires reconnues comme telles et transcendant les 

clivages communautaires au profit d’une identité citoyenne commune et 

constitutionnelle. Ce qui n’a jamais été véritablement le cas au Liban. 

 Les dernières élections présidentielles françaises peuvent être ici prises pour exemple, 

puisque face aux intentions, formulées dans des discours politiques devenus un programme 

électoral jugé pour le moins comme « radical », d’un parti d’« extrême » droite ; nous avons 

assisté en France à un lever de bouclier majoritaire (citoyen et politique) que l’on nomme « 

front républicain », en ce sens qu’il ne faille en aucun cas mettre à mal les principes du vivre 

ensemble à l’intérieur de cet État ni avec son voisinage européen.  

Le recueil du corpus politique (visuel et verbal) dans notre projet, suffisamment 

représentatif de ce constat, permettra de faire montre du maintien et de la pérennisation, 

comme conséquence, de ladite fracture entre Libanais. De ce constat est née notre idée d’une 

contribution autour des objectifs spécifiques suivants : une banalisation des emphases 

politiques itératives, une vulgarisation et une démystification par le biais de l’analyse 

linguistique et sémiotique de l’Image que certains politiciens cherchent à véhiculer et à 

nous faire imposer leur vérité comme absolue. La polémique identitaire, d’ailleurs, est 

intimement liée au choix des intérêts politiques libanais et le thème de l’identité revêt, de fait, 

une grande importance. Ainsi, à juste titre, Sahnoun (2016 : 370), citant lui-même Ghiglione 

(1974), indique que le discours politique est un « discours d’influence produit dans un monde 

social », employé par les locuteurs dans le but d’« agir sur l’autre pour le faire agir, le faire 

penser, le faire croire ». [Par conséquent] le discours politique est centré sur l’autre, le 

destinataire », et […] correspond à la fonction conative, telle que définie par Jakobson, 

fonction dominante dans les discours visant à produire un certain effet sur le récepteur ». La 

surenchère du discours politique libanais fera l’objet, dans ses procédés linguistiques, d’un 

inventaire des expressions, figures de style, lexique, tournures les plus utilisées dans le 

marché politique libanais. Aussi, ces conflits sont également nés des interprétations 

controversées, car communautarisées, de l’histoire du Liban. Chaque communauté a en effet 

sa propre lecture. Cela a eu pour conséquence l’absence d’un manuel scolaire d’histoire « 
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unifié » (tendant du moins vers une analyse des faits historiques contemporains plus 

objective). 

Décommunautariser la lecture de l’histoire est sans doute l’une des propositions dont la 

concrétisation est à notre sens un défi que le Liban, en tant que Nation, doit impérativement 

relever.  

 

Méthodes et techniques 

Nous avons cherché dans la première phase du travail à constituer une base de corpus 

de nature politique à Beyrouth et dans différentes zones au Liban (Grand Beyrouth, au 

Sud, au Nord et à la plaine de la Béqaa) pour documenter les usages langagiers et visuels, 

déployés par les politiciens libanais. La réalisation du corpus implique la réalisation d'un 

terrain ethnographique, reposant sur une connaissance du contexte social, et soucieuse 

d’identifier des activités situées qui soient à la fois satisfaisantes pour les visées du corpus et 

documentables par des chercheurs (Mondada, 2006). Pour documenter les usages langagiers 

des politiciens libanais, notre approche s’est fondée prioritairement sur les principes 

théoriques et méthodologiques de l’analyse des facteurs sociolinguistiques classiques 

(variations diachroniques; diatopiques; diastratique ; diaphasiques), cf. Gadet 2003), 

ceux de l’analyse sémiotique et ceux de l’analyse du discours. 

 

Une approche théorique de la sémiotique de l'Image politique ainsi que de 

l’analyse du discours se sont avérées indispensables pour introduire l’analyse de notre 

corpus. Le recueil et le classement de ce corpus a été fait pendant la première phase du projet 

à partir trois types de données à savoir ; l’image (différents types d’affiches de promotion 

politique), les slogans politiques (slogans représentant un politicien et/ou sa politique) et le 

discours des politiciens libanais pendant la campagne électorale (2018). 

La deuxième phase a été consacrée à l’étude et à l’analyse des données selon le 

modèle de la Dynamique des forces abordée par Leonard Talmy (1988) qui rapporte la 

manière d'interaction de différentes entités par rapport à des forces préservées dans le 

temps ou ponctuellement provoquées. Parmi les situations présentées dans ce modèle 

concernant l'usage de forces, nous trouverons la résistance à une force, le dépassement 

de cette résistance, le blocage d'une force, la suppression de ce blocage, et ainsi de suite. 

Nous avons profité de ce modèle pour étudier la capacité de structurer le langage du point de 

vue de l'influence d'une situation sur une autre. Sur un corpus transcrit des discours 

politiques, nous avons tenté d'organiser une classe non exhaustive d'expressions et d’actes 
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de parole catégorisées selon leurs valeurs sémantiques. Ces derniers ne sont pas 

exclusivement liés par des interactions dues à des forces physiques mais aussi, par des 

interactions psychologiques et sociales perçues comme des pressions psychosociales. 

D’abord, nous avons cherché les liens sémantiques dans notre corpus selon les primitives de 

déclenchement en se basant parallèlement sur le modèle de la Grammaire applicative et 

cognitive. Ce modèle aborde le champ sémantique de l'action en privilégiant la notion 

d'agent. La différence entre les deux modèles, la dynamique des forces et la Grammaire 

applicative et cognitive réside dans le fait que le premier s'adresse à des jeux d'oppositions 

sémantiques binaires, tandis que le deuxième s'intéresse aux situations statiques, 

cinématiques et dynamiques. Ensuite, nous avons tenté d’exposer les différents types de 

confrontation pouvant exister entre les situations non statiques. Les rapports établis entre les 

situations sont basés sur l'interaction entre deux acteurs : l'agoniste et l'antagoniste. 

 

 Notre projet s’est proposé de jeter la lumière sur les adjuvants iconographiques et 

discursifs auxquels recourent les politiciens libanais dans leur dessein de nous faire 

adhérer à leur politique et par conséquent à leur identité idéologique. Ce travail 

débouchera sur une étude inédite, théorique et appliquée du rôle du discours politique dans 

l’union ou la désunion des libanais, et, par conséquent, de leur cohésion identitaire. 

Notre analyse linguistique nous permet de constituer des ressources linguistiques (sous 

forme d'une base de données) utilisables dans des programmes de traitement 

informatiques, pour un processus de filtrage automatique des textes, une extraction 

d'informations, annotation automatique et une indexation à partir d'annotation 

sémantique de documents relatifs à plusieurs domaines.  

 

 Au niveau académique, ce projet constitue une référence dans l’analyse du discours 

libanais. Il a fait travailler un groupe d’étudiants sur la transcription du discours et les a initiés 

aux pratiques de collecte et de tri des données. Les différentes ressources 

linguistiques sont directement exploitables dans des applications didactiques pour la langue 

française et arabe, pour des cours universitaires à objectif spécifique (Faculté 

d'Information, Faculté de droit et des Sciences politiques, etc.) ou dans une étude de la 

structuration des terminologies. 

 

Au niveau social, ce projet aurait le mérite de démystifier une bonne part du 

discours politique libanais manipulateur et de démontrer à nos concitoyens les rouages 



15 
 

du discours persuasif (visuel et verbal) et les astuces discursives qui nous chauffent et 

nous montent parfois les uns contre les autres effritant notre identité commune au lieu 

de la souder, que le tout est question, non pas de sincérité et spontanéité, mais, de 

stratégie communicative qui se répète d’un politicien à un autre.  
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CHAPITRE I 

 

La construction de l’identité nationale  
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Chapitre I 

La construction de l’identité nationale 

 

 
À la veille des changements technologiques et sociaux et à l’entrée dans l’ère 

démocratique de l’industrialisation et de l’urbanisation, de nouvelles formes de vie sociale 

et de rapports sociaux émergent continûment. Faisant partie du débat idéologique moderne, 

l’histoire de l’identité nationale et de sa construction est déterminée par des enjeux 

politiques visant à structurer la vie sociale qui n’existe qu’en reflet d’une altérité. Tout en se 

nourrissent de la diversité des expériences et tout en considérant la pluralité linguistique et 

culturelle comme un facteur d'enrichissement, l’idée de la « nation » et de l’identité 

nationale évoluent constamment au fil du temps. Dans le but de montrer comment s’effectue 

concrètement ce travail de construction des identités nationales (individuelles, collectives, 

mixtes) au Liban, nous allons examiner, dans ce qui suit, ce travail de construction sous ses 

différentes dimensions : sociales, culturelles et stratégiques.    

 

1. Définition de la nation  

 
Compte tenu de la masse de littérature sur ce sujet, nous avons choisi de discuter 

uniquement des interprétations théoriques de l'identité qui semblent nécessaires à la 

compréhension conceptuelle des phénomènes inhérents à notre problématique.  

Spécialiste de la littérature populaire et du régionalisme, Anne-Marie THIESSE définit 

la nation dans son ouvrage intitulé La création des identités nationales comme étant « une 

fiction bien fondée, non pas du fait de ses fondements historiques, mais en raison de 

l'adhésion collective à cette fiction […] adhésion qui ne naît pas d'un sentiment spontané 

mais d'un long travail d'inculcation » (cité par SAPIRO, 1999, p.187).  
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Figure 1 : Définition de la nation d’après Anne-Marie Thiesse 

 

L’auteure souligne également que la nation « naît d’un postulat et d’une invention. 

Mais elle ne vit que par l’adhésion collective à cette fiction » (1999, p.14). La citation ci-

dessous illustre que la formation des nations est étroitement liée à la modernité sociale et 

économique et accompagne l’évolution des processus de production, des marchés et des 

échanges commerciaux.  

Les nouvelles formes de la vie économique « exigent la constitution d’ensembles plus vastes 

que les États-nations. »  (THIESSE, 1999, p.14). Ainsi les nations se définissent-elles par un 

patrimoine symbolique qui correspond à « un lien mystique entre des personnes et un lieu, une 

relation immuable entre les citoyens et leur pays » (RANEY, 2013, p. 21). L'appartenance à 

une nation induit dans la plupart des esprits « l'idée d'une filiation issue de grands ancêtres et 

semble ainsi remonter à la nuit des temps. » (TABOADA-LEONETTI, 2000, p.1)  

 

La plupart des recherches en Sciences Politiques consacrées au patriotisme 

considèrent que celui-ci est utilisé, voire suscité par les États « pour générer un attachement 

au groupe national dans le but de construire une communauté politique unie. » (RANEY, 

2013, p. 21)  

 

Cependant, d’après Tracey Raney (2013), la loyauté, l’intégrité du groupe, l’amour 

et la fierté sont des émotions profondes susceptibles d’inciter les individus à agir d’une 
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manière qui n’est pas toujours conforme à leurs propres intérêts (payer des impôts, voter ou 

s’engager dans l’armée).   

 

2. De l'identité à l'identité nationale 

L'identité a été le sujet d'une grande variété de discussions logiques philosophiques, 

psychologiques (en sens social et développemental), sociologiques, politiques. 

Formellement et logiquement, le mot « identité » est un terme relationnel qui se définit 

comme étant la liaison entre deux ou plusieurs entités liées d'une manière qui défend la 

similitude ou l'égalité. (CILLIA et al., 2009)  

Si l’on devait utiliser cette définition de l’identité en référence au « réel » des objets, 

des individus ou des groupes de personnes, on rencontrerait immédiatement un nombre 

d'objections. En premier lieu, l’impossibilité de l’existence d’un tel critère de similitude 

absolue lorsqu'il s'agit de membres d'un groupe. De plus, l'idée intenable de la stabilité d'un 

individu parce que les gens changent constamment au cours de leur vie, que ce soit 

physiquement, psychologiquement ou socialement. (CILLIA et al., 2009) En d’autres termes, 

le concept d'identité ne signifie jamais rien de statique ou d’immuable, mais représente 

plutôt un ensemble d’éléments et de processus situés dans l'écoulement du temps – en 

constante évolution – aussi bien pour toutes les formes d'identités personnelles que sociales.  

Par conséquent, ce concept statique de l’identité prôné par Martin (1995) suggère à 

tort que les gens appartiennent à une unité collective intrinsèque solide et immuable en raison 

d'une histoire qu'ils ont soi-disant en commun, et qu'ils se sentent ainsi obligés d'agir et de 

réagir en groupe lorsqu'ils sont menacés. Compris de cette façon, ce concept est donc 

incapable d'expliquer pourquoi les acteurs sociaux impliqués agissent d’une telle 

manière et comment de tels conflits politiques et militaires pourraient survenir. Étant 

donné l'hypothèse d'homogénéité et de constance, cette définition n’est pas en mesure de tenir 

compte de la complexité ethnique du phénomène (mythes, souvenirs, culture de masse, etc.). 

Une définition plus complète de l'identité devra ainsi être considérée. 

 

 La théorie philosophique de l'identité de Paul Ricoeur (1992) accorde toute une 

grande importance à la complexité dynamique et relationnelle du processus de la 

construction identitaire. Ainsi, nous aimerions donner, dans ce qui suit, une description 

générale des bases de la théorie de Ricoeur (1992), car elles sont importantes pour la 

conceptualisation de l'identité dans notre projet de recherche. 
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Ricoeur (1992) distingue, d’abord, entre deux sous-composantes : l'identité comme 

une similitude et l’identité comme un égoïsme. Il caractérise la similitude comme étant un 

concept de relations et de corrélations. Il divise la structure conceptuelle de la similitude en 

trois composantes sémantiques : d'abord, l'identité numérique qui dénote l'unité – le 

contraire de la pluralité. Ensuite, l'identité qualitative qui correspond à une ressemblance 

extrême d’éléments si similaires qu'ils sont interchangeables sans différence notable.  Ce 

second critère prédomine à chaque fois que la croissance et le vieillissement agissent comme 

des facteurs de divergence, de variabilité, de discontinuité, d’instabilité, de dissemblance 

ou de diversité culturelle. Par conséquent, les notions de la similitude et de l'individualité 

s’entrelacent dans une relation dialectique réversible comme le passé et l'avenir communs 

sont décisifs pour la constitution de toute identité nationale. Ainsi la notion d’identité 

narrative fonctionne-elle comme un intermédiaire entre ces deux éléments identitaires dans 

l'ordre de la temporalité, oscille-t-elle entre les deux pôles d'identité et intègre-t-elle les 

éléments changeants et dynamiques dans un cadre temporel permanent. (CILLIA et al., 

2009) 

 

Claude Lévi-Strauss voulait bien faire sortir la notion d’identité du « ghetto » dans 

lequel il la voyait enfermée par la réification d’une seconde nature, par une théorie du sujet 

et de ses habitus, par l’utilisation existentialistes des sciences sociales. Pour Lévi-Strauss, le 

projet « n’[est] pas de ''vivre'' l’identité, mais de la ''connaître'' ». (DENIEUIL, 2009, pp. 92-

93) 

La nation est une « communauté politique imaginée » (HOLLIDAY, 2010, p.3) Son 

caractère contingent et imaginaire permet d’aiguiser la conscience dogmatique au sein 

d’une coexistence pluraliste constituée de divers groupes ethniques, communautés 

linguistiques et religieuses. L’appartenance à une même identité nationale impose des 

critères non civiques tels que : l'origine ethnique, l'accent, la naissance et l'ascendance 

(SOULE et al., 2011)   

Par ailleurs, pour l’anthropologue Maurice Godelier (2011), l’identité c’est « la 

cristallisation à l’intérieur d’un individu des rapports sociaux et culturels au sein desquels 

il/elle est engagé(e) et qu’il/elle est amené(e) à reproduire ou à rejeter. On est le père ou le 

fils de quelqu’un par exemple et cette relation à l’Autre définit le rapport qui existe entre 

nous et en même temps en chacun de nous, mais sur un mode différent : le père n’est pas son 

fils. » (GODELIER, 2011, p.5). 
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 Cependant, comme l’identité est intérieurement vécue par les individus et touche à 

leur sensibilité profonde et à leurs émotions, ainsi, on peut aisément manipuler par des 

enjeux sociétaux dans le monde politique ou autre. Les identités, elles, continuent à se 

disputer dans les quatre coins du monde, et la tension monte parfois jusqu’à de cruels 

éclatements. Au moyen de cette opération narrative qui sert de médiateur entre la 

concordance et la discordance, un concept dynamique d'identité se forme qui comprend 

également le concept de transformation. (CILLIA et al., 2009)  

 

Néanmoins, cette unité est menacée par des rebondissements inattendus le long du 

processus de discordance. Les constructions identitaires ne sont donc pas des structures 

parfaitement libres. Lorsque le comportement des leaders politiques s’éloigne trop du modèle 

attendu, « il devient difficile de reconstruire un sens pertinent pour la situation, la 

communication risque d’être rompue » (MARTEL, 2018, p.66) 

 

3. Les différents types d’identités  

 
L’objet d’identification des identités collectives – contrairement aux identités 

individuelles – n’est pas associé à des individus, mais plutôt à des groupes, des 

organisations, des classes et des cultures. L'élément qui relie ces deux perspectives est le fait 

qu'elles conçoivent toutes deux des caractéristiques identitaires des objets individuels et 

collectifs comme étant défini de l'extérieur. (CILLIA et al., 2009)  

 

Cette idée nous amène à la notion d’identité multiple qui suppose que des individus 

ainsi que des groupes collectifs tels que les nations sont à bien des égards des hybrides 

d’identité, et donc l’idée d’une identité pure homogène tant au niveau individuel que collectif 

est une FICTION et une ILLUSION trompeuses.  
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Figure 2 : Les différents types d’identités 

 

Les membres de toute société disposent d’un large éventail de sources 

d'identification : régionale, suprarégionale, culturelle, linguistique, ethnique, religieuse, 

sexuelle, politique, en fonction du contexte qui compose aussi son identité multiple. 

Néanmoins, quand les différentes identités sociales se chevauchent, ces identités multiples 

représentent un potentiel correcteur qui peut contrecarrer les pratiques d'exclusion, de 

différenciation, et de discrimination. (CILLIA et al., 2009) 

 

4. La construction des identités nationales  

Selon Anne-Marie Thiesse (1999), la nation et l’identité nationale exigent que les 

citoyens se sentent, d’une certaine manière, liés au groupe national dans son ensemble. 

L'auteure cherche à restituer à la fois l'arbitraire et le volontarisme qui président à la 

construction de toute identité nationale. Elle remet aussi en cause certaines dichotomies 

préconstruites, entre le régional et le national, et surtout entre le national et l'international.  

 
Anne-Marie Thiesse montre bien dans son ouvrage La création des identités 

nationales l’importance des processus relatifs à la construction des nations et des identités 

nationales. Elle met en relief leurs histoires et souligne également l’importance du « lien 

primordial, intérieur, absolu, qui lierait désormais chacun, non plus à un prince, mais à 

une unité sociale abstraite, la nation. » (TABOADA-LEONETTI, 2000, p.1) Pour Thiesse, 
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« rien de plus international que la formation des identités nationales. Le paradoxe est de 

taille puisque l’irréductible singularité de chaque identité nationale a été le prétexte 

d’affrontements sanglants. Elles sont bien pourtant issues du même modèle, dont la mise au 

point s’est effectuée dans le cadre d’intenses échanges internationaux ». (1999, p.11)  

 

Quant à l’origine des nations modernes, Anne-Marie Thiesse précise que ces 

dernières « ont été construites autrement que ne le racontent leurs histoires officielles. Leurs 

origines ne se perdent pas dans la nuit des temps, dans ces âges obscurs et héroïques que 

décrivent les premiers chapitres des histoires nationales. [...] (1999 p.12). La véritable 

naissance d’une nation, c’est le moment où le peuple croit en sa présence et son existence. 

La nation est vivante. Elle s'assimile à une invention imaginaire où le sentiment national 

n'est spontané que s'il est parfaitement intériorisé. C’est pour cela que le sentiment 

d’attachement à la nation devra être inculqué (mythologies, contes, traditions, symboles 

nationaux1, etc.) et porté par des écrivains, des artistes, des érudits, des professeurs, des 

étudiants, etc. Car l’enseignement du patrimoine national a toujours inclu « les 

particularismes régionaux, lesquels, après avoir été découragés ou brimés, sont depuis 

valorisés en tant qu’illustration de la diversité et de la richesse de l’identité nationale. » 

(TABOADA-LEONETTI, 2000, p.14). Autrement dit, tout le processus de formation 

identitaire a consisté à déterminer le patrimoine de chaque nation et à en diffuser le culte.  

 

Par ailleurs, le choix du dialecte est parfois un enjeu politique, comme en Norvège 

« où la gauche oppose le parler paysan du landsmaal au dano-norvégien (riksmaal) parlé 

dans la capitale, au nom de « l'authenticité » du premier contre l'origine « étrangère » du 

second. » (SAPIRO, 1999, p.189).  
 

Spécialiste en sociologie politique et professeure au département de science politique 

et d’administration publique de l’Université Ryerson à Toronto, Tracy RANEY (2013) 

indique dans son article intitulé Le Patriotisme par le bas au canada : reconstruire l'identité 

nationale sur l'« autoroute des héros que les études en psychologie sociale soulignent toutes 

que l’attitude vis-à-vis la nation relève de deux catégories : « le patriotisme (dit patriotisme 

constructif) défini comme un sentiment d’attachement, d’appartenance, de fierté ou d’amour 

 
1 Anne Marie Thiesse  (1999) établit la liste des éléments symboliques et matériels que doit présenter une nation digne de ce nom : « une 
histoire établissant la continuité avec les grands ancêtres, une série de héros parangons des vertus nationales, une langue, des monuments 
culturels, un folklore, des hauts lieux et un paysage typique, une mentalité particulière, des représentations officielles – hymne et drapeau – 
et des identifications pittoresques – costume, spécialités culinaires ou animal emblématique. » (p.14) 
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du pays, et le nationalisme (parfois appelé aussi patriotisme aveugle) qui implique un 

sentiment de supériorité nationale, de domination ou d’hostilité envers les autres » (p. 21).  

 

Maître de Conférences à l'Université Paris 1, au Centre de recherches politiques de la 

Sorbonne, Yves DÉLOYE (1994) souligne que la question de l'identité nationale est 

fortement présente dans le discours politique. Pour lui, elle résulte d’un travail de 

construction dans sa dimension sociale, culturelle et stratégique.  

 

 
Figure 3 : Les différentes dimensions de l’identité nationale  

 
 

Cependant, l’auteur ajoute que cette identité nationale est « changeante d'une heure 

à l'autre et avec chaque nouvel incident que vit la nation est modifiable comme l'événement 

même qu'elle reflète » (p.281)  

 

D’autre part, RANEY (2013) précise que les rituels civiques non étatiques « sont des 

espaces essentiels à la construction de l’identité nationale car ils incarnent ce transfert de 

l’expression patriotique depuis un acte singulier vers un acte collectif. » (p.23). Ils sont 

révélateurs de l’intensité de l’engagement des citoyens vis-à-vis de la communauté 

nationale, et servent à créer un espace public qui met en exergue l’importance de l’unité 

nationale, notamment dans les périodes de « crise ». Notons que ce thème de la crise est très 
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important pour bien définir toute nation. Une fois menacés, les membres du groupe cherchent 

ou bien à réaffirmer leur identité ou bien à la redéfinir clairement, d’une manière plus 

visible, plus concrète et plus restrictive. 

 

 

En bref, …  
Nous avons pu tirer de ce chapitre l’importance de l’attention accordée par les 

chercheurs à la complexité dynamique et relationnelle du processus de la construction 

identitaire, au passé et à l'avenir, qui constitue un des premiers facteurs décisifs dans la 

constitution d'une nation (CILLIA et al., 2009).  

L'identité nationale est donc un complexe de croyances ou d'opinions communes ou 

similaires internalisées au cours de la socialisation et d'attitudes émotionnelles communes 

ou similaires à l'égard de ces aspects et les groupes externes, ainsi que les positions 

comportementales communes ou similaires, y compris dispositions inclusives, solidaires et 

exclusives, distinctives et également nombreux cas de dispositions linguistiques. 

Dans le but de montrer comment s’effectue concrètement ce travail de construction 

des identités nationales (individuelles, collectives, mixtes) au Liban, ce travail de 

construction sous ses dimensions politique, sociale, culturelle et stratégique sera examiné 

dans notre seconde partie.    
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CHAPITRE II 

Le discours politique : spécificités et enjeux 

 
À l’instar des mutations sociétales que l’on associe au modernisme et à la 

démocratisation, la vénération accordée aux politiciens l’emporte aux partis et à l’ensemble 

du système politique d’antan. La médiatisation vedettarise les politiciens afin que ces 

derniers puissent établir davantage des relations d’intimité avec l’électorat. Les « éléments 

du langage » auxquels les hommes politiques recourent leur permettent d’enfiler et de 

développer un système de réflexion et de conduite en fonction des représentations sociales 

afin d’obtenir, en retour, la reconnaissance du public. Cependant, comment ces leaders 

arrivent-ils à être à la fois convaincants et percutants ? Comment réussissent-ils à donner 

autant de crédibilité à leur discours ? Quelles stratégies communicationnelles mettent-ils en 

œuvre pour atteindre leurs finalités ?  

Ce chapitre tentera de répondre à ces questions, de déchiffrer et de décoder les ressorts 

du langage politique des leaders grâce à des cadres de référence linguistique, sémiotique, 

pragmatique, rhétorique et communicationnel qui nous permettront de décrypter leurs 

contradictions, leurs semi-vérités et de traquer, éventuellement, leurs mensonges pour 

juger de la valeur de leurs engagements et des idées qu’ils proposent.  

 
1. Qu’est-ce qu’un discours politique ?  

Comme le souligne C. Kerbrat-Orrechioni dans sa présentation, le discours politique 

n’est pas un discours comme les autres ; il comprend des dimensions linguistiques, 

sociolinguistiques, lexicologiques et textuelles. Basé sur l’exhortation et la dissuasion, il 

tente de « faire adhérer les destinataires aux choix politiques qui leur sont proposés. » 

(AMOSSY & KOREN, 2010, p.13) 

Le discours politique est une forme de discours engagée dans l’accession au 

pouvoir. Il s’assimile, d’après Liliana COLODEEVA et Diana PRICOPCIUC, à « un lieu de 
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combat entre les citoyens et l’État, entre les forces politiques, entre l’État et les forces 

politiques. » (2014, p.52) et c’est grâce à lui que les citoyens définissent la situation sociale et 

politique de leur patrie.  

 

Figure 4 : Qu’est-ce qu’un discours politique ?  

Par ailleurs, l’argumentation politique est au cœur de l’échange verbal ; elle « relève 

bien de la recherche du consensus (but que lui assignent la plupart des théories de 

l’argumentation) que de la gestion du dissensus qui est au cœur de la vie politique, par 

définition conflictuelle » (AMOSSY & KOREN, 2010, p.14).  

 

Selon Riffault (2014), les ingrédients de la politique sont les suivants : 

« conflictualité et efficacité, étroitesses spatiales et temporelles, profanation et impureté 

constitutives, alliage par la problématisation et l’hostilité. » (p.41). Les politiciens en font un 

travail de composition constant nourri par l’actualité. Il insiste également sur le rôle de la 

répétition dans le monde politique : « il faut donc répéter sans cesse, mais toujours répéter 

différemment. [...] Répéter à grande vitesse, avec les moyens du bord, avec ce qui tombe 

sous la main. Se servir du monde pour le changer, mettre des mots pour faire bouger les 

lignes, sans point final. » (2014, p.41) 

 

Ainsi ce discours politique est-il d’une structure binaire et manichéenne. Il « prononce des 

jugements en termes de valeurs et antivaleurs, plus ou moins absolues. Il oppose le Bien et le 
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Mal, la Vérité́ et le Mensonge, le Positif et le Négatif. » (COLODEEVA & PRICOPCIUC, 

2014, p.53) 

 
Figure 5 : Structure binaire et manichéenne du discours politique 

 

2. Spécificités du discours politique  

2.1 Spécificités linguistiques et pragmatiques du discours politique  

La nation contient au moins les éléments déterminants de l'unité, de l'égalité et des 

frontières. Cependant, cette image n’est réelle que dans la mesure où nous sommes 

convaincus et où nous nous identifions émotionnellement. Elle se construit et se transmet 

dans le discours et dans les récits commémoratifs de la culture nationale. L'identité 

nationale est donc le produit du discours des politiciens qui la représente et dans lequel elle 

se reconnaît afin qu’il la guide vers un objectif commun (CILLIA et al., 2009). En d’autres 

termes, le discours de l'identité nationale est le moyen de déconstruire l'idéologie ou les 

idéologies ancrées dans la construction de l'identité nationale (HOLLIDAY, 2010). Le 

nationalisme fonctionne comme un phénomène discursif quotidien avec la variété 

d'imaginations idiosyncratiques que les individus adoptent (SOULE et al., 2011).  

L'articulation de l'identité nationale et son assimilation à un discours permettent 

d'envisager sa construction en termes de relations de pouvoir. Autrement dit, le discours est 

un moyen pour les différentes forces de faire avancer leurs intérêts et leurs projets, tout en 

fournissant des points de résistance face aux contre-stratégies à développer. Ainsi, le 

discours identitaire a-t-il la capacité de contribuer à maintenir les relations de pouvoir 

existantes parce que les pratiques discursives rendent pratiquement impossible de penser en 

dehors d'elles.  

Structure binaire du discours politique 
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Par ailleurs, les théoriciens du discours supposent que « les discours ont le potentiel 

d'être de puissants déterminants des identités humaines. » (CHESKIN, 2016, p.19) qui 

influencent la réalité sociale et politique. Ils la constituent et sont en même temps constitués 

par elle.  

 

D’après Guilaine Martel, le fait de construire son image à partir d’un stéréotype 

social, c’est « jouer adéquatement un rôle qui, à la base, convient à la performance dans 

laquelle on est engagé » (2018, p.43). Elle souligne également que « l’image qu’un individu 

se fait de sa propre personne et qu’il tente de projeter sur les autres est le résultat d’une 

acquisition sociale, une construction de sens issue de ses interactions, privées, publiques et 

médiatiques, avec les divers membres de sa communauté » (p.43). Notons que les différents 

rôles et identités incarnés en présence d’autrui sont fondés sur des représentations sociales 

qui se partagent mutuellement entre les différents groupes.  À travers les discours de l’identité 

nationale, les acteurs sociaux identifient des objets de connaissances, de situations, des 

rôles sociaux ainsi que des identités et des relations interpersonnelles entre les différents 

groupes et ceux qui interagissent avec eux. On distingue entre les stratégies discursives 

constructives, pérennes ou justificatives et les stratégies de transformation et de 

démantèlement ou de dénigrement dans les discours commémoratifs publics (CILLIA et al., 

2009).  

 

Cependant, consciemment ou inconsciemment, l’image construite par ces derniers 

« s’exerce rarement de façon strictement objective et rationnelle. […] [elle] mobilise toutes 

sortes d’informations qui se superposent et modalisent le discours en termes de 

vraisemblance, de conviction ou de suspicion » (MARTEL, 2018, p.2). Les constructions 

identitaires ne sont donc pas, d’après Martel (2018) des structures parfaitement libres. 

Lorsque le comportement des leaders politiques s’éloigne trop du modèle attendu, « il 

devient difficile de reconstruire un sens pertinent pour la situation, la communication 

risque d’être rompue » (p.66)  

 
La crédibilité du politicien constitue le fondement de la relation sociale au sein de 

laquelle se construit la culture politique d’un pays. Dans son ouvrage intitulé Incarner la 

politique, Guilaine Martel (2018) précise que « les politiciens choisissent parmi toutes les 

formes langagières disponibles celles qu’ils estiment être les plus adéquates pour le contexte 

de communication dans lequel ils se trouvent ». (p.7). Elle souligne également que la 
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communication médiatique permet aux politiciens de « dire au public, dans le cadre d’une 

relation essentiellement harmonieuse, qu’il est un leader déterminé, sincère, compétent, la 

personne la plus apte à représenter l’électorat » (p.26). Elle permet aussi aux politiciens de 

montrer leur détermination, leur sincérité et leur transparence, de manifester plus de 

sensibilité et d’empathie et de se mesurer verbalement par rapport à leurs ennemis. 

Cependant, la crédibilité qu’on accorde aux politiciens repose en grande partie sur la 

cohérence de l’image qu’ils construisent et surtout sur leur performance 

communicationnelle et leur charisme. Martel (2018) met en exergue l’importance de cette 

dernière qualité en spécifiant qu'elle                « s’accorde avec la valorisation de la proximité 

entre le politicien et les électeurs, bien sûr, mais aussi entre la personne et son personnage. 

» (p.39).  
 

Le discours politique organise et influence nos conceptions et nos actions grâce à 

des récits identitaires que nous nous racontons afin de prêter sens au monde social et à des 

souvenirs qui relient notre présent à notre passé. La construction d'un passé politique 

commun s'articule autour des mythes et des figures mythiques tandis que la construction 

d'une culture commune s’articule autour des « thèmes de la religion, de la langue, de l’art 

(musique, littérature, théâtre, architecture, peinture, etc.), de la science et de la technologie 

ainsi que de la culture (sport, habitudes, vêtements, etc.). » (CILLIA et al., 2009, p.23).  

 

Les histoires identitaires, le ''fameux storytelling'' (Salmon, 2007), constituent des 

outils efficaces pour tout politicien. Selon Riffault (2014), ces histoires identitaires créent 

de l’union et de la proximité mais elles peuvent créer également du scandale et de 

l’hostilité.  Ces dernières correspondent à des « procédures quasiment techniques, comme 

des réflexes politiques qui, de la sélection des données à leur déformation, permettront de 

transformer tout « fait objectif » en « angle d’attaque » (p.38) qui construisent autant de 

problèmes que d’ennemis. En somme, les récits identitaires apportent une nouvelle 

interprétation du monde : ils canalisent délicatement les émotions politiques et modifient 

l'équilibre des pouvoirs et des cultures en mettant l'accent sur certains traits et en biaisant 

d’autres.  

 

En outre, les politiciens puisent dans un vaste répertoire langagier les éléments qui 

expriment leur conviction, leur transparence, leur intelligence et leur sensibilité. Ils 

composent un discours à partir duquel se construit l’ethos des leaders « déterminés, intègres, 
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dévoués, authentiques » (MARTEL, 2018, p.7). Cependant, GOFFMAN (1973) souligne que 

les réactions spontanées des politiciens montrent bien que l’impression qu’ils cherchent à 

donner est « peut-être aussi bien vraie que fausse, sincère que simulée, réelle que factice » 

(cité par MARTEL, 2018, p.34). Mais, il suffit d’une simple fausse note pour causer une 

rupture avec le public cible.  

           

           L’énonciation est définie comme étant « l’acte individuel d’utilisation de la langue 

pour l’opposer à l’énoncé, objet linguistique résultant de cette utilisation ». 

(MAINGUENEAU, 1994, p.9) Pour lui, les progrès spectaculaires sont liés au choix de 

prendre en considération l’architecture interne de la langue.  Il est impossible de déterminer 

le sens des énoncés sans prendre en compte les circonstances de son énonciation. Il se trouve 

souvent que les embrayeurs, inscrits par leurs occurrences dans un contexte spatio-

temporel déterminé, permettent la conversion de la langue en discours qui permet à 

l’énonciateur et à son allocutaire de confronter leurs dires sur le monde.  

Pour Maingueneau (1994), le langage possède une valeur pragmatique. Il ne se réduit 

pas au rôle d’un instrument neutre de transmission d’informations, mais il faut le considérer 

comme une « activité entre deux protagonistes, énonciateur et allocutaire, activité à travers 

laquelle l’énonciateur se situe par rapport à cet allocutaire, à son énonciation elle-même, à 

son énoncé, au monde, aux énoncés antérieurs ou à venir. » (p.12). Ainsi le langage est-il 

''action'' et tout énoncé accomplit-il un certain nombre d’actes de parole « socialement 

reconnus » (p.15) 

En tant que morphèmes grammaticaux préférentiellement « vides », les pronoms 

« je » et « tu » ne sont pas uniquement des embrayeurs mais avant tout, d’après 

Maingueneau, des opérations de conversion de la langue en discours. En outre, « je » et 

« tu » transcendent la pluralité que « nous » et « vous » recouvrent. « Nous, c’est avant 

tout « moi avec toi » ou « moi avec lui » : il n’y a pas réellement multiplication des je mais 

extension, illimitation. » (p.21) Ainsi existe-il une dépendance entre ces embrayeurs liés à la 

catégorie de la personne et certains adjectifs et pronoms possessifs (mon, ton, nos, vos, le 

mien, le tien, le nôtre, le vôtre, etc.).  A côté de de ces personnes, il existe d’autres 

embrayeurs, les déictiques, dont la fonction est d’inscrire les énoncés-occurrences dans 

l’espace et le temps par rapport au point de repère que constitue l’énonciateur (« ici », 

« maintenant », « là », « alors », …).  
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Pour Corinne GOBIN, les discours politiques sont des discours hypnotiques car ils 

« mobilisent souvent une rhétorique étrange, circulaire : sorte de faux syllogisme où nous 

retrouvons à l’arrivée, après une démonstration parfois longue, l’argument de départ » 

(2011, p.170) 

Le discours politique, vise, par ailleurs, « un impact d’ordre plutôt psychologique ; 

une adhésion spontanée et diffuse qui en appelle à l’affectif et au sentiment plus 

qu’analytique et froid […] [pour] « emporter la conviction, c’est-à-dire l’adhésion en 

cherchant avant tout à plaire, flatter, séduire ou émouvoir » (COLODEEVA & 

PRICOPCIUC, 2014, p.53)  

J.-M. COTTERET et R. MOREAU avaient ainsi mis en lumière les deux principaux 

constituants du discours politique : « la polémique (le discours de combat fortement 

personnalisé qui fait surtout appel à l’affect) et la pédagogie (le discours programmatique 

moins personnalisé et faisant appel à la raison) » (ARNOLD, 2019, p.11) 

Le tableau ci-dessous décrit bien les principaux enjeux du dispositif correspondant à 

l’entrevue de Mélanie Joly à Tout le monde en parle (MARTEL, 2018, p.85). 
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Tableau 1 : Description du dispositif correspondant à l’entrevue de Mélanie JOLY  

 

2.2 Spécificités rhétoriques du discours politique  

Guilaine MARTEL (2018) souligne dans son ouvrage intitulé Incarner la politique 

que l’analyse du discours des personnalités politiques « permet de dégager de nombreuses 

traces de cette volonté de faire authentique. » (p.116) Néanmoins, elle ajoute qu’en 

politique, la spontanéité est une qualité qui se travaille pour maintenir l’attention du public. 

D’autant plus qu’ils utilisent la dramatisation, le récit et la narration qui stimulent 

l’imagination de l’auditoire qui appuient l'argumentation des politiciens.   
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Profitant de la notoriété que leur donnent les médias et de la vedettarisation, les 

hommes politiques bénéficient, au moins symboliquement, du poids du public et des médias 

pour « augmenter leur visibilité auprès des électeurs et pour décliner leur image en diverses 

identités complémentaires. » (p.104) Ces médias permettent de décliner l’image des 

politiciens en différentes identités : « le leader charismatique, l’orateur convaincant, le 

débatteur implacable, etc. » (p.61) 

 

Guilaine Martel (2018) précise également qu’en contexte de débat, l’image positive 

que cherchent les politiciens à construire « est celle d’une personne déterminée, capable de 

défendre son point de vue, de faire valoir son aptitude à gouverner, à débouter 

l’argumentation et la crédibilité de ses adversaires ». (p.136) La communication est 

véhiculée par le mode argumentatif moyennant des procédés comme la réfutation et la 

confrontation.  

 

En communication publique, l’image entretient un lien étroit avec les notions 

d’ethos, de logos et de pathos empruntées à la tradition rhétorique. Dans les travaux 

d’Aristote, l'argumentation discursive « est abordée selon trois angles distincts, mais 

interreliés : le raisonnement qui se fonde sur la raison, le logos, l’appel aux émotions, le 

pathos, et la crédibilité de l’orateur, l’ethos. »  (MARTEL, 2018, p.35) 
 

Pour Corinne GOBIN, les discours politiques sont des discours hypnotiques car ils 

« mobilisent souvent une rhétorique étrange, circulaire : sorte de faux syllogisme où nous 

retrouvons à l’arrivée, après une démonstration parfois longue, l’argument de départ » 

(2011, p.170) 

Dans le discours des hommes politiques, l’ethos, le logos et le pathos s’entremêlent 

(AMOSSY & KOREN, 2010, p.13) avec leur performance communicationnelle qui prend 

en considération toutes ces dimensions. Selon Martel (2018), le charisme serait « le canal de 

ce rappel périodique de la souveraineté du peuple par la voix d’un franc-tireur, d’un trouble-

fête, d’un individu qui bouleverse les codes des groupes si habitués à gouverner qu’ils 

finissent par se considérer comme les détenteurs naturels du pouvoir. » (p.52) En somme, le 

succès des politiciens dans la campagne électorale résulte en grande partie de leur aptitude à 

s’adapter au contexte médiatique et à se présenter comme un citoyen ordinaire, de leur 

charisme, et de leur performance communicationnelle qui créent conjointement « l’image 

d’honnêteté, de probité, de sincérité et de transparence » (MARTEL, 2018, p.114). 
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En contexte politique, l’ethos des leaders est le résultat d’une construction 

dynamique qui varie en fonction de la performance des politiciens devant leur auditoire. 

D’après Martel, « la figure du leader est souvent assimilée à un ensemble d’attributs : 

apparence physique, style, prestance, intelligence, éducation et formation ; des attitudes : 

ambition, conviction, initiative, adaptabilité et contrôle des émotions ; et des compétences 

particulières : aisance à s’exprimer, capacité d’influencer, d’acquérir du pouvoir, de réaliser 

des projets. » (2018, p.70). Notons que ce profil renvoie à une conception plutôt élitiste, voire 

« héroïsante » du leadership qui se manifeste comme une compétence sociale à 

communiquer de manière à : « projeter une image de soi qui satisfait aux attentes du public 

en fonction du contexte social partagé (par exemple, savoir exprimer sa sincérité, son 

intégrité, son authenticité (1) ; convaincre de sa capacité à atteindre des objectifs, à réaliser 

des projets, à tenir des promesses (2) ; et acquérir de la crédibilité, de l’influence et du 

pouvoir (3). » (MARTEL, 2018, p.71).  

L’ethos des hommes politiques est donc une construction fondée sur leur performance 

communicationnelle et surtout sur leur posture assumée « qui repose essentiellement sur 

la force du personnage, peu perméable à la critique et aux influences extérieures » 

(MARTEL, 2018, p.71) qui essaie de se faire légitimer dans ce rôle et son auditoire et de 

témoigner de leur sincérité et de leur engagement.  

 

De plus, dans un style discursif très expressif, légèrement informel, naturel et 

spontané montrant leur côté humain, chaleureux, charismatique et sensible et à travers le jeu 

inattendu des métaphores filées, le sens de l’humour et des anecdotes amusantes, les 

hommes politiquent réussissent à persuader leur auditoire tout en témoignant et donnant 

preuve de leur proximité, de leur sincérité et de leur authenticité. Dans le discours des 

leaders, l’accumulation n’est jamais synonyme de cumulativité : « caractérisé par sa 

brièveté, il ne cherche ni l’exactitude ni la conformité, mais l’efficacité : aller droit au but, 

être clair et concis, soulever les problèmes sans précaution, déclarer les hostilités sans 

remords et désigner des sauveurs sans modestie. » (RIFFAULT, 2014, p.40) 

 

Outre les procédés rhétoriques susmentionnés, les politiciens recourent à de 

nombreux autres procédés d’emphase, d’ironie, et d’atténuation : « concessions, excuses, 

taquineries et marqueurs paraverbaux comme le rire. » (MARTEL, 2018, p.137). Martel 

illustre bien l’importance du sourire dans la construction de l’image médiatique des 
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politiciens : « le sourire est devenu l’emblème, la leader politique incarnant leurs propres 

valeurs. » (2018, p.141) 
 

La performance communicationnelle est donc l’atout ultime des politiciens 

charismatiques. Avec spontanéité, aisance et éloquence, ces leaders « doivent savoir 

débattre, convaincre et expliquer, mais aussi raconter, faire rire et émouvoir ; ils doivent 

projeter une image. » (p.3)  

 

3. Stratégies communicationnelles utilisées par les hommes politiques  

3.1 Stratégies utilisées pour la construction de l’image des hommes politiques 

Le concept de « stratégie » dérive de la stratégie grecque et signifie l'art de diriger 

habilement les plus grands mouvements et opérations militaires. Selon BOURDIEU 

(1994), l'importance des stratégies ne peut pas être associée à une perspective simpliste, 

finaliste et volontaire. L'action stratégique est orientée vers un objectif qui prend en compte 

la dimension sociale et les conditions matérielles et prend appui sur des moyens de 

communication linguistiques (ou extralinguistiques) et sur leur structuration. (WODAK et 

al., 2009) 

Dans ce qui suit, nous examinerons les stratégies impliquées dans le discours de 

construction de l'identité nationale. Au niveau macro, nous pouvons distinguer différents 

types de macro-stratégies employés dans la construction discursive de l’identité nationale. 

Ces macro-stratégies correspondent aux principales macro-fonctions sociales (construction, 

perpétuation ou justification, transformation et dénigrement). Bien que se distinguant 

analytiquement les uns des autres, ces stratégies se produisent plus ou moins 

simultanément et sont imbriquées dans les actes discursifs. 

 

Les stratégies constructives jouent un rôle très important dans la création de 

l'Histoire nationale. Elles s’assimilent à des stratégies discursives qui tentent de construire et 

d’établir une certaine identité nationale en promouvant l'unification, l’identification, la 

solidarité, ainsi que la différenciation. Les stratégies de justification tentent de justifier ou de 

relativiser les statu quo ante en soulignant la légitimité des actes passés qui ont été remises en 

question tandis que les stratégies de transformation visent à transformer l’identité nationale 

en une autre identité dont les contours seront conceptualisés par l'orateur en appliquant une 

persuasion subtile. Enfin, les stratégies de démantèlement ou de destruction visent à 
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démanteler et à démolir certaines parties d’une structure d’identité nationale existante afin que 

le nouveau modèle remplace l'ancien. (WODAK et al., 2009) Au service de ces macro-

stratégies discursives, il existe diverses autres stratégies de similitude (stratégies 

d'assimilation) et de différence (stratégies de dissimilation).  

Les buts ou fonctions de ces pratiques sociales planifiées peuvent être des macro-

fonctions comme la construction, la conservation, la transformation et le démontage / 

démantèlement comme des micro-fonctions comme la singularisation, l’autonomisation, 

l’assimilation, la dissimilation. Les résultats de l’analyse des stratégies discursives de 

l’identité nationale menée par Ruth Wodak, Rudolf de Cillia, Martin Reisigl et Karin 

Liebhart (2009) montrent que les stratégies linguistiques d’assimilation et de dissimilation 

sont attribuées à des stratégies de justification et de relativisation, à des stratégies de 

construction, à des stratégies de transformation et à des stratégies de démantèlement ou de 

destruction. 
 

Les stratégies analysées par Ruth Wodak (2009) centrent surtout sur les éléments 

uniques de l'identité nationale, comme, l’unité, la cohésion, l'unicité, la similitude, la 

différence, l’exclusion, l’inclusion, l’autonomie, la continuité, l’exclusion et l’inclusion 

qui s'associent, chacune de son côté, à un schéma argumentatif spécifique.  

 

3.2 Stratégies utilisées pour la réparation de l’image des hommes politiques 

La séparation entre la personne et sa politique (ses positions idéologiques, son 

programme, etc.) est une stratégie particulièrement importante pour penser la promotion, la 

réparation, la réhabilitation de l’image pendant la campagne électorale au moment où les 

attaques portent aussi bien sur la personne du candidat que sur sa ligne politique. En vue de 

réparer l’image des hommes politiques en contexte électoral, William L. BENOIT (1995) 

souligne l’importance des stratégies communicationnelles ci-après : le déni, la dilution ou la 

réduction des responsabilités, la réduction de l’offense, l’action corrective et la 

mortification.  
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Figure 6 : Stratégies utilisées pour réparation d’image en contexte électoral 

 

L’auteur précise également que l’homme politique doit rehausser sa position par trois types 

d’opérations : des appréciations positives de sa soi (attributs, qualités, capacité de la 

personne, etc.), des attaques contre ses adversaires et une auto-défense dès lors qu’il se 

sent lui-même attaqué pour dévoiler un « ethos » à la fois combatif et courtois. Le discours 

électoral « place l’attaque contre l’adversaire et l’auto-défense au centre des stratégies de 

campagne, et renvoie ainsi tout naturellement à la notion de réparation axée sur des 

procédures dont le but est de réhabiliter une image malmenée ». (AMOSSY, 2018, p.11) 
 

 Spécialiste de communication et de l’analyse du discours et de l’argumentation, 

Ruth AMOSSY indique que l’attaque et la défense sont deux actes indissociables. La 

réparation de l'image correspond ''à l’ensemble des procédures utilisées pour déjouer les 

accusations de toutes natures dirigées contre le candidat dans l’arène politique. » 

(AMOSSY, 2018, p.13) 

 

Dans leur étude publiée en 2017 « L’impossible réparation : l’image brisée de 

François Fillon durant la campagne présidentielle française, Magali GUARESI et Damon 

MAYAFFRE étudient les quatre principes ou actes qui trahissent leurs locuteurs :  l’excuse 

dément le déni, la réparation (compensation) confirme le délit, la contre-attaque valide 

l’attaque, le pathos affaiblit le logos.  

 

Déni

Dilution

Réduction de 
l’offense

Action 
corrective 

Mortification

Stratégies communicationnelles
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S’inscrivant dans une logique d’influence sociale, AMOSSY & KOREN (2010) 

minimisent l’argumentation comme échange raisonné pour lui substituer « la persuasion 

entendue comme séduction, voire manipulation » (p.17).  

La cohérence demeure donc la condition de la félicité de la réparation, car il est 

impossible de projeter à la fois l’image de l’innocent et celle du repenti, d’où l’importance de 

la cohérence dans la réparation d’image des hommes politiques, notamment en contexte 

électoral.  

 

4. Analyse critique du discours politique   

Tout en nous basant sur la Dynamique des forces (TALMY, 2000) appliquée en 

contexte politique, l'analyse critique du discours nous permettrait de démystifier l'idéologie 

imprégnée de structures de pouvoir et de domination des leaders et de démasquer les 

stratégies discursives utilisées pour imposer certaines croyances politiques, valeurs ou 

buts.  

 

Selon Tristan RIFFAULT (2014), l'analyse d'un discours politique requiert une 

contextualisation, une révélation des stratégies discursives, un relevé des formes 

discursives récurrentes et du système de références par le biais d'analyses textuelles en 

centrant sur les valeurs, les croyances, des émotions et les intérêts du public-cible.  

Ainsi, en étudiant le système linguistique et son potentiel fonctionnel et sémantique dans 

toutes ses dimensions, l'analyse critique du discours sera confrontée à la double tâche de 

révéler la relation existante entre les moyens, les formes et les structures linguistiques et la 

pratique linguistique concrète afin de rendre visible la relation réciproque entre l'action 

discursive et les enjeux politiques.  

 

En bref, . . .   
Dans ce chapitre, nous avons mené une réflexion sur l'environnement, le contexte, 

les motifs des orateurs, les spécificités du discours des politiciens et sur le leadership 

politique et sa relation avec les représentations sociales. Nous nous y sommes intéressés à la 

façon dont les discours deviennent un indicateur des identités. Nous avons montré que l’ethos 

des hommes politiques est une construction fondée sur leur performance 

communicationnelle et surtout sur leur posture assumée qui se base surtout sur leur aptitude 

à se faire légitimer dans leur rôle, à témoigner de leur sincérité et de leur engagement, à se 
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montrer capable de réaliser des projets et de tenir des promesses. Pour améliorer et plutôt 

redorer leur image aux yeux de leur auditoire, tous les leaders sont conscients de l’importance 

de la performance communicationnelle puisqu’elle leur permet d’acquérir promptement de 

la crédibilité, de l’influence et du pouvoir qui seront des gages de confiance en leurs actions.  
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Chapitre III 

La sémiotique de l’image et des slogans électoraux 

 

 
Au moment des élections, les rues sont parsemées par des gammes continues 

d’affiches. La prolifération de la publicité ainsi que les grandes dépenses témoignent bien de 

l'importance attachée à l'affiche électorale en tant que vecteur essentiel de communication, 

en particulier la communication politique, même à l'ère du digital. La masse des affiches 

politiques au Liban est le résultat du grand nombre de partis politiques en activité qui 

cherchent tous à embellir et à singulariser leur image. Cependant, quelles sont les 

caractéristiques et les enjeux de ces affiches et de ces slogans politiques qui les 

composent ? Quelles sont les facteurs qui rendent ces outils efficaces ? Qu’est-ce qui fait 

vraiment un bon slogan électoral ? Pour répondre à toutes ces questions, nous allons expliciter 

dans ce chapitre les préceptes de l’approche sémiologique sur laquelle nous allons nous 

baser dans notre projet de recherche pour analyser notre corpus du point de vue du regardeur, 

par le voir (déchiffrement) et par le faire (manipulation) allant de la campagne à la 

célébration de la victoire.  

 

1. La sémiotique visuelle  

Bon nombre de chercheurs, de linguistes et de philosophes se sont intéressés à l’étude 

des signes. PEIRCE et SAUSSURE – le duo fondateur de cette science – reprennent la 

théorie générale des signes de LOCKE en s’adonnant à une réflexion sur les signes et sur les 

processus sémiotiques ; ils définissent la sémiotique comme étant la science qui étudie les 

signes et/ou leur signification (processus de production de sens).  
Cependant, les principes sémiotiques de SAUSSURE se différencient de ceux de PEIRCE : 

les premiers fonctionnent sur une conception duale et binaire alors que les seconds 

fonctionnent sur un système triadique. Émile BENVENISTE ne fait pas d’équivalence entre 

la sémiotique et la sémiologie. Pour lui, « la première décrit la sémiotique, c’est-à-dire les 
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propriétés générales des unités du système, communes à tous les locuteurs qui l’ont 

intériorisé ; la deuxième s’occupe de la « mise en emploi » du système dans des phrases et du 

sens qui s’y produit, c’est la sémantique. » (NORMAND, 2011, pp.6-7) 
 

Pour R. BARTHES (1994), le message linguistique « guide non plus l’identification, 

mais l’interprétation, il constitue une sorte d’étau qui empêche les sens connotés de 

proliférer soit vers des régions trop individuelles (c’est à dire qu’il limite le pouvoir projectif 

de l’image), soit vers des valeurs dysphoriques ; [...] » (pp.43-44). 

 

Branche de la sémiotique, la sémiotique visuelle ou graphique s’intéresse à la 

signification de l’image ou de l’icône visuelle – thème abordé par Umberto Eco – et vise 

avant tout à décortiquer les signes inhérents aux messages.   

Laurent GERVEREAU (2001) souligne dans son article intitulé « Le Sens du regard » publié 

par le Bulletin des bibliothèques de France (BBF) la nécessité, d’une part, de contextualiser 

la création des images « suivant des cercles concentriques partant d’un créateur ou d’une 

chaîne de création, jusqu’à envisager l’inscription de cette image dans une société et une 

période particulière » (p.24). Et d’autre part, l’auteur indique l’importance de l’interprétation 

des images en se basant sur « l’histoire de l’art, de l’histoire, de la sociologie, de la 

psychanalyse, de l’ethnologie, de la sociologie... ou même d’une subjective vision 

individuelle » (p.24).  

Il distingue entre les images mentales et les images matérielles fixes (premières / originales 

ou secondaires / dupliquées) ou animées / mobiles (premières / originales ou secondaires / 

dupliquées). Pour lui, l’hybridation des méthodes qui se base sur une définition rigoureuse 

du territoire, des outils, et des objectifs s’avère comme le mode le plus adéquat et le plus 

opératoire pour l’analyse sémiotique critique des images.  
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Figure 7 : La typologie des images selon Laurent Gervereau (2001) 

En outre, BOUNIE (2012) définit l’image, perçue ou imaginée comme étant « un 

signe – ou un ensemble de signes –, posant un rapport de ressemblance avec une réalité 

concrète ou abstraite » (p.5) qui peut être intentionnel, explicite, implicite, transparent, etc. Il 

souligne que l’étude d’une image devra reposer sur l’étude des signes (sémiologie) tout en 

cherchant la signification (sémiose) en analysant le signifiant (ce que signifie l’image), le 

signifié (ce que l’on perçoit de l’image) et le référent (ce que représente l’image).  

Pour décortiquer les signes, la sémiotique structurale permet une analyse par la 

technique du carré sémiotique proposée par les linguistes et sémioticiens A. J. GREIMAS et 

J. COURTÈS (1986). Cette dernière structure deux opérations (implication et négation) et 

trois types de relations : contrariété, contradiction privative et complémentarité assertive.  

 
Figure 8 : Grille de lecture du signe : le « carré sémiotique » (Greimas et Courtès, 1986)  

 

L’auteur ajoute que l’image est au cœur du processus du traitement de l’information. Telle 

qu’elle est perçue, l’image est « communicante (transport de l’information) et polysémique 

(modification de l’information) » (p.8).  

Par ailleurs, les trois grands types de signes selon Pierce sont : le symbole (fonction 

symbolique), l’icône (image, diagramme, métaphore) (fonction épistémique « l’image 

fonctionnelle ») et l’indice (fonction esthétique). La dénotation (message informatif, 

message à illustration) et la connotation (message à légende, message poétique) sont deux 
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régimes complémentaires facilitent le décodage des signes et les messages scripto-iconiques 

(BOUNIE, 2006). 

Ainsi Abraham MOLES énumère-t-il les icônes suivant leur analogie avec la 

représentation du réel, allant des représentations figuratives jusqu’aux représentations 

abstraites.  

Cependant, pour accéder à la signification d’un iconème, une analyse 

paradigmatique et syntagmatique s’impose. Le paradigme étant la famille à priori à 

laquelle se rattache l’iconème) et le syntagme étant le contexte dans lequel l’iconème 

s’inscrit, à un instant donné, selon Saussure. Et c’est toujours en fonction du syntagme dans 

lequel l’iconème s’inscrit que nous déduisons le sens.  

 
L’analyse sémiotique vise la compréhension des interactions entre un système 

sémiotique et son environnement (contexte). Elle s’étend sur plusieurs plans : conceptuel, 

thymique, affectif, émotionnel et sensoriel, tout en examinant la cohérence des signes les 

uns par rapport aux autres. Ainsi l’analyse du message se base-t-elle sur trois niveaux :  

1) Niveau des signes iconiques /typographiques (Étude des caractères : taille, couleurs, 

police, etc.)  

2) Niveau des signes linguistiques (Analyse des mots, de leur syntaxe, sonorité, rythme, 

figure de style, etc.) 

3) Niveau des signes plastiques/figuratives (Pouvoir des couleurs et des formes, etc.) 

 

 
Figure 9 : Les trois plans d’analyse du message 
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Néanmoins, L. GERVERAU (2001) met en exergue l’importance du regard dans la 

compréhension de la signification de l’image : « notre regard détermine de toute façon le 

champ et le hors champ. Il qualifie les images » (p.25).  

2. La photographie électorale  

La « photogénie électorale » de Roland BARTHES (1957) constitue, d’emblée, la 

reconnaissance profonde des aléas de la politique. Elle attribue à la photographie électorale 

un pouvoir de conversion qu’il faut analyser puisqu’elle se hisse à une position médiane 

entre les candidats-députés et leurs électeurs car « le candidat ne donne pas à juger 

seulement un programme, il propose un climat physique, un ensemble de choix quotidiens 

exprimés dans une morphologie, un habillement, une pose » (p.160). Pour BARTHES, « ce 

qui passe dans la photographie du candidat, ce ne sont pas ses projets, ce sont ses mobiles, 

toutes les circonstances familiales, mentales, voire érotiques, tout ce style d’être, dont il est à 

la fois le produit, l’exemple et l’appât » (p.160).  

Roland BARTHES ajoute que la photographie électorale « constitue une arme anti-

intellectuelle, tend à escamoter la “politique” au profit d’une “manière d’être”, d’un statut 

socialo-moral. On sait que cette opposition est l’un des mythes majeurs du poujadisme 

(Poujade à la télévision : “Regardez-moi : je suis comme vous”) ». (p.161). Cependant, 

l’usage de la photographie électorale suppose une complicité : ''La photo est miroir, elle 

donne à lire du familier, du connu, elle propose à l’électeur sa propre effigie, clarifiée, 

magnifiée, portée superbement à l’état de type. […] l’électeur se trouve à la fois exprimé et 

héroïsé, il est invité à s’élire soi-même, à charger le mandat qu’il va donner d’un véritable 

transfert physique : il fait délégation de sa “race” (p.161). Néanmoins, en ce qui concerne les 

types de ces délégations, il en existe plusieurs. 
II y a d’abord celui de l’assiette sociale, de la respectabilité, sanguine et grasse (listes “nationales”), 
ou fade et distinguée (listes MRP). Un autre type, c’est celui de l’intellectuel. Dans les deux cas, 
l’iconographie veut signifier la conjonction rare d’une pensée et d’une volonté, d’une réflexion et 
d’une action [...] Le dernier type, c’est tout simplement celui du “beau gosse”, désigné au public par 
sa santé et sa virilité. [...] La photographie constitue ici un véritable chantage aux valeurs morales : 
patrie, armée, famille, honneur, baroud. 

(BARTHES, 1957, p.161)  

 

Par ailleurs, la photographie électorale est pleine de signes. Par exemple, la pose de 

face, selon BARTHES, « accentue le réalisme du candidat. Tout y exprime la pénétration, la 

gravité, la franchise : le futur député fixe l’ennemi, l’obstacle, le “problème” ». Tandis que la 

pose de trois quarts suggère un avenir et un ailleurs indéfinis et ascensionnels : « le visage 
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est levé vers une lumière surnaturelle qui l’aspire, l’élève dans les régions d’une haute 

humanité […] » (p.161). 
 

3. Les slogans politiques en contexte électoral 

Il va sans dire qu’il n’existe pas de campagnes électorales sans slogans. À la fois 

simple et anodin, le slogan électoral donne le ton d’une campagne, fait vibrer la fibre 

électorale et a un impact très fort sur les résultats du scrutin. Savamment construit, sa 

fonction principale est de rassembler. Définissant les attentes de l’électorat, le slogan 

politique vise à attirer, à charmer et à séduire, surtout les indécis, avec un message 

simple dans lequel les politiciens réduisent tout ce qui peut séduire en une seule phrase. 

Dans son article « Un slogan, et tout devient possible » publié dans Les écrits politiques de 

Québec, David GAGNON (2009) souligne que cette réduction est « le secret, ce que les 

anglophones appellent le pick-up line, phrase par laquelle un homme réussit à séduire une 

femme dans un bar, ou du moins à la convaincre de passer la nuit avec lui. Les politiciens ne 

font-ils pas de même avec les électeurs ? » (p.58).  Pour GAGNON (2009), le slogan politique 

se veut "la synthèse absolue du programme d'un parti au moment précis de la campagne 

électorale » (p.58). Il ajoute que le slogan d'un parti politique est « incapable de rester le 

même d'une élection à l'autre, tant les organisations politiques sont obsédées par la notion 

de changement » (p.58), contrairement aux slogans publicitaires.  

 
En ce qui concerne ses spécificités, le slogan électoral est court et simple : il se 

réduit à l’essentiel pour créer la force de la dynamique électorale qui vise à construire et à 

structurer la vision du public et à favoriser ainsi l’engagement des citoyens.  

Dorgelès HOUESSOU (2020) met en exergue les différentes caractéristiques du slogan qui 

font agir les masses et qui contribuent à son efficacité argumentative : « la brièveté et la 

musicalité ou encore l’euphonie, [...] » (pp.1-2). Pour lui, le slogan "appelle un décodage 

ludique qui donne à l’auditoire l’impression, ou l’illusion, d’avoir résolu une énigme. » 

(2020, pp.1-2) 

 

 En outre, l’auteur ajoute que l’imaginaire socio-discursif joue un rôle important 

dans l’étude des slogans électoraux des candidats puisqu’il articule la rhétorique au socio-

politique et permet aux hommes politiques de « revendiquer leur filiation à la fois ethnique, 

générationnelle et culturelle dans la région et la circonscription qu’ils se proposent de 
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représenter à l’hémicycle » (p.2), d’emporter l’adhésion de l’électorat et d’exister, ainsi, sur 

l’échiquier national.  

 
Cependant, le slogan politique porte sur de nombreux procédés stylistiques 

(HOUESSOU, 2020), entre autres, l'homonymie et la synonymie, la paronymie et la 

polysémie, et l'homéotéleute.  

 
Par ailleurs, dans son article intitulé « Considérations sur le caractère traductible des 

slogans électoraux », Robert HOFMAN (2010) précise que « tout slogan doit être simple et 

percutant, fort et facile à retenir. » (pp. 257-258). Cependant, il souligne que le discours 

publicitaire politique se réalise « par une communication unidirectionnelle de type non-

réciproque, d’un émetteur situe sur une position privilégiée, le propriétaire de l’information 

vers un destinataire à rôle passif » (2010, p.258).  

 

4. La caricature électorale 

La caricature antisémite du dessinateur Adolphe Willette2 au moment où il réalisait 

son affiche pour les élections de 1889 a touché un public conséquent grâce à son contenu 

profondément élaboré et complexe.  Guillaume DOIZY (2017) souligne l’importance dans ses 

œuvres des rapports entre le texte et l’image. Pour lui, l’affiche électorale constitue « une 

« profession de foi et appelle une argumentation difficilement portée par l’image seule » 

(p.114). Il considère que l’articulation entre l’iconographie et le discours politique se base 

essentiellement sur le paradoxe et l’inversion. En d'autres termes, l’image dans laquelle 

désigne Adolphe Willette l’adversaire est exhibée d’une manière marginale et éclatée dans 

l’espace tandis que l’autre camp est magnifié autour d’une longue argumentation basée sur la 

disproportion /inversion qui n’est pas du tout anodine puisqu’elle constitue l’image 

satirique qui forme « le miroir de l’électorat auquel il s’adresse » (p.105).  

 

5. Le pouvoir de l’image en communication électorale 

En communication politique, et plus particulièrement électorale, l’iconographie joue 

un rôle très important grâce à son pouvoir évocateur et à l’efficacité mobilisatrice des 

slogans qui l’accompagnent. Non seulement elle capte et maintient l’attention des citoyens, 

 
2 Parue dans Courrier français et Pierrot.  
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mais elle augmente, d’autre part, les signes de l’autorité et la légitimité politique des hommes 

politiques. Marie-Aude FOUÉRÉ (2016) souligne que les affiches électorales visent à « 

séduire, exhorter, vendre, éduquer, convaincre, attirer » (p.116) et doivent leur emprise 

iconographique et leur caractère « inéluctable » à la « prédominance du visuel sur le textuel 

et à la permanence de leur présence, placardées sur les murs des jours, voire des mois 

durant » (p.116). L’auteure ajoute que les affiches électorales, intentionnellement construites 

pour influer sur le vote "n’agissent donc pas seulement parce qu’elles sont exposées, 

regardées et interprétées, mais aussi parce qu’elles sont maniées, c’est-à-dire collées et 

décollées, placardées et arrachées, travesties ou recomposées par des individus qui y 

engagent leur rapport au politique." (FOUÉRÉ, 2016, p. 117) 

 
Aussi assimile-t-elle le cadrage sémantique de ces affiches politiques au « déroulement d’une 

guerre avec ses combattants, ses armes, ses attaques et ses parades » (p.118). Pour lui, ces 

affiches « personnalisent et politisent tout à la fois les maisons ou les coins de rue, devenant 

signes de distinction et d’ostentation militante collective » (p.124) grâce à leur emprise 

visuelle qui vise à impliquer les électeurs dans l’agir politique.  

Pour influer sur le vote, les détracteurs de certains partis politiques visent à liquider 

l’affiche du clan adverse « pour la dévaluer aux yeux des électeurs dans l’objectif de contrer 

son efficacité électorale » (p.133).  

 
 
En bref …  
 

En définitive, nous avons démontré dans ce chapitre qu’une bonne affiche politique 

accompagnée d’un bon slogan – symbole de dynamisme et de flexibilité de communication 

– peuvent conjointement conduire à gagner une campagne ! Pour conquérir l’électorat, 

l’image politique recourt à des tonalités émotionnelles qui correspondent aux attentes des 

électeurs. La complexité des affiches politiques et des slogans électoraux relève de leur 

pouvoir d’incitation iconographique, linguistique et visuel qui puise sa force de la 

séduction, de la persuasion et de l’implicite.  

Notons que l’étude empirique que nous allons faire dans ce qui suit se basera sur une 

approche praxéologique et non uniquement discursive /iconographique des affiches 

électorales et des slogans qui les accompagnent pour montrer le soutien, l’adhésion et l’action 

politique en articulant l’acte du vote avec la culture politique.  
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CHAPITRE I : 

ANALYSE DES DISCOURS DES 

POLITICIENS LIBANAIS 
 La constitution de notre corpus nous a paru plus ou moins évidente au premier 

abord. Mais quand nous avons commencé la recherche de nos sources primaires, nous nous 

sommes heurtées à la difficulté du choix de ce corpus qui devait être à la fois pertinent et 

représentatif. 

Ainsi, nous avons opté pour le discours électoral des leaders politiques libanais. Électoral, car 

c’est, par excellence, la période du déploiement des manipulations et prouesses discursives de 

tout ordre.   

C’est pourquoi nous avons limité notre corpus aux discours politiques authentiques 

prononcés avant les élections (dans leur totalité) et ceux qui ont été prononcés après les 

élections (six mois après).  Nous avons cherché à confronter les discours de ces deux périodes 

en vue de vérifier la cohérence au sujet de la perception de l'identité libanaise et des astuces 

discursives utilisées ou si, au contraire, la période écoulée a permis à chacun de retrouver son 

camp et, par conséquent, son discours « authentique » sans artifices supplémentaires et faux 

rôles.  

Le dépouillement et la transcription de nos données qui ont succédé l'étape du recueil des 

données ont été délicatement et subtilement réalisés par un groupe d'étudiants de master, ce 

qui les a initiés aux techniques et aux méthodologies du recueil, d'hiérarchisation et de 

traitement des données que nous avons analysé par la suite.  

 Contrairement aux analyses réalisées par des chroniqueurs ou des journalistes, nous 

avons veillé à respecter un protocole scientifique tout en nous basant sur les occurrences des 

termes et des expressions récurrentes utilisées par les politiciens eux-mêmes et sur 

l’interprétation de leur corrélation. Pour répondre à notre problématique et valider nos 

hypothèses de départ, nous allons étudier l’effet des variables (diatopiques, diachronique, 

diaphasiques) sur l’orientation du discours médiatique des politiciens libanais. Plus 

particulièrement, nous avons cherché à voir si les procédés sémio-linguistiques, 

pragmatiques et sociolinguistiques et les stratégies discursives concouraient à une (dés-

)union identitaire et si cette tendance, largement positive, allait se prolonger quelques mois 

plus tard. 
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 Nous présenterons, dans ce qui suit, l'analyse microscopique des discours des 

politiciens libanais – que nous avons classé par ordre alphabétique – suivie de l'analyse 

macroscopique.  

 L'analyse des leaders politiques vont apparaitre dans cette partie par 

ordre alphabétique et nullement selon leur poids - quantitatif - ou leur impact 

ou représentativité au parlement.  Ils seront successivement présentés dans une 

introduction très succincte car, comme, nous l’avons déjà mentionné, cet 

ouvrage ne s’intéresse pas aux politiciens en soi, ni à leurs opinions ou à leur 

background politique. Notre objectif est de déceler à travers leurs stratégies 

langagières et communicatives leur positionnement discursif à l’égard de 

l’identité libanaise et par conséquent l’impact de ce positionnement sur 

l’identité profonde des libanais. 

  

I - Analyse du discours du représentant du parti socialiste progressiste  

  

 Walid Joumblatt, fils du grand leader Druze Kamal Joumblatt est actuellement le 

leader druze par excellence ; il est le président du Parti Socialiste Progressiste (PSP). 

Toutefois, pour la campagne électorale de 2018, il a délégué au ministre Wael Abou 

FAOUR, jeune membre et député du Parti, la présentation du programme électoral du 

PSP, placé sous le slogan « Main dans la main ... Aujourd'hui et demain ». 

Il est vrai que ce qu’avance Abou FAOUR sont les idées préconisées par Walid 

JOUMBLATT mais, par souci de cohérence de notre travail, c’est le discours de Abou 

FAOUR qu’on a choisi d’analyser.  

 

Figure 10 : Le ministre Wael Abou FAOUR, représentant du PSP (2018) 
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I- NIVEAU LINGUISTIQUE  

1. Spécificités du système d’énonciation 

 L'analyse de l'énonciation nous permettra de dégager les spécificités du discours 

électoral de Wael Abou FAOUR que nous allons interpréter en nous référant au contexte, 

aux paramètres de communication et à l’intention de l'énonciateur.  

 Nous remarquons que l'énonciateur construit lestement ses énoncés grâce à maints 

opérateurs syntaxico-sémantiques complexes qu'il utilise pour aller de l'implicite à 

l'explicite et vice versa.  La négation polémique est marquée dans son discours politique par 

l'usage fréquent des modalisateurs de négation (27.4%, 34 occurrences).  

 Le discours électoral de l'énonciateur est caractérisé par son caractère fortement 

assertif exprimant un haut degré de certitude grâce auquel il communique délibérément son 

enthousiasme et ses convictions, impacte son auditoire et fait naître un haut degré de 

proximité et de chaleur communicative. Les indices qui montrent bien cette proximité 

psychoaffective sont nombreux, entre autres : 

- les déictiques/ embrayeurs (indices de personnes, de temps, de lieu, ...) ; 

- les adjectifs évaluatifs et affectifs ;  

- les modalités d'énoncés, les modalités d'énonciation et les modalisateurs assertifs par le 

biais desquels il cherche à influencer en sa faveur l'avis et les comportements électoraux de 

son public-cible.  

 Par ailleurs, l'étude des pronoms personnels nous révèle que l'énonciateur, même s'il 

utilise le pronom personnel "je" (89%, 20 occurrences) pour rapporter élogieusement le 

discours du président Walid JOMBLAT, il choisit vivement de se fondre dans la masse et de 

s'effacer de l'acte d'énonciation grâce à l'usage fréquent du pronom personnel "nous" 

(39.3%, 88 occurrences) qui englobe tantôt l'énonciateur avec son parti politique tantôt 

l'énonciateur avec ses destinataires. Par le biais du pronom personnel "vous", l'énonciateur 

tente de persuader et de dissuader son auditoire.  L'absence de l'usage du pronom personnel 

"on" - qu'on nomme "un pronom caméléon" - n'est pas fortuite. C'est ce qui nous montre bien 

l'intention de ne pas faire de distinction entre le singulier et le pluriel, entre l'ethos individuel 

et l'ethos collectif.  
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Pronoms Pourcentage (%) et occurrences  

§ Je 8.9 % (20 occurrences) 

§ Tu 3.1% (7 occurrences) 

§ Nous 39.3 % (88 occurrences) 

§ Vous 28.1 % (63 occurrences) 

§ On 0 % (0 occurrences) 

 

 En somme, tous les indices mentionnés ci-dessus ainsi que les modalités des énoncés 

constituent des traces de l'activité énonciative que nous trouvons bien ancrée dans la 

situation de communication.  
 
 
2 - Caractéristiques syntaxiques, lexicales et phonologiques du discours du représentant 

du leader du PSP 

   
 Le discours du représentant du leader du PSP se caractérise par un style clair, précis, 

concis, et direct. Il privilégie l'usage des termes pragmatiques et concrets, ce qui donne, en 

effet, plus d'importance et de pouvoir à ses mots.  

 

 Quant aux articulateurs logiques utilisés par l'énonciateur, nous remarquons bien 

l'usage récurrent de ceux marquant l'addition (78.4 %, 145 occurrences) qui assurent 

l'enchaînement syntaxique de ses énoncés, sa cohérence et sa cohésion.  

 

 En outre, en ce qui concerne la nature des prédicats dans le discours du leader du 

PSP, nous remarquons la récurrence des prédicats déclaratifs (91%, 86 occurrences): 

(savoir, penser, vouloir, connaitre, pouvoir, connaitre, croire, promettre, dire, etc.) porteurs 

d'assertion qui influent favorablement sur l'engagement politique de l'électorat.  
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 Quant aux adjectifs les plus utilisés par le représentant du leader du PSP relèvent de 2 

principales catégories : subjectifs (67 occurrences), numériques (24 occurrences). 
 

 
 

C'est bien cet usage qui permet à l'énonciateur de s'exprimer pleinement et sans réserve, 

d'émettre des jugements de valeur émotifs et subjectifs afin de donner notablement une 

grande ampleur à son parti politique et à son historique.  
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Sur le plan lexical, nous présentons dans les 2 tableaux ci-dessous les termes qui 

constituent les univers de référence utilisés par le représentant du parti socialiste 

progressiste, avant et après les élections.  
LES MOTS LES PLUS FAVORIS DU REPRESENTANT DU PARTI SOCIALISTE  

PROGRESSISTE, AVANT LES ELECTIONS 
Rang Univers de référence / Vocable(s) Effectifs 

1 Enthousiasme 46 occurrences 

2 Proche-Orient  22 occurrences 

3 Lieu 22 occurrences 

4 Jour 17 occurrences 

5 Gens  16 occurrences 

6 Groupe social  13 occurrences 

7 Temps 12 occurrences 

8 Élection  12 occurrences 

9 Accord 10 occurrences 

10 Choix 10 occurrences 

11 Liberté  9 occurrences 

12 Homme  9 occurrences 

13 Législation  8 occurrences 

14 Homme politique 8 occurrences 

15 Liste 8 occurrences 

16 Respect 7 occurrences 

17 Mois 7 occurrences 

18 Commerce 7 occurrences 

19 Croyance  7 occurrences 

20 Catastrophe /Dirigeant  7 occurrences 
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LES MOTS LES PLUS FAVORIS DU REPRESENTANT DU PARTI SOCIALISTE 
PROGRESSISTE - APRES LES ELECTIONS -  

Rang Univers de référence / Vocable(s) Effectifs 

1 Proche-Orient 103 occurrences 

2 Publicité  98 occurrences 

3 Dirigeant  43 occurrences 

4 Accord  31 occurrences 

5 Instance politique 31 occurrences 

6 Ministère 31 occurrences 

7 Élection  27 occurrences 

8 Péninsule arabique  25 occurrences 

9 Nation  25 occurrences 

10 Doctrine politique  21 occurrences 

11 Homme politique  19 occurrences 

12 Parti politique  19 occurrences 

13 Quantité  18 occurrences 

14 Force 18 occurrences 

15 Discours 18 occurrences 

16 Relation  18 occurrences 

17 Temps  16 occurrences 

18 Montagne  16 occurrences 

19 Lieu  16 occurrences 

20 Gens  14 occurrences 

 

 

 

 



61 
 

 

 

 
Figure 11 : Les mots les plus favoris du représentant du PSP, avant les élections 
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Figure 12 : Les mots les plus favoris du représentant du PSP, après les élections 

 

Les graphes ci-dessus nous montrent bien qu'il existe un grand décalage entre les occurrences 

des univers de référence, avant et après les élections. Cela montre que les enjeux et les 

finalités ont changé après les élections. À titre d'exemple, les occurrences du champ lexical 

de l'"enthousiasme " et de la "liberté" par le biais desquels le représentant du leader du PSP 

accaparait l'attention de l'auditoire et les incitait à croire au changement (55 occurrences) 

se réduit considérablement en comparaison au discours prononcé après les élections (0 

occurrences). Ces thématiques se trouvent bien remplacées par des thématiques inhérentes 

aux relations entretenues avec le ''Proche-Orient'' (103 occurrences), à la ''publicité''(98 

occurrences) et au ''dirigent'' (48 occurrences) qui ont régné dans son discours.  

 

 Dans le discours du parti Socialiste Progressiste, nous remarquons la présence de deux 

grandes associations sémantiques. La première association sémantique joint les champs 

lexicaux de la politique (Cheikh, Premier ministre, députés, parlementaire, élections 

législatives, politique, vote, courant politique, urnes, élu, voix, tyran, parti révolutionnaire, 
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démocratie, etc.), du sentiment (confiance, amour, humiliation, anxiété, souffrance, dignité, 

bien-aimée, camarades, fierté, joie, confiance, horreurs, etc.) et du droit (tuteur, tutelle, 

règlement, règlementations, Loi électorale, droit, bourreau, justice, tueurs criminels, 

coupables, etc.). L'enjeu des actes du langage ainsi que leurs propriétés sémantiques 

(hyperonymie, synonymie, antonymie) se trouve tant dans l'explicite de la langue que dans 

les implicites du discours.  

La seconde association sémantique joint les champs lexicaux de la communication (accord, 

réconciliation, discours, réunion, alliés, alliance, etc.), du Proche-Orient (Bekaa, syrienne, 

Libanais, Palestine, bande de Gaza, Mont Liban, palestinienne, syrien, monde arabe, Liban, 

etc.), de la liberté (souveraineté, liberté, indépendance, etc.), de la religion (musulman, 

chrétien, Allah, Dieu, foi, contrition, etc.), de la catastrophe (martyr, martyrs, etc.), de 

l'arme (bombe, bombes, épées, etc.) et du conflit (bataille, révolutionnaire, partisan, ennemi, 

etc.). Ainsi cette hiérarchisation nous dévoile-t-elle la stratégie de la conceptualisation 

cognitivo-langagière de l'énonciateur qui tente, en jouant sur les timbres des sentiments de 

l'auditoire, d'orienter et de guider l'opinion publique. 

 

 
II- NIVEAU PRAGMATIQUE 
 

  La principale spécificité qui caractérise l'argumentation stratégique dans la 

communication politique du représentant du leader du Parti Socialiste Progressiste c'est sa 

rigueur et sa forte tonalité persuasive qui résonne invinciblement. Grâce au pouvoir des 

mots sciemment choisis, il a su énergétiquement capter l'attention de son auditoire, leur 

faire confiance, faire preuve d’empathie, communiquer et persuader.  

 
LES ACTES DE PAROLE LES PLUS RÉCURRENTS DANS LE DISCOURS DU 

SECRÉTAIRE GÉNÉRAL DU PSP 

 
§ Introduire son discours et 

saluer chaleureusement son 
auditoire 

 

 ))قیفصت(( يبرغلا عاقبلا يف ءافرشلا انلھأ میركلا روضحلا

 عاقبلا لك يف ءافرشلا انلھأ ))قیفصت(( ایشار يف ءافرشلا انلھأ

 متنأ ).( مكیلا لوؤن لب لا مكیلإ دوعن  مكیلا دوعن  ))قیفصت((

 ةنینأمطلا ردصم متنأو ).( ةقثلا ردصم متنأو ).( رارقلا ردصم

 نیذلا متنأ ).( متلّدب امو مترّیغ ام نیذلا ).( ءافرشلا متنأ ).(

 مایأ يف موی يف ).( ةبعصلا مایلأا يف ).( انبناج ىلإ متفقو

 مایأ يف ).( للإقتسلإاو ةیرحلاو ةدایسلا مایأ يف ).( رطاخملا
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 اھیأ متنأ  ))قیفصت(( ةیروسلا ةنمیھلا نمو ةیعبتلا نم صّلختلا

 لاإ ).( ءيشل لا ).( ریثكلا انل مترفغ ).( نیذلا متنأ ).( ءافرشلا

 دوعن ).( ھب عنتقن امب نوعنتقتو نمؤن امب نونمؤت نمؤت مكنلأ

 ةیرحلا ةریسم يف ).( مكایإو رمتسنل مكیلإ دوعن ).(  مویلا مكیلإ

 هذھ نإ لاق نمو للاقتسلإا ةریسم يف ةدایسلا ةریسم يف

 ةیعبتلا ءانبأ ).( نورت متنأو ))تافاتھ(( تھتنا دق ةریسملا

 ءاسؤر دیدج نم نوحرسیو مھسوؤرب نولطی ةنمیھلاو

 ةیاصولا متجرخأ نیذلا متنأ سلاجملل ءاسؤر باونو سلاجملل

 ))قیفصت(( كابشلا نم اھب نودوعی نأ نودیری بابلا نم

§ Critiquer et avilir la loi 
électorale  

 

 مكایإو يقتلن ))تافاتھ(( دعس خیشلا عم مكایإو يقتلن

 ).( ةیباینلا تاباختنلإا هذھ ).( لافتحلإا اذھ يف ))تافاتھ((

 ساسأ ىلع ).( فئاطلا قافتا ذنم ىلولأا ةرملل يرجت يتلا

 براحو ھعنصو ھّنس ).( خسم يباختنإ نوناق ).( خسم نوناق

 ىلع بلقنی نأ دیری ))تافاتھ(( لقع ).( خسم لقع ھلجلأ

 نأ دیری لقع فئاطلا فوّجی نأ دیری لقع ))تافاتھ(( فئاطلا

 قیفر دیھشلا سیئرلا ھعنص يذلا قافتلاا ىلع بلقنی

 يرب ھیبن سیئرلا ھعنص يذلا ))تافاتھ(( يریرحلا

 ))قیفصت(( طلابنج دیلو سیئرلا ھعنص يذلاو ))قیفصت((

 

§ Flatter son leader politique, le 
Président Walid JOMBLAT 

 نم ضعبلا ظاتغی يذلا عبارلا سیئرلا ))تافاتھ(( طلابنج دیلو

 مكظیغب اوتوم مھل لوقأ انأو ### ھمسا ركذ ذت درجم

 اوأرقإ عضخی لاو رصاحی لا طلابنج دیلو اذھف ))تافاتھ((

 ).( رھقی لاو رصاحی لا طلابنج دیلو اذھ اوفرعتل خیراتلا
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§ Se moquer de la stratégie du 
camp adverse  

 ))تافاتھ(( نییمھولا باونلا عم ).( ةیمھولا حئاوللا نولكشت

 ))تافاتھ(( ةیمھولا حئاوللاو ))تافاتھ(( نییمھولا ءامعزلاو

 عاقبلا ىلإ نانبل لبج نم ))تافاتھ(( مكمھو يف اوشیع

 ))تافاتھ((

 رجأتسیب دحاو ونإ عمسن انرمع لك ))تافاتھ(( انرمع لك
 ةرایط رجأتسیب دحاو ).(دحاو تیب رجأتسیب دحاو ### ضرأ
 مع اھانعمس ))تافاتھ(( بیان رجأتسیب ادح انعمس ام سب
 معو ))تافاتھ(( باون وریعتسی معو ).( باون ورجأتسی
 ءاثلاث نینثلإا لداع لكشب انیعزوم سب ةیباین لتك وریعتسی
 ))تافاتھ(( ينات ادحل دحأ تبس ةعمج سیمخو ادحل ءاعبرأ
 بیان صن يفو بیان يف ينعی

§ S'attacher à l'accord de Taef et 
promettre de le protéger  

 يذلاو ھب ساسملا ضفرن يذلا فئاطلا قافتإ قافتلإا اذھ

 اذھ ))تافاتھ(( يریرحلا دعس سیئرلا عم ھیلع ظفاحنس

 )..( تاباختنلإا يتأت ).( نیینانبللا لك ءامدب ينب يذلا قافتلإا

 يسایس رایعم لا تاباختنلإا هذھ نأ انعنقی نأ ضعبلا دیریو

 عم فلاحتن نأ ضفرنو انضفر يتلا تاباختنلإا هذھ ).( اھیف

  ### اھیف انھبشی لا نم

§ Montrer son refus de s'associer 
avec les partis politiques qui "ne 
leur ressemblent pas" 

 نوكن نأ ضفرنو نلآملا مفلابو انضفر يتلا تاباختنلإا هذھ

 نم ).( ةسایسلا يف انھبشی لا نم عم ).( حئاوللا سفن ىلع

 نییدرف نیحشرم اوناك نیذلا نیحشرملاو ةیباینلا لتكلا

 ).( نییبزح نیحشرم اولاحتسا ةأجفو نیلقتسمو

§ Donner des exemples ھحیشرت نلعی يباین حشرم ).( انیلع جرخ ).( ةلیلق مایأ ذنم 

 ).( حیشرتلا اذھل ھینبت يسایس رایت رایت لوؤسم لوؤسم نلعیو

 ةقطنم ةقطنملا هذھ دوعت يكل حشرتی ھنأ ).( حشرملا اذھ لاقو

 ةقیدح تسیلو ةمیرك ةزیزع ةقطنم ایشارو يبرغلا عاقبلا

 ### طلابنج دیلو ملاكلا اذھب دصقی ھنأب دقتعأو ).( دحلأ ةیفلخ

 بیط ))تافاتھ(( يریرحلا دعس ملاكلا اذھب دصقی ھنأ دقتعأو
 ام اذإ ).( سیئرلا بئان عقومل ))تافاتھ(( حشرملا ةرضح ای

 هذھ جراخ نم مھ نمل ةیفلخ ةقیدح ىلا ةقطنملا هذھ لوّحن انك

 ةقطنملا

§ Poser des questions 
rhétoriques sarcastiques pour 
stigmatiser son adversaire  

 متكرت ام اذامل ).( انحئاول ىلع اونوكت يكل متمتسا اذامل ).(

  [...] ))تافاتھ(( XXX ).( مھحئاول ىلع اونوكتل لاإ انیبج

 متفقو امدنع ةمیركو ةزیزع ةقطنم ةقطنملا هذھ ).( تناك لھ
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 ةقطنملا هذھ تناك لھ ))تافاتھ(( XXX مكدّیس مامأ ءلاذأ

 لھ ).( دیدمتلا رایخب اھبارت متسند موی ةمیركو ةزیزع ةقطنم

 مكحئاول متعنص موی ةمیركو ةزیزع ةقطنم ةقطنملا هذھ تناك

 لھ دیبعلاكو سفرلاك اھلھأ متلماعو تارباخملا تارقم يف

 ).( اھافشتسم متلفقأ امدنع ةزیزع ةقطنم ةقطنملا هذھ تناك

 نأ نونظتأ اھایاضق متلمھأ امدنع اھیف ءامنلإا متعنم امدنع

 عدخنت نأ نكمی سانلا نأ نونظتأ مكفرعت لاو انفرعت لا سانلا

 ).( تاباطخلا هذھب ىرخأ ةرم

§ Se lancer dans des suppositions 
hypothétiques   

 ةقطنم تلطب تناك انحئاول ىلع اونوكت نأ انقفاو ول نادعب

 دعسو طلابنج دیلول ةیفلخ ةقیدح ایشارو يبرغلا عاقبلا

  ))تافاتھ(( يریرحلا

 تناك انعم ةحئلالا ىلع نیدوجوم وتنكو ظحلا نكدنع ناك ول

 ).( ةمیركو ةزیزع ةقطنملا ياھ تراص

§ Se démarquer de ses 
détracteurs sur le plan politique 
et éthique  

 انضیقن متنأ ).( بسحف يسایسلا انضیقن ).( متسل ).( متنأ

 اروز ایسكوذوتروأ ىمسملا نوناقلا متدرأ متنأ ).( يقلاخلاا

 عفری انوناق متقلخ متنأ ))تافاتھ(( اینطو انوناق اندرأ نحنو

 انوناق متدرأ متنأ مكفلاحن فیكف نیینانبللا نیب لصفلا ناردج

 متلق متنأ مكفلاحن فیكف ةینطولا ةدحولا اندرأ نحنو ایرصنع

 نأ يحیسملل لاو يحیسملل توّصی نأ ملسملل نودیرت لا

 مكفلاحن فیكف دحاولا شیعلا دیرن نحنو ملسملل توّصی

 فیكف ىّلو دق طلتخملا تیوصتلا نمز نأ متلق متنأ ))تافاتھ((

  مكفلاحن

§ Montrer l'engouement 
populaire pour son allié l'ancien 
Premier ministre Saad Hariri  

 نوكیس ةقطنملا هذھ رایخو مكفرعن نحنو مكفرعت ةقطنملا هذھ

 ساسلأا اذھ ىلع

 هذھ فرعت يھو مكتبحم رظتنت دعس خیش ای ةقطنملا هذھ

 ةلودلا نم نورظتنی ةقطنملا هذھ يف نوعرازملا ### ةبحملا

 اطاطبلا وعرازم نوحلافلا نوعرازملا ### مھیدیأب ذخأت نأ

 ام رظتنی يناطیللا مكنم ةتفل نورظتنی تاورضخلا لك حافتلاو

 لك ةایح ىلع ھسفن ضرفی يذلا ثولتلا ### ھب نوموقت

 نأ بجی امب موقن نأ انم رظتنیو ةلودلا نم رظتنی نیینانبللا

 ھب موقن
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§ Faire preuve d'empathie envers 
les agriculteurs de sa région  

 لجلأ ماع لك يف للذتی نأ ةقطنملا هذھ يف عرازملا ىلع اذامل

 نأ ةاناعملا هذھل نآ امأ حافتلا لجلأ وأ اطاطبلا لجأ نمو حمقلا

 ).( يھتنت

 

§ Saluer, au nom des habitants 
de la Beqaa, les martyrs 
palestiniens  

 ىلإ انھ نم ةیحتلا عفرأ مكمساب يننإ ).( نیوعاقبلا اھیأ

 ءادھشو ةزغ ىلإ نیطسلف ءادھش ىلإ ))قیفصت(( نیطسلف

 مكوعدأ ينیطسلفلا حرجلا تلمح يتلا ةقطنملا هذھ نم ةزغ

  رایأ نم سداسلا يف عارتقلإا قیدانص ىلإ

§ Inciter les habitants de la 
Beqaa et de Rachaya à décider 
librement et à voter en faveur de 
son parti politique   

 ةرجفتملا لیماربلا يحشرم نیبو اننیب اوراتخا ).( اوراتخا

 لتاقلا رولكلا يحشرم نیبو اننیب اوراتخا ))تافاتھ((

 بعشلا وحشرم نحنو رولكلا وحشرم مھ ))تافاتھ((

 وحشرم نحنو ةرجفتملا لیماربلا وحشرم مھ ### يروسلا

 لدرخلا زاغ وحشرم مھ ))تافاتھ(( يروسلا بعشلا ةرصن

 يروسلا بعشلا باطم وحشرم نحنو

 نوراتختسو باوصلا نوراتختس مكنأ فرعأو مكل رارقلاو

  ).(رایأ نم سداسلا يف لقتسملا ينطولا رارقلا

 

§ Demander à son public-cible à 
se rendre aux urnes le 6 mai en 
fredonnant la chanson de 
Mahmoud Darwish  

 عاقبلا رارق وھ مكرارقو عاقبلا توص وھ مكتوص رایخلا

 عارتقلإا قیدانص ىلإ اوجح اوبھذإ ).( ایشار رارقو يبرغلا

 دیشن اودشنأ اودشنأ اودشناو ### رایأ نم سداسلا يف

 شیورد دومحم

 يتكرعم تقراف اذإ كیلع امف يتدروأو يبلق يف كتوص تلمح

 يتیفاق رانلا فویسك نكت مل نإ اھفرخزو يتایبأ حیرلل تمعطأ

### 

 يتقنشم لبح يودعل ابصان وأ امدع اتیم امإ فرحلاب تنمآ

### 

  يتیغاط ناك وأ انأ دامرلا تنك اذإ ریضی لا اران فرحلاب تنمآ

 مل ربقلا قوف سانلا بتكیس يملع عفار ىفكو تطقس نإف

 تمی

 
 
 

Nous remarquons bien que l’énonciateur est très sensible aux arguments influents de 

type émotionnels. Les principaux actes de parole les plus récurrents dans le discours du 

représentant du leader du PSP sont les suivants : critiquer et avilir la loi électorale, flatter son 
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leader politique le président Walid JOMBLAT, se moquer de la stratégie du camp adverse, 

s'attacher à l'accord de Taef et promettre de le protéger, montrer son refus de s'associer avec 

les partis politiques "qui ne leur ressemblent pas", poser des questions rhétoriques 

sarcastiques pour stigmatiser son adversaire, se lancer dans des suppositions hypothétiques 

pour étaler au grand jour le pouvoir de son parti politique, se démarquer de ses détracteurs sur 

le plan politique et éthique, montrer l'engouement populaire pour son allié l'ancien Premier 

ministre Saad Hariri dans sa région, saluer les martyrs palestiniens, inciter les habitants de la 

Beqaa et de Rachaya à décider librement et à voter en faveur du PSP.  

 

 Par ailleurs, dans l'idéologie pragmatico-linguistique du représentant du leader du 

PSP existent deux variétés d’arabe : l'arabe classique ou littéraire qui est majoritaire dans 

son discours et l'arabe dialectal - qu'il insère astucieusement à l'intérieur de ses propos pour 

expliquer, donner des exemples, poser des questions, donner son avis et commenter ses 

énoncés. Ci-après quelques exemples qui illustrent cette utilisation dialectale bien consciente.  

 

Extrait 15 تیب رجأتسیب دحاو ### ضرأ رجأتسیب دحاو ونإ عمسن انرمع لك ))تافاتھ(( انرمع لك 
 مع اھانعمس ))تافاتھ(( بیان رجأتسیب ادح انعمس ام سب ةرایط رجأتسیب  دحاو ).(دحاو
 انیعزوم سب ةیباین لتك وریعتسی معو ))تافاتھ(( باون وریعتسی معو ).( باون ورجأتسی
 ينعی ))تافاتھ(( ينات ادحل دحأ تبس ةعمج سیمخو ادحل ءاعبرأ ءاثلاث نینثلإا لداع لكشب
  بیان صن يفو بیان يف

 دعس سیئرلا عم ھیلع ظفاحنس يذلاو ھب ساسملا ضفرن يذلا فئاطلا قافتإ قافتلإا اذھ

 )..( تاباختنلإا يتأت ).( نینانبللا لك ءامدب ينب يذلا قافتلإا اذھ ))تافاتھ(( يریرحلا

 يتلا تاباختنلإا هذھ ).( اھیف يسایس رایعم لا تاباختنلإا هذھ نأ انعنقی نأ ضعبلا دیریو

  ### اھیف انھبشی لا نم عم فلاحتن نأ ضفرنو انضفر

 

Il est évident qu'il cherche, par le biais de cette utilisation de l'arabe dialectal, à maintenir une 

proximité communicative et décentralisée avec l'auditoire.  

 

 Par son charisme et par son langage non-verbal qui va de pair avec ses mots, le 

représentant du PSP tente d'influer largement sur l'identité, l'imaginaire, la sécurité, et les 

représentations psycho-sociales de sa communauté.   

 

 Cependant, l'étude de notre corpus nous montre bien le déficit de tolérance dans son 

discours pour "autrui qui n'adhère pas à l'idéologie, aux convictions et aux préceptes de son 
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parti politique''. Nous remarquons bien qu'il s'adresse uniquement à ses partisans ; son 

discours électoral n’implique pas tous les Libanais. Ainsi une autre seule identité transparait, 

celle des adeptes du parti socialiste Progressiste. En bref, le discours du représentant du PSP 

ne permet à ses partisans de posséder une identité plurielle outre leur identité originelle. Ils 

ne pourraient pas, en effet, avoir des identités multiples ou collectives, à cause du manque 

de cohésion et de partenariats entre les différents pôles de la société libanaise 

''multicolore''.  

 
 

III- NIVEAU RHÉTORIQUE  
  

 Le représentant du leader du PSP sait très bien que ce qui fait vibrer l'auditoire, ce 

n'est pas certainement le logos factuel, mais plutôt le pathos affectif pour renforcer autant 

qu'il peut son ethos afin d'asseoir sa crédibilité et gagner les suffrages de son public.  

 

 L'effet de l'amplification anaphorique, des redondances, des gradations et des 

polytotes qu'il utilise à plusieurs reprises dans son discours lui a permis d'impacter et de 

"chatouiler" les oreilles de son public-cible en lui faisant entendre ce qu'il aime entendre. Ci-

après un exemple qui montre bien cet effet : 

 

Extrait 16 انلھأ ))قیفصت(( ایشار يف ءافرشلا انلھأ ))قیفصت(( يبرغلا عاقبلا يف ءافرشلا انلھأ 

 ردصم متنأ ).( مكیلا لوؤن لب لا مكیلإ دوعن  مكیلا دوعن  ))قیفصت(( عاقبلا لك يف ءافرشلا

 مترّیغ ام نیذلا ).( ءافرشلا متنأ ).( ةنینأمطلا ردصم متنأو ).( ةقثلا ردصم متنأو ).( رارقلا

 رطاخملا مایأ يف موی يف ).( ةبعصلا مایلأا يف ).( انبناج ىلإ متفقو نیذلا متنأ ).( متلّدب امو

 ةنمیھلا نمو ةیعبتلا نم صّلختلا مایأ يف ).( للإقتسلإاو ةیرحلاو ةدایسلا مایأ يف ).(

 ).( ءيشل لا ).( ریثكلا انل مترفغ ).( نیذلا متنأ ).( ءافرشلا اھیأ متنأ  ))قیفصت(( ةیروسلا

 مكیلإ دوعن ).(  مویلا مكیلإ دوعن ).( ھب عنتقن امب نوعنتقتو نمؤن امب نونمؤت نمؤت مكنلأ لاإ

 نإ لاق نمو للاقتسلإا ةریسم يف ةدایسلا ةریسم يف ةیرحلا ةریسم يف ).( مكایإو رمتسنل

 مھسوؤرب نولطی ةنمیھلاو ةیعبتلا ءانبأ ).( نورت متنأو ))تافاتھ(( تھتنا دق ةریسملا هذھ

 ةیاصولا متجرخأ نیذلا متنأ سلاجملل ءاسؤر باونو سلاجملل ءاسؤر دیدج نم نوحرسیو

 ))قیفصت(( كابشلا نم اھب نودوعی نأ نودیری بابلا نم

 

 L'extrait ci-dessus nous montre bien l'effet des tournures stylistiques emphatiques 

qui mettent en valeur chaque terme prononcé par le représentant du Parti Socialiste 
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Progressiste et qui lui permettent d'impressionner, d'émouvoir, de surexciter son auditoire 

pour le préparer à bien boire ses paroles ou plutôt '' sa recette'' et "ses médicaments".  

 

 Par ailleurs, l'énonciateur rend ses énoncés plus symboliques et plus somptueux 

grâce à l'usage des métonymies, des synecdoques et des personnifications. Ci-après deux 

spécimens qui illustrent bien ces procédés stylistiques mis en place pour impacter le public-

cible.  

 

Extrait 17 هذھ ).( لافتحلإا اذھ يف ))تافاتھ(( مكایإو يقتلن ))تافاتھ(( دعس خیشلا عم مكایإو يقتلن 

 نوناق ساسأ ىلع ).( فئاطلا قافتا ذنم ىلولأا ةرملل يرجت يتلا ).( ةیباینلا تاباختنلإا

 لقع ).( خسم لقع ھلجلأ براحو ھعنصو ھّنس ).( خسم يباختنإ نوناق ).( خسم

 دیری لقع فئاطلا فوّجی نأ دیری لقع ))تافاتھ(( فئاطلا ىلع بلقنی نأ دیری ))تافاتھ((

 ھعنص يذلا ))تافاتھ(( يریرحلا قیفر دیھشلا سیئرلا ھعنص يذلا قافتلاا ىلع بلقنی نأ

 ))قیفصت(( طلابنج دیلو سیئرلا ھعنص يذلاو ))قیفصت(( يرب ھیبن سیئرلا

 ### ھمسا ركذ ذت درجم نم ضعبلا ظاتغی يذلا عبارلا سیئرلا ))تافاتھ(( طلابنج دیلو

 اوأرقإ عضخی لاو رصاحی لا طلابنج دیلو اذھف ))تافاتھ(( مكظیغب اوتوم مھل لوقأ انأو

 ).( رھقی لاو رصاحی لا طلابنج دیلو اذھ اوفرعتل خیراتلا

 

 

Extrait 18 ).( عارتقلإا قیدانص ىلإ اوجح اوبھذإ 

 

 

 Cependant, les deux figures rhétoriques les plus fortes qu'a utilisé le représentant du 

PSP dans cette campagne électorale pour se moquer pleinement et sarcastiquement de la 

stratégie de son camp adverse sont l'ironie (Extrait 5) et l'antithèse (Extrait 6).  

 

Extrait 19 تیب رجأتسیب دحاو ### ضرأ رجأتسیب دحاو ونإ عمسن انرمع لك ))تافاتھ(( انرمع لك 
 مع اھانعمس ))تافاتھ(( بیان رجأتسیب ادح انعمس ام سب ةرایط رجأتسیب  دحاو ).(دحاو
 انیعزوم سب ةیباین لتك وریعتسی معو ))تافاتھ(( باون وریعتسی معو ).( باون ورجأتسی
 ))تافاتھ(( ينات ادحل دحأ تبس ةعمج سیمخو ادحل ءاعبرأ ءاثلاث نینثلإا لداع لكشب
  بیان صن يفو بیان يف ينعی

 دعس سیئرلا عم ھیلع ظفاحنس يذلاو ھب ساسملا ضفرن يذلا فئاطلا قافتإ قافتلإا اذھ

 )..( تاباختنلإا يتأت ).( نینانبللا لك ءامدب ينب يذلا قافتلإا اذھ ))تافاتھ(( يریرحلا
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 يتلا تاباختنلإا هذھ ).( اھیف يسایس رایعم لا تاباختنلإا هذھ نأ انعنقی نأ ضعبلا دیریو

  ### اھیف انھبشی لا نم عم فلاحتن نأ ضفرنو انضفر

 

 

 

Extrait 20  

 اننیب اوراتخا ))تافاتھ(( ةرجفتملا لیماربلا يحشرم نیبو اننیب اوراتخا ).( اوراتخا

 بعشلا وحشرم نحنو رولكلا وحشرم مھ ))تافاتھ(( لتاقلا رولكلا يحشرم نیبو

 يروسلا بعشلا ةرصن وحشرم نحنو ةرجفتملا لیماربلا وحشرم مھ ### يروسلا

  يروسلا بعشلا باطم وحشرم نحنو لدرخلا زاغ وحشرم مھ ))تافاتھ((

 

 

 Le représentant du leader du PSP invite son auditoire, en connaissance de cause, en 

clôturant son discours, à se rendre aux urnes en fredonnant des vers du poème de Mahmoud 

Darwish pour remonter le moral de ses partisans, les inciter et les encourager royalement à 

voter en faveur de leur parti politique.  

 

Extrait 21  

 اوجح اوبھذإ ).( ایشار رارقو يبرغلا عاقبلا رارق وھ مكرارقو عاقبلا توص وھ مكتوص

 دومحم دیشن اودشنأ اودشنأ اودشناو ### رایأ نم سداسلا يف عارتقلإا قیدانص ىلإ

 شیورد

 يتكرعم تقراف اذإ كیلع امف يتدروأو يبلق يف كتوص تلمح

 ### يتیفاق رانلا فویسك نكت مل نإ اھفرخزو يتایبأ حیرلل تمعطأ

 ### يتقنشم لبح يودعل ابصان وأ امدع اتیم امإ فرحلاب تنمآ

  يتیغاط ناك وأ انأ دامرلا تنك اذإ ریضی لا اران فرحلاب تنمآ

تمی مل ربقلا قوف سانلا بتكیس يملع عفار ىفكو تطقس نإف  

 

 

L'analyse de l'extrait ci-dessus nous dévoile bien l'importance de terminer sur une note 

émotionnelle glorifiante que le représentant du Parti Socialiste Progressiste véhicule par le 

biais d'une une intonation montante à la fois séduisante, aguicheuse et foncièrement 

engageante.   
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Conclusion  

  Le représentant du leader du PSP sait très bien que ce qui fait vibrer son auditoire, ce 

n'est certainement pas le logos factuel, mais plutôt le pathos qui éveille les désirs ardents de 

son public-cible d'adopter ses idées et ses convictions.  

 Dans le discours du représentant du leader du PSP lors de la campagne électorale, 

nous ne trouvons pas l'intention d'impliquer toutes les composantes de la société libanaise 

pour former une éventuelle unicité identitaire bâtie sur le respect des différences. L'étude de 

notre corpus nous a bien dévoilé le déficit de tolérance pour les partis politiques qui 

n'adhèrent pas à l'idéologie, aux convictions et aux préceptes du Parti Socialiste Progressiste.  

 Les différents procédés de style utilisés ingénieusement par le représentant du leader 

du Parti Socialiste Progressiste, Wael ABOU FAOUR, alimentent finement l'emphase 

politique qu'il a voulu créer et amplifier, ce qui ruine et démolit toute cohésion identitaire 

entre les Libanais, ce qui est plutôt recherché au temps des élections pour resserrer les 

rangs du clan.  Néanmoins, comme d'ailleurs tous les politiciens libanais, les belles 

promesses d'un avenir prometteur s'éclipsent dans le discours de Abou Faour, quelques mois 

après les élections.  

Une fois de plus, le discours autour de l’identité se trouve relégué à un second plan tellement 

les « questions du jour » préoccupent les responsables politiques et occupent leurs discours. 
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II - Analyse du discours du leader du mouvement Amal, le président Nabih BERRY 

 
 
 Nabih BERRY tient sur la scène politique libanaise deux rôles pour le moins 

contradictoires : président de la chambre des députés, et leader du mouvement Amal, un 

des partis qui ont activement participé à la guerre et qui a intégré les 

institutions de l’état à la fin de celle-ci. 

Le 19 février 2018, lors d'une conférence de presse, N. Berry annonçait son programme 

électoral. L'analyse que nous allons en faire, dans ce qui suit, nous permettra de voir quelle(s) 

identit(é)s ressortent de son discours.  

 

 
 

 Figure 13 : Le leader du mouvement Amal, le Président Nabih BERRY  

 

I- NIVEAU LINGUISTIQUE  

2. Spécificités du système d’énonciation 

 Nabih Berry est remarquablement présent dans la situation de communication.  Les 

marques de l'énonciation dans son discours sont nombreuses. Elles sont appelées par les 

instances du je-ici-maintenant et enchaînés par-delà la concaténation inter-phrastique de 
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ses énoncés. Les indices spatio-temporels (aujourd’hui, toujours, Sud, premièrement, 

deuxièmement, ici, Maghdouché, bientôt, d’abord, d’emblée, au début, après, …) constituent 

26.2% de son discours (soit 60 occurrences) et contribuent parfaitement à lier les énoncés du 

locuteur à la réalité extralinguistique. Ces différents déictiques et modalisateurs permettent 

à l'énonciateur d'avoir plus de proximité avec son allocutaire.   

Ainsi l'usage fréquent du pronom personnel inclusif "nous" (39.8%, soit 86 occurrences) 

n'est-il pas fortuit chez l'énonciateur. Le "nous" pour le président Nabih BERRY englobe le 

"je", le "tu" et le "il/elle" afin qu'il permette à son auditoire de se sentir sérieusement impliqué 

dans la situation de communication.  

 

Pronoms Pourcentage (%) et occurrences  

§ Je 18.1 % (39 occurrences) 

§ Tu 0% (0 occurrences) 

§ Il 0 % (0 occurrences) 

§ Nous 39.8 % (86 occurrences) 

§ Vous 17.1 % (37 occurrences) 

§ Ils 9.3 % (20 occurrences) 

§ On 0 % (0 occurrences) 

 

L'usage des différents pronoms personnels : "je" (18.1%, soit 39 occurrences), "nous" (39.8%, 

soit 86 occurrences), "vous" (17.1 %, soit 37 occurrences), "ils" (9.3 %, soit 20 occurrences) 

montre bien l'intention sous-entendue de l'énonciateur de lever, d'emblée, les résistances et 

les objections de son allocutaire, aussi bien rationnelles qu'émotionnelles dans le but de le 

laisser partir avec des idées claires sur ce que son programme électoral lui apportera. 

Cependant, l'absence des pronoms personnels "tu" et "il" qui se trouvent remplacés par les 

pronoms "vous" et "ils" indique bien que l'énonciateur préfère s'adresser à la collectivité 

plutôt qu'à des identités individuelles dans le but de tenter, peut-être, de construire une 

identité unificatrice commune.  

 

2 - Caractéristiques syntaxiques et lexicales du discours du leader du mouvement Amal 
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 Le discours du président Nabih BERRY se caractérise par une alternance égale de 

discours énonciatifs et argumentatifs. Le schéma ci-dessous montre bien cette répartition 

grâce à son usage des différents connecteurs logiques et surtout ceux marquant l'addition 

(61.6%, 310 occurrences) qui assurent l'emphase politique et la cohésion de son discours.  

 
CONNECTEURS POURCENTAGE ET OCCURRENCES 

§ CONDITION 2.5 % (13 occurrences) 

§ CAUSE 9.8 % (49 occurrences) 

§ BUT 1.6 % (8 occurrences) 

§ ADDITION 61.6 % (310 occurrences) 

§ OPPOSITION 4.3 % (22 occurrences) 

§ COMPARAISON 6.9 % (35 occurrences) 

§ TEMPS 4.7 % (24 occurrences) 

§ LIEU 3.6 % (18 occurrences) 

 
 Quant à la nature sémantique des prédicats, nous remarquons bien que l'énonciateur a 

préféré l'usage des verbes plutôt factifs que performatifs. Grâce à l'usage sémantico-logique 

de ces verbes et aux maintes présuppositions, le locuteur exprime pleinement ses 

convictions et ses jugements indépendamment de la négation et de l'interrogation.  
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 Par ailleurs, en ce qui concerne la nature des adjectifs qui permettent au président 

Nabih BERRY d'enrichir son discours, nous remarquons l'usage des adjectifs objectifs (77 

occurrences), subjectifs (22 occurrences) et numériques (4 occurrences). La domination des 

adjectifs objectifs nous montre bien la qualité indépendante de l'énonciateur et de sa 

méthodologie qui cherchait, d'abord, à convaincre son auditoire en lui donnant des 

informations objectives sur son programme électoral, ensuite, à le persuader, d'une façon 

prodigieuse, grâce à l'usage d'adjectifs subjectifs affectifs et évaluatifs/axiologiques qui lui 

permettent superlativement d'exprimer ses intentions, ses appréciations, ses sentiments et 

ses émotions.  

 

 

 
 
 

Dans son discours électoral, le président Nabih BERRY accorde une importance 

capitale aux thématiques relatives à la politique, à la nation, à la résolution des conflits, à la 

légitimité des droits des citoyens - tout en évoquant l'importance de la communication et de 

ses effets au Liban et au niveau du Proche-Orient.  
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LES MOTS FAVORIS DU LEADER DU MOUVEMENT AMAL  

 AVANT LES ELECTIONS 
Rang Univers de référence / Vocable(s) Effectifs 

1 Proche-Orient (Liban, Libanais/Libanaises, Beyrouth, 
Bekaa, Zahlé, Syrie, Iran, etc.) 

101 occurrences 

2 Lieu 53 occurrences 

3 Politique 52 occurrences 

4 Conflit  43 occurrences 

5 Droit 43 occurrences 

6 Nation 31 occurrences 

7 Quantité  30 occurrences 

8 Communication  27 occurrences 

9 Religion  25 occurrences 

10 Famille 23 occurrences 

11 Comportement  22 occurrences 

12 Liberté  20 occurrences 

13 Sentiment  20 occurrences 

14 Paix 20 occurrences 

15 Temps 19 occurrences 

16 Corps  17 occurrences 

17 Sécurité  16 occurrences 

18 Organisation  16 occurrences 

19 Ville  15 occurrences 

20 Groupe social 15 occurrences 

 

 

Nous présentons les résultats statistiques dans le tableau ci-dessus et les termes qui 

constituent l'univers de référence utilisé par le leader du mouvement Amal, avant les 

élections. Toutefois, nous remarquons, après les élections, un changement de stratégie 

communicative dans les systèmes de références des discours du mouvement Amal qui 

connote un certain repositionnement. 

 



78 
 

 

 

 
LES MOTS FAVORIS DU REPRESENTANT DU MOUVEMENT AMAL YACIN JABER - APRES 

LES ELECTIONS 
Rang Univers de référence / Vocable(s) Effectifs 

1 Politique 163 occurrences 

2 Communication 162 occurrences 

3 Proche-Orient 162 occurrences 

4 Organisation 45 occurrences 

5 Temps 42 occurrences 

6 Catégorie professionnelle 41 occurrences 

7 Lieu 38 occurrences 

8 Media 37 occurrences 

9 Droit  36 occurrences 

10 Gens  36 occurrences 

11 Finance  35 occurrences 

12 Quantité  27 occurrences 

13 Famille  22 occurrences 

14 Religion  21 occurrences 

15 Éducation  20 occurrences 

16 Armée 18 occurrences 

17 Nation  16 occurrences 

18 Sentiment  15 occurrences 

19 Jugement  15 occurrences 

20 Comportement  14 occurrences 

 

 
           La place des thématiques de la défense de la nation et des droits des citoyens, qui 

occupait les premières places, régresse après les élections, pour céder leur place à la 

politique, à la communication et à l'organisation et aux catégories professionnelles 
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préparant ainsi la formation du nouveau gouvernement et mettant en suspens les premières 

thématiques.  

 

 En ce qui concerne les champs lexicaux les plus dominants dans le discours du leader 

du mouvement Amal, nous remarquons la présence de 3 principales associations sémantiques.  

 La première association sémantique joint les champs lexicaux de la politique 

(élections, liste électorale, politique, vote, citoyens, ministère, parlementaire, gouvernement, 

droits de l'homme, fanatisme, cheikh, shah, référendum, etc.), du droit (sécurité nationale, 

violation flagrante des droits de l'homme, amnistie générale, loi, législation, crimes, drogues, 

mafias, justice, décrets, corruption, contrat, etc.), des conflits (résistance, terrorisme, 

opposition, attaque, ennemi, révolution, sédition, partisans, émeutes, lutte contre 

l'extrémisme, etc), du délit (crime organisé, violations israéliennes de notre souveraineté, 

résistance à la corruption, violation flagrante des droits de l'homme, en tant que classe 

unique face aux symboles du sectarisme politique et face aux baleines, aux mafias et à toutes 

sortes de monopoles et de corruption, etc.) et de l'arabité (frères arabes, drapeau arabe, 

révolution arabe, région arabe, identité arabe, question arabe, etc.).  

 La seconde association sémantique joint les champs lexicaux de la nation (pays, 

peuple, république, nation, patrie, etc.), de la religion (Imam Al-Sadr, Dieu, églises, 

prophètes, mosquées, Christ, etc.) et de famille (les parents les plus fidèles, fille, fils d'Amal, 

frères arabes, leurs frères portant leur sang sur leurs épaules, une agression contre nos 

frères, frères palestiniens, etc).  

 La troisième association sémantique joint les champs lexicaux des comportements 

(loyauté, ambitions, sectarisme, abus de la loi, notre rage, complicité, sectaires, sincérité, 

etc.), de la paix /sécurité, de la liberté (unité et souveraineté du Liban, indépendance, 

libération et loyauté, libération de nos terres, libération de nos richesses, libération de nos 

ressources, confirmer l'obligation d'Israël, etc.) et des sentiments (confiance, regret, espoir, 

satisfaction, sentiments sectaires, pitié, peur de Dieu, etc.).  

 Il convient de préciser que ces associations sémantiques entretiennent des relations 

sémantiques de synonymie, de méronymie et d'antonymie entre les formes des mots utilisés. 

Néanmoins, nous remarquons l'absence des champs lexicaux de la finance et de l'économie 

dans le discours du leader du mouvement Amal. Ce désintérêt se trouve justifié par son 

énoncé : "Nous n'enterrons pas la tête dans le sable pour faire passer un projet lié à la 

colonisation en échange d'une poignée de dollars."  
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II- NIVEAU PRAGMATIQUE 
 

     Ce qui caractérise le discours du leader du mouvement Amal, le président Nabih 

BERRY, c'est sa forte conviction et son profond optimisme en sa victoire. Il est tellement 

convaincu qu'il va gagner les élections qu'il se montre convaincant aussi pour ses 

allocutaires.  

 

 Bien qu'il utilise pleinement l'emphase politique et plein d'astuces discursives qui 

chauffent le cœur de sa communauté, la portée anti-confessionnaliste de son discours est fort 

appréciée par les Libanais. Une fois mise en application sur le terrain et traduite par une loi, 

cette portée sociale, culturelle et stratégique susceptible d'assurer une coexistence 

pluraliste et une cohésion identitaire entre toutes les communautés libanaises est 

explicitement prépondérante dans son discours.  

 

Extrait 1 ھیف كرتشملا شیعلا ةغیصو ھتدحو نوصتو نانبل ظفحت يتلا انتامازتلإ ذیفنتً اعم عباتنلو 

 ،يناسنلاا ثارتلاو خیراتلا ظفحو ،تاراضحلا راوحل ةحوتفم ةحاسو راوحلاو

 

Extrait 2 روتسدلا اھیلع صن يتلا ةیسایسلا ةیفئاطلا ءاغللإ ةینطولا ةئیھلا لیكشتل يعسلا رارمتسإ اثلاث 

 

 

Extrait 3 ةحفاكم ناونعب تارمتؤملا دقع نّأ ىلإ ریشن يطسوأ قرشلاو يملاعلا ىوتسملا ىلعو 

 ةلودلا باھرإ ةصاخو باھرلإل حضاو فیرعت ىلإ كیرحت ىلإ جاتحی فرطتلا

 

 

Il est évident que le président BERRY veille à ce que le discours identitaire 

soit intérieurement vécu par tous les Libanais, chrétiens et musulmans en remettant en cause 

certaines dichotomies préconstruites, entre le régional et le national, l'Islam et le 

christianisme.  

 

Extrait 4 ملاسلا ھیلع حیسملا دیسلا اھكراب يتلا ةنیدملا رحبلا يف ربلا ةعیدو روص ای كیلع ملاسلا 

 ةیرفعجلا ىلولاا ھتسردم اھیف نیدلا فرش نیسحلا دبع دیسلا ماملاا ماقأو ھتازجعم ىلوأب

 ةملعتملا لایجلاا نمً اروس

 

 



81 
 

 Nous remarquons que le discours du président Nabih BERRY est structuré autour de 

la logique et de la nécessité. Il est construit autour de trois parties successives bien distinctes : 

l’exorde, la narration/ confirmation et la péroraison. Si dans la seconde partie règne la 

logique et l'objectivité, son exorde (Extrait 5) et sa péroraison (Extrait 6), lui permettent 

de maintenir une vraie proximité avec son auditoire et d'abolir toute hiérarchie. 

 

Extrait 5 يأ مّدقأ نأ نكمی لاو دیرولا لبح نمً امود َّيلإ برقلأا متنأف ،میظع نوملعت ول مسق 

 قوت يّلكف مكنیبو ينیبً لائاح فرظلا اذھ نوكی نأ وأ ينمأ ریغ وأ ينمأ فرظ

 ءاقللا نود تلاح يتلا فورظلا نأب مكح راصأً لاافطأوً انابشوً اخویش مكھابج ةسملامل

 موی تاذ اھنع فشكأس كأس ةشاشلا ربع مكل يتبطاخمو بلقلً ابلقو ھجولً اھجو مكنیب

 الله ءاشنإ مكعم بیرق ءاقل يف

 الله مسب

 ھیلع حیسملا دیسلا اھكراب يتلا ةنیدملا رحبلا يف ربلا ةعیدو روص ای كیلع ملاسلا

 ىلولاا ھتسردم اھیف نیدلا فرش نیسحلا دبع دیسلا ماملاا ماقأو ھتازجعم ىلوأب ملاسلا

 ةملعتملا لایجلاا نمً اروس ةیرفعجلا

 بوصو بدح لك نم اھیف انعمتجا يتلا ردصلا ماملاا ةنیدم روص ای كیلع ملاسلا

 مورحم ىقبی لا ىتح أدھن لاو نیكتسن لا رحبلا جوم لثم ىقبنس اننأ ھفلخ نم انمسقأو

 ةمورحم ةقطنم وا دحاو

 ةیملاسلاا ةروثلا ناكرأو نارمش ىفطصم دئاقلا دیھشلا زاكترا ةدعاق ای كیلع ملاسلا

 هاشلا ماظن ىلع

 لبقتسملاو رضاحلا ىلع حوتفملا خیراتلا باتك ای روص ای موی لكو مویلا كیلع ملاسلا

 ةحفص ىلع ةروشنملاو نیمواقملا مد ربحب ةسمّغملا زرلاا رجش نم ةٍیراسب بوتكملا

 نولدعو دنفرصلاو روص يف نیدایصلا ایصلا حاورأ انحاورأ شامق نم ةعرشأب میلا

 توریبو ادیصو

 روتكدلا خیشلا يلاعم لحارلا لیمزلا ةنیدمو رفاظ وبأ لاخلا ةبیبح روص ىلع ملاسلا

 ناسحلااو ربلا ةیعمج سیئر لیقع میھاربإ جاحلاو،ریھز ىسوم خیشلاو لیلخلا يلع

 نیبرش سایلاو زاوف دومحم جاحلا يواربص لیلخ دادح اللهركش روتكد حلاملا میدن

 اوناكو الله مھافوت نیذلا ةیعامتجلااو ةیسایسلا تایصخشلاو لضافلاا عیمجو ردان اباسو

 نانبلو ةقطنملاو مھتنیدم ةمدخ يف

 نیع لماع لبجو ایقینیف ةمصاع ئطاشلا ةكیلم ،ىلولأا انتغل فرحأ روص ىلع ملاسلا

 رحب حلمو نیدایصلا ةراَّحبلا رّب فیغر ةعلقلا ةرخصلا هذھ ىلع ةسراحلا رحبلا

 بلقلا ةذفانو تقولا ءانیم رحبلا ةحارتسا نیحلافلا

 نانبل لك نم ةبحلأاو لھلاا اھیأ مكیلع ملاسلا

 ثّحی ام ةمایقلا ىوجن نم اھیف يذلا سورعلا ةراوسأ بونجلا ای كیلع ملاسلا امئادو
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 ىلع ملاسلا مناغ ریھز رعاشلا موحرملا لاق امك ءاجرلاو يّدحتلاو يّدصتلا ىلع

 اندودح ىتح انھایمو انضرأ ریرحت لامكتسا راظتناب سند لك نمً اررحم بونجلا

 الله بزحو لمأ ءادھش ىركذ ركذ ةّیشع ةایحلاب رھدزملا بونجلا ىلع ملاسلا ةیلودلا

 ملاسلا )..( ةنكملأا لك ةحاسم ىلع لیئارسإ اھتبكترا يتلا رزاجملا لكو اناق ءادھشو

 لولأا ریرحتلا ةطحم ىركذ يف بونجلا ای كیلع

 ةمواقملا دئاق بونجلا فصن ىلع ملاسلا ةشودغمو روصو ةیطبنلاو ادیص انمصاوعل

 دوقی وھو ةمواقملا دئاق ىلع ملاسلا ،نیرخلآاو يدارج لیلخ ھناوخإ لكو دعس دمحم

 يمزع ةیانبو ةسسؤملا نیب تاسسؤم يف نییداھشتسلإاو ىلولأا نیمواقملا تاوطخ

 ءامسلا يف ةقلعملا ىرقلا ققلا يفو يناطیللا ربعو ينارھزلا قیرطو ةرجشلا ةسردمو

 مھناوخإو مشاھ ةمعنو ساحنلا دشرم اھسرح يتلا ةمیمحلا ةنكملأا لكو ،عبسلا ىرقلا

 ریصق دمحأ مھمد ةنامأ انوعدوتسا نم لك ىلع ملاسلاو مھفكأ ىلع مھمد نولمحی مھو

 نم ةكبش ایاظشلا لیحتستو رجفنی نأ لبق يوسوملا سابع دیسلاو ریصق نسحو

 ىلا ولیج يداو هایم نم ةیمنتلا تاعورشمل ةئیضم تاملاعو ةیوبرتلا تاسسؤملا

 يحصلا تاسسؤملاو تلاصاوملا تاكبشو ةیفاقثلا تاسسؤملا ىلإ يلاوتاب

 ةمواقملا نیع سأرو لولأا مسقلا ضبرم عاقبلا اھیأ كیلع ملاسلا يأ يكیلع ملاسلا

 توریبو يبرغلا عاقبلا ءادھش رزؤملا رصنلا وحن ةداھشلا قیرط اوقش نیذلا لابشلأاو

 ناحیرلا لبجو لیبجو بجو لبجلاو

 دعب دعبو ھتاكربو الله ةمحرو مكیلع ملاسلا

 ریمأ ةدلاو ءاوجأ دیجملا حصفلا ءاوجأ شأ يفو جارعملاو ءارسلإا رھش يفوً ةیادب

 امك اننأ ردصلا ماملاا ءانبأ مسإب دیكأتلا ددجأ انتلجلج قیرط يشمن لازن لا نحنو نایبلا

  ىصقلأا يف ةرخصلا

 حئاول ىلع نیحشرملاو يرب ھیبن نا ةیادبلا يف مكل لوقا بوقرعلا ىلا هروقانلا نمً ادج

 يف اننأ ىلع دكؤن امھءافلحو ةمواقملل ءافولاو ریرحتلاو ةیمنتلا يتلتكو ءافولاو لملأا

 مداقلا سلجملا

 

 

Extrait 6 ھلاق ام لوقأ ردصلا ماملإا ةنامأ ىلع الله ءاش نإ نیملأا ،لمأ نبا انأو ارخآ لاً اریخا 

 ربكأ يدنع ماقم فرشأ وھو مویلا مكدنع تسل يننأ رذتعأو مكنیب نوكأ نأ يفرش

 مكدھج مكتیبلت مكتقث فرش

 ھتعنمو نطولا اذھ ةنایص دیرأ بیجیو ردصلا ماملاا لأسی كلذ دعب دیرأ اذام ىرت

 اوعمسإف راجفنلإل ضرعتی دلبلا ققحتت مل اذإ ةلادعلا يھ ةلكشملا راجفنلإا نم ھعنمو

 خیراتلا رباقم يف مكنطو ىلع اوثحبت نأ لبق اولدعاو اووعو

 روص يف ردصلا ماملإا فلخ انمسق ددجنل ،رایأ نم سداسلا يف وھ اندعوم نأ ىقبی

 ةمواقملا نازّخ سومشلا ةیحاضلاب بونجلاو عاقبلاب نانبل لكب انمازتلإ ددجنل ،كبلعبو
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 نانبل لكو مشلأا لبجلاو زیزعلا لامشلاو توریب ةمصاعلاو روغثلا سارح اننا انمازتلاو

 نانبل شاعو متشع

 

 

 

Ainsi son discours pragmatique assure-t-il, aux yeux de son auditoire, sa légitimité et leur 

montre-t-il bien sa crédibilité. Grâce à ses mots précis, concis et directs, le leader du 

mouvement Amal affirme ses croyances et ses convictions et communique, en fixant des 

objectifs clairs, en faisant confiance, en stigmatisant ses détracteurs et en tâchant de faire 

preuve de loyauté, de sincérité et surtout de fidélité aux préceptes de l'Imam Moussa Al-

Sadr (son chef spirituel et fondateur du mouvement Amal, kidnappé en Libye en 1978) qu'il 

rapporte dans son discours. 

 

Extrait 7 يف انتوق روص ناجرھم يف انھ ردصلا ماملإا ھلاق ام ىلع ةركاذلا باب حتف ىلا دوعأو 

 حلاصملاب انمازتلإ مدع انتوق انتیؤر يف انتوق انصلاخا يف انتوق انریمض يف انتوق انتوص

 نیبذعملا حلاصمب مازتللإا لب ةصاخلا

 نطولا ةملاس دیرن دلبلا ةنایص دیرن دلبلا مدھ دیرن لاوً اداسف لاو ضرلأا يفً اولع دیرن لا اننإ

 يسركلا لاو ةباینلا لاو مكحلا يف نیعماط انسلو

 

  

Également, les principaux actes de parole qui constituent le cœur de son discours sont 

les suivants : annoncer les noms des candidats, promettre un avenir meilleur en résolvant 

tous les problèmes dont souffrent les Libanais (corruption, chômage, absence de la censure, 

partialité du système judiciaire, etc.), répondre à des questions délicates et déconstruire les 

arguments adverses.  

 

LES ACTES DE PAROLE LES PLUS RÉCURRENTS DANS LE DISCOURS DU 

LEADER DU MOUVEMENT AMAL, LE PRÉSIDENT NABIH BERRY  
D Rappeler les Libanais du 

danger que représente Israël 
pour le pays 

 عاجرلإً ادیھمت نانبل دضً اناودع تّیبت لیئارسإ نأ ھبنن

 تدعأ يھو برح هوّشم ھلعجو ءارولا ىلإ تاونس اندلب

 ةیاغلا هذھل ةدیدع ةیبرح تاموظنمو ران ةرك

 بھأتلا ةجرد عفرو هابتنلإا ةدایز ىلإ وعدن كلذ ءازإ اننإ

 ناودع يأ درل ينطولا دیعصلا ىلع
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D Annoncer les noms des 
candidats    

 ضوخل ةكرحلا لبق نم نیدمتعملا ةداسلا ءامسأ امأ

 XXX مھف ةلبقملا تاباختنلإا

 يلع ينارھزلاو روص يأ ةیناثلا بونجلا ةرئاد نع

 لاشیمو ناریسع يلع يرب ھیبن نیدلا زع ةیانع سیرخ

 ىسوم

 نویعجرم ةیطبنلا لیبج تنب ةثلاثلا بونجلا ةرئاد نع

 يسیبق يناھ رباج نیسای يزب يلع دیمح بویأ ایبصاح

 مشاھ مساق لیلخلا رونا لیلخ يلع

 الله رصن دمحم يبرغلا عاقبلا ،ایشار ةیناثلا عاقبلا نع

 رتیعز يزاغ ةثلاثلا عاقبلا نع

 ةجاوخ دمحم ةیناثلا توریب نع

 ةملاع يداف روتكدلا ادبعب ةثلاثلا نانبل لبج نع

D Inviter et inciter son auditoire 
à voter en faveur de parti 
politique 

 ردصی امب مازتللإاو انّفص ةدحو دیكأت ىلإ مكوعدأ ينّنإ

 عفرو اھل باختنلإاو انحئاولل ةیملاعلإا رداصملا نع

 يلیضفتلا توصلا ءاطعإو يباختنلإا لصاحلا

 يسایسلا بغشلاو ةراثلإا تلاواحم لك ذبنو ،انیحشرمل

 انئاقدصأاو انئاكرشو انئافلح نیبو اننیب عاقیلالا ةلواحمو

  [...] نییقیقحلا

 موی يباختنلاا قاقحتسلإا لیوحت ىلإ عیمجلا وعدن اننإ

 دیع ىلإ نانبل لجأ نم ءادھشلا دیع موی رایأ نم سداسلا

 اھراودأو ةلودلا ىلإ لوخدلل فاضم

 
§  Promettre de défendre la 

souveraineté du pays 

 

 عورشم يأ ریرمتل لمرلا يف انسوؤر نفدن نلً لاوا

 لك لباقم لب تارلاودلا نم ةنفح لباقم نیطوتلاب لصتی

 ةدوعلا قح معدن ىقبنس نحنو ،ضرلأا تارلاود

 امھینطو ضرأ ىلا نییروسلاو نیینیطسلفلل

 ةیسایس طورش يلأ قبسملا انضفر كلذك دكؤنً ایناث

  [...] تادعاسم ةیأ حنمل ةیراجلا تارمتؤملا اھعضت

 انبعشو انشیجب لثمتملا يساملا يثلاثلا نأ دكؤن اننإ

 انیدل نوكتسو ناودع يأ در نم نونكمتیس انتمواقمو

 ددجن نحنو ،انتدایس دودح ةیامح ىلعً امئاد ةردقلا

 انلاجمو اندودح نع عافدلا ةیلوؤسم لمشت نأ انتبلاطم

 ةیعافد تاموظنم ىلع لوصحلل يعسلا ربع يوجلا

 ةسراممل انئاوجأ مادختسا عنملو بعشلا اذھ ةیامحل

 انئاقشأ ىلع ناودعلا
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§ Promettre de lutter contre la 
corruption  

 ةیسایسلا ةیفئاطلا زومر ةھجاومب دحاو فصك

 تاراكتحلاا عاونأ لكو لاملا تایفامو ناتیح ةھجاومبو

 داسفلاو

 ةحوتفملا تقملا ةھجاوملا هذھ يف انرارمتساً ایناث

 انمازتلا ىلع دیكأتلاو نوناقلا ةلود ءانب ىلإ لوصولل

 عضو ةرورض ىلعو نیبكترملا نع ءاطغلا عفر

 ةزھجلأا ةسرامم ةیرح نامضب ةلیفكلا طباوضلا

 اھرییاعمو ةماعلا فئاظولا ماكحأ طبضو تارادغلاو

 ضفب تاصقانملا ةرئادو ةصتخملا تارادلإا مایق ىلعو

 ضورعلاب لوبقلا للاحإ ةلواحم ضفرو ضورعلا

 ىلعو تاقفنلا دقع ىلع ةقبسم ةباقر مایق ىلع يضارتلاب

 دیلا عفرو يلاملاو يزكرملا شیتفتلا ةزھجأ ةمھم معد

 ھتیللاقتسإ نامض ىلا لاوص و ءاضقلا نع

§ Promettre d'abolir le 
confessionnalisme politique  

 ھیّقشب فئاطلا قافتإ ذیفنت ىلإ وعدأ ةعیلطلا يف لب

 نمً اقلاطنا ينمز جمانرب قفو يرادلإاو يروتسدلا

 ةیسایسلا ةیفئاطلا ءاغللإ ةینطولا ةئیھلا ءاشنإ

§ Promettre d'œuvrer pour la 
décentralisation administrative  

 ةیرادلإا ةیزكرملالا نوناق رارقإو ةغایص ىلا وعدأ

 

§ Promettre d'œuvrer pour la 
participation active de la 
femme et des jeunes  

 ةأرملا ةكراشم نأشب ةمزلم نیناوق رارقإ ىلإ وعدأ

 ةیعیرشتلاو ةیذیفنتلا ةطلسلا يف مھلیثمتو يثمتو بابشلاو

 

§ Promettre de l'instauration du 
ministère de la planification et 
de la coopération externe  

 ةیعامتجلاا ةلادعلا قیبطتل لمعلاو طیطختلا ىلإ وعدن

 ةیفاقثلاو ةیئیبلاو ةیوبرتلاو ةیداصتقلااو ةیحصلاو

 ةرازوب لمعلا ءایحإ ىلإ ةوعدلا ددجأ ذإ يننإً اعباس

 لیمجلا سیروم خیشلا ةبرجتل ءانب وعدأ ينإف نیبرتغملا

 قلاطإ يف ةیمسرلا ةیئاوشعلا ةرورضلل ءانبو الله ھمحر

 دیدجت ىلإ ةبجوملا بابسلأا لكلو تاعورشملا ذیفنتو

 طیطختلاو میمصتلا ةرازو ءاشنا

§ Déconstruire les arguments 
adverses de ses détracteurs  

 نانبل يف ةمواقملا عمتجم ةعیلط لكّشن نیذلا نحن اننإ

 ةدحو نع نطولا نع عافدلا فقوم انفقو نیذلا ةقطنملاو

 ةیضق نع نطولا ةیضق نع نطولا ةبورع نع نطولا

 نواعتلا يف يھ ةلماكلا انتحلصم نّأ دكؤن نیطسلف

 مامأ ءيضت ءابرھكلاو راكتحلااو داسفلا ةمواقمل لماكلا
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 نیدسفملا نیدسافلا مھ نم ىمعلأا لب ىشعلأا

 تقولا سفن يف ةّفعلاب نورضاحیو

 راظتنإبو تاباختنلإا ىلإ قیرطلا كولس يف اننأ امك

 مسرن لاو ءاوھلا يفً ادوعو قلطن لا ط لا قاقحتسلإا

 بطشو ءاغلإ تلاواحمب لبقن نلو لامرلا ىلع اندم ً اندم

 ھخیراتو ھنیتاسب سارح لعجو نانبل كیلمتو نیرخلآا

  [...] نتفلا نمً لااجر ھئطاوشو ھلابجو

 ةنّھ بونجلاب تامدخ شانلمع ام تامدخلا نع كوكحیب
 ةسردم رمعن ىتح انوعنام شیدق انفش تامدخ اولمع
 ةشودغمب

 لّثمی بئانلا لصلأاب لاصأً لاصأ باونلا نم مھمرحی نم

 سییاقملا اقملا لكب ملاكلا روتسدللً اقفو ءاعمج ةملأا

 باوجلا عمسی نأ دب لا بابلا قرطی نم نكلو طقاس

 مل ھنإ نلآا دعب تكسأ لا نأ ناولأا نآوً اریثك تتكس

 نإ ھعلخ علخ نولواحیو لاإ نطولا باوبأ نم باب قبی

 بابلا نم وھو ةفئاطلا مسابً اموھفم سیل رملاا اذھ

 نطولا مسإبً اعبط جوجمم ىلولأا

 الله اوقتا

 

 

  

 Par ailleurs, l'analyse du le discours du président Nabih BERRY nous montre qu'il 

s'agit d'un discours politique d'influence qui se caractérise par la progression thématique et 

énonciative de ses énoncés, qu'il voulait tantôt explicites, tantôt implicites.  

 

 Cependant, nous remarquons que le président Nabih BERRY préfère dans son 

discours électoral l'usage de l'arabe classique ou littéraire à l'arabe dialectal - qu'il insère 

parfois à l'intérieur de discours tantôt pour le commenter tantôt pour en donner une critique 

sarcastique ou, tout simplement, pour rompre le sérieux du discours. (Extrait 8). 

 

Extrait 8 بّلؤت نا لواحت يتلا ةیفئاطلا تلاوجلاو ةطنوع سانلا لكأ ضعبلا ةلواحم ظحلان اننإ 

 بلاطملا ةیبلت مدع وأ يعامتجلاا ملظلا معازم تحت سانلا
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III- NIVEAU RHÉTORIQUE  
 
 Les aphorismes outranciers qu'utilise le président Nabih BERRY dans son allocution 

électorale lui servent merveilleusement à bercer l'allocutaire et à lui faire partager, d'une 

manière très démocratique, ce qu'il juge bon et "ce qu'il veut". Il a la capacité de générer des 

arguments forts et de les corréler subtilement dans un ordre à la fois naturel et spontané. 

Parallèlement, il ne cherche pas à créer des convictions, mais il choisit comme point de départ 

les convictions et les croyances de l'auditoire pour les transférer expertement suivant ses 

propres perspectives.  

 Le leader du mouvement Amal sait très bien peser gracieusement ses mots, valoriser 

impeccablement des faits et masquer astucieusement d'autres. Sa rhétorique électorale 

polyvalente lui permet de véhiculer honorablement ses messages sous un éclairage qu'il 

choisit lui-même et de maintenir sa relation directe avec son auditoire pour que son discours 

devienne ce que Genette a appelé "la formule brillante".  

 L'oxymore "les prophètes menteurs" qu'il a utilisé et qui s'est prolongée en métaphore 

filée lui a permis de faire preuve d'empathie vis-à-vis de son auditoire en le mettant en garde 

contre les fanatiques hypocrites qui ne dévoient que leur candeur et qui s'érigent en "sauveurs 

de la patrie".  

  

Extrait 9 نم نلامحلا بایثب نوتأی نیذلا ةبذكلا ءایبنلأاو نییفئاطلا نم نیفئاطلا نم دلبلا ذاقنإ دیرن 

 لا يف لا يف روملاا نورّبدی نیذلا نم مناغملا مساقتل ةلواطو ةعرزم نطولا نوربتعی نیذلا

 لب مھفئاوط حلاصمب مھل ةقلاع لا نیذلا نییفئاطلا ءلاؤھ نم لیللا يف اھنوریدیو لیللا يف

 لأسأو ةیباختنلااو ةیتاذلا مھحلاصمل اھنولغتسی

 
L'emphase, l'hyperbole, l'accumulation amplificatrice, les métaphores / les métaphores filées 

et les personnifications sont situées à des moments intenses et donc rentables dans son 

discours.   

 

Extrait 10 فرظ يأ مّدقأ نأ نكمی لاو دیرولا لبح نمً امود َّيلإ برقلأا متنأف ،میظع نوملعت ول مسق 

 مكھابج ةسملامل قوت يّلكف مكنیبو ينیبً لائاح فرظلا اذھ نوكی نأ وأ ينمأ ریغ وأ ينمأ

ً ابلقو ھجولً اھجو مكنیب ءاقللا نود تلاح يتلا فورظلا نأب مكح راصأً لاافطأوً انابشوً اخویش

 الله ءاش نإ مكعم بیرق ءاقل يف موی تاذ اھنع فشكأس كأس ةشاشلا ربع مكل يتبطاخمو بلقل

 

Extrait 11 بطشو ءاغلإ تلاواحمب لبقن نلو لامرلا ىلع اندمً اندم مسرن لاو ءاوھلا يفً ادوعو قلطن لا 
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 نتفلا نمً لااجر ھئطاوشو ھلابجو ھخیراتو ھنیتاسب سارح لعجو نانبل كیلمتو نیرخلآا

 

Extrait 12 نم ةنفح لباقم نیطوتلاب لصتی عورشم يأ ریرمتل لمرلا يف انسوؤر نفدن نلً لاوا 

 ،ضرلأا تارلاود لك لباقم لب تارلاودلا

 

Extrait 13 بطشو ءاغلإ تلاواحمب لبقن نلو لامرلا ىلع اندم ً اندم مسرن لاو ءاوھلا يفً ادوعو قلطن لا 

 نتفلا نمً لااجر ھئطاوشو ھلابجو ھخیراتو ھنیتاسب سارح لعجو نانبل كیلمتو نیرخلآا

 

Extrait 14 ھلعجو ءارولا ىلإ تاونس اندلب عاجرلإً ادیھمت نانبل دضً اناودع تّیبت لیئارسإ نأ ھبننً اثلاث 

 ةیاغلا هذھل ةدیدع ةیبرح تاموظنمو ران ةرك تدعأ يھو برح هوّشم

 

Extrait 15 رارقلإ ةیادب دیدجلا يباختنلإا نوناقلا نوكی نأ يف انلمأ نع ربعأ ةمداقلا تاباختنلإا يفو 

 ساسأ ىلع رئاود سمخ رثكلأا ىلع وأ ةدحاو ةیباختنإ ةرئاد نانبل دمتعی يباختنإ نوناق

 وأ انفرتعا يلاحلا نوناقلا نلأ كلذ ةیبسنلا ساسأ ىلع ىربك ةیباختنإ رئاود وأ ةلماكلا ةیبسنلا

 ًانانبل رشع ةسمخ ىلا نانبل مسق فرتعن مل

 

Extrait 16 صیخرلا يبھذملاو يفئاطلا ضیرحتلا رحتلا نثارب يف اوعقت نأ مكیلع ىشخأ لا معن 

 

Extrait 17 نل يباختنلإا قاقحتسلاا للاخ نم نحنو بونجلا ھبلق يفو نانبل ظفح يھ انتازجنم ىدحإ نإ 

 نضاحلا فاعضإب حمسن نلوً ایسفن نیدّقعملاو ةمظعلا نونجب نیباصملل انابرق ھلعجب لبقن

 ةنتفلا حایر ھنم لّلستت بوقثم عارش ىلا نانبلل ةوقلا عقوم نم ھلیوحتو ةمواقملل يبعشلا

 

Extrait 18 لبقتسملاو رضاحلا ىلع حوتفملا خیراتلا باتك ای روص ای موی لكو مویلا كیلع ملاسلا 

 میلا ةحفص ىلع ةروشنملاو نیمواقملا مد ربحب ةسمّغملا زرلاا رجش نم ةٍیراسب بوتكملا

 ادیصو نولدعو دنفرصلاو روص يف نیدایصلا ایصلا حاورأ انحاورأ شامق نم ةعرشأب

 توریبو

 

Extrait 19 رحبلا نیع لماع لبجو ایقینیف ةمصاع ئطاشلا ةكیلم ،ىلولأا انتغل فرحأ روص ىلع ملاسلا 

 ةحارتسا نیحلافلا رحب حلمو نیدایصلا ةراَّحبلا رّب فیغر ةعلقلا ةرخصلا هذھ ىلع ةسراحلا

 بلقلا ةذفانو تقولا ءانیم رحبلا

 
Les extraits ci-dessus nous montrent bien que la rhétorique politique est au cœur des stratégies 

persuasives et dissuasives du président Nabih BERRY pour toucher et émouvoir à l'endroit 

sensible, plaire, agir sur les opinions, sur les émotions, et par conséquent, sur les décisions 
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électorales de son allocutaire. Grâce aux différentes images fortes, naturelles et frappantes, il 

flatte l'oreille et séduit l'imagination de son auditoire.  

Conclusion 

 Avec un discours épidictique relativement court, calme, sensé, sans détours, sans 

superflus, le président Nabih BERRY rassure habilement son électorat, avec tact et 

diplomatie, sans pour autant avoir besoin de s'acharner pour capter l'attention de son auditoire. 

C'est pour cela qu'il ne s’intéresse pas "aux notions de face-work et de retravail de l’ethos" 

(AMOSSY, 2018, p.21) qui préoccupent la plupart des politiciens libanais.  

 Grâce à l'évocation des thématiques de l'unité nationale, de la coexistence et de la 

paix civile, le leader du mouvement a tenté de construire ou plutôt de reconstruire l'attitude 

de l'électorat vis-à-vis de la situation politique libanaise "pour le faire agir, le faire penser, le 

faire croire" (GIGLIONE, 1989, p.9). Bien qu'il s'adresse principalement et foncièrement à sa 

communauté et à ses partisans et qu'il veille surtout au renforcement et au développement de 

leur identité spécifique de « déshérités et d’opprimés », au détriment d'une identité 

nationale qui unit tous les Libanais, le président Nabih BERRY cherche à impliquer 

entièrement, à plusieurs reprises, toutes les confessions libanaises afin qu'elles se sentent 

parfaitement intégrées dans l'équation libanaise qui est et qui a toujours été marquée par la 

pluralité culturelle et religieuse. La tolérance et l'implication d'autrui, abstraction de ses 

appartenances politiques, religieuses ou culturelles caractérise son discours.  

 En bref, nous pouvons dire que l'ampleur de son style rhétorique et sa capacité à 

dompter le verbe paraissent donc bien fonder toute l'originalité distinctive de son discours par 

le biais duquel il choisit d'irriter ou d'apaiser son auditoire, à sa guise.  Cependant, comme 

d'ailleurs le discours du leader du PSP, la ferveur s'éclipse quelques mois après les élections et 

se trouve remplacée par les querelles, les manœuvres et les aléas de la politique libanaise. 

 Enfin, il faut bien signaler que le président Berry n’a pas besoin de "crier haut et fort" 

pour capter l'attention de son auditoire. Il est naturellement charismatique et il le sait fort bien. 

Il en joue souvent pour atteindre ses interlocuteurs. Quant à sa communication non-verbale, 

son charmant sourire comme son sens spontané de l’humour intelligent constituent souvent 

pour lui d’excellents adjuvants dans ses prouesses communicatives. Avec un humour exprimé 

en arabe dialectal et souvent puisé dans les proverbes libanais populaires, avec un  sourire 

complice, le président de la chambre, leader de Amal, abolit les distances et donne 

l’impression de ne faire qu’un avec son public.  Face à cette sympathie inconditionnée à 

l’égard de Nabih Berry et abstraction de la réalisation des promesses et du programme 

électoral, l’identité libanaise chez le public de Amal, cède sa place à l’identité, non seulement 

de ce mouvement mais aussi et surtout à l’identité « Berryste ».  
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III - Analyse du discours du chef des Forces Libanaises (FL), Samir GEAGEA 

    

      Lors de la cérémonie organisée au théâtre Platea à Jounieh3, le chef des FL a 

annoncé, le mercredi 14 mars 2018, date du 13ème anniversaire de la révolution du Cèdre, les 

noms de ses candidats et de ses alliés lors d’un rassemblement électoral, ainsi que son 

programme électoral placé sous le slogan « Ta voix est devenue nécessaire » / ادب راص  /.  

                                        

Figure 14 : Chef des FL, Samir Geagea (2018) 

Pour voir ce qui constitue la matrice du discours du chef des FL, Samir GEAGEA, 

et en dégager les spécificités, nous allons analyser dans ce qui suit les discours qu’il a 

prononcés avant et après la campagne électorale (2018) et cela sur plusieurs niveaux de 

communication verbale (linguistiques, pragmatiques, lexicales, syntaxiques, phonétiques, 

stylistiques, etc.).  

I- NIVEAU LINGUISTIQUE  

3. Spécificités du système d’énonciation  

A- Avant les élections  

L’observation des déictiques dans le discours de Samir Geagea est intéressante à plus 

d’un titre. Son discours oral se caractérise essentiellement par l’importance de son insertion 

dans le système du je-ici-maintenant. Les temps verbaux que Samir Geagea utilise (présent, 

passé, imparfait, futur) situent les actions par rapport au moment de l’énonciation alors que 

les occurrences des modalisateurs (il faut, je veux, etc.) indiquent aussi bien les jugements 
 

3 L’ORIENT LE JOUR (2018) : « Samir Geagea définit les deux grands axes de la campagne électorale ».  
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que les sentiments qu’il a souhaité véhiculer à ses allocutaires et témoignent de la 

subjectivité omniprésente dans ses énoncés.  

Même s’ils sont présents physiquement dans la situation de communication, les 

allocutaires ne sont pas considérés par l’émetteur comme des partenaires dans la relation 

d’allocution. Les opérations d’encodage (démarches onomasiologiques) sont totalement 

déterminées par l’image que le chef des FL a voulu intentionnellement construire (démarches 

sémasiologiques) afin d’inciter ses allocutaires à adhérer à ses idées et à partager ses 

convictions.  

Ainsi la communication est-elle symétrique et unilatérale et la réponse de l’audience des 

allocutaires est-elle immédiate (acclamations, applaudissements, etc.).  

Le référent environne la communication et est perceptible dans l’espace communicationnel, 

et se réfléchit dans la compétence idéologique et culturelle des allocutaires et de leurs 

représentations.  

Le canal est, d’après Kerberat-Orecchioni (2009), le support des signifiants qui eux-

mêmes support des significations. Le choix du canal direct utilisé par le leader des Forces 

Libanaises n’était pas sans incidence sur les choix linguistiques qui influaient beaucoup sur 

la nature du message.  

Ce qui distingue le discours du leader des FL prononcé avant les élections, c’est son 

fort ancrage dans la situation d’énonciation4. Ses énoncés contiennent abondamment des 

indices de personnes : « je (51 fois), nous (51 fois), vous (36 fois), etc. » et des indices de 

temps « aujourd’hui, demain, etc. » (Extrait 1) et d’espace « Kesrwan, Jbeil, etc. » (Extrait 

2) situant le discours dans le temps et dans l’espace par rapport à l’émetteur au moment de 

l’énonciation « ici ».  

 

Extrait 1 ادنع ناك ام اذإ ةحیلا بختنی حوری دحاولا وشل نكلخد ونأ ).( مویلا انم دحاو لك لأسأ يدب انأ 
 نیمھافتم ).( حلاصم ةعومجم نتعماج صاخشا ةعومجم ).( های ادنع يل لك يسایس عورشم
  )..( حلاصملاھ قیقحتل نضعب عم

 
Extrait 2  نم راتك ).( بیرغلا وربتعیب يل نیم ةیناورسكلا ونأ ).( ولاح لأس ادح مایلأا نم موی لاو سب 

 نم شم ندنع دعاق دحاو لك بیرغ وربتعیب ةیناورسكلا ونأ ).( ودقتعیب ودقتعیب ).( سانلا
  ).( ناورسك
 نئدابم نع بیرغلا وھ ).( بیرغلاب ةیناورسكلا ودصقیب يل يیار انأ ).( يیأر ادیھ شم انأ 

 
4 Pour Benveniste (1970), l’énonciation « est cette mise en fonctionnement de la langue par un acte individuel 
d’utilisation. » (p.12) 
  Pour Anscombre et Ducrot (1976), l’énonciation « sera pour nous l’activité langagière exercée par celui qui 
parle au moment où il parle. » (p.18) 
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 ةماعلا ةیسایسلا ةیوھلا رصتخا يیفو ).( نخیرات و نتیوھ نع ).( نتاملسم و نراكفأو
 ةینات ةھج نم يثلاثلا فلحلا و ).( ةھج نم باھش داؤف ).( ماع لكشب نییناورسكلا و ناورسكل
).(  
 وترظن و ةلودلا ةرادإب باھش داؤف ةقیرط نع بیرغ نوكب وھ ناورسك نع بیرغلا
 وضغب و ).( وتماقتسا و وتیفافش ).( باھش داؤف ةفاضن نع بیرغ نوكب وھ ).( ةیتاسسؤملا
 نع بیرغلا وھ ).( ناورسك نع بیرغلا )..( ةلودلاب فیظوتلاو ).( داسفلا و طیاسولل ریبكلا

 صخلااب و ).( ةیدایسلا روملأاب حضاو فرط ودنع ام يلی نولتملا وھ ).( يثلاثلا فلحلا طخ
 دیإب ةینانبللا حلاسلا لك راكتحا ةرورض و ).( نانبلب ةیلعف ةلود مایقب ةقلاع لاإ يل روملااب
  ).( ناورسك نع بیرغلا ادیھ ).( ينانبللا شیجلا
 رام كرطبلاب لعفلاب فرتعا مایلاا نم مویب لاو يلی وھ ).( صخلملاب ناورسك نع بیرغلا
  )..( ریفص سرطب اللهرصن

 

À maintes reprises, Samir Geagea utilise la première personne du singulier « je » 

pour faire appel à ses partisans à se rendre aux urnes et à voter en faveur de son parti 

politique. L’utilisation fréquente de ce déictique contribue à créer cette image du père 

protecteur, celui qui sait, celui qui va protéger. 

 

Extrait 3 ( نكلاحل اوتوصت مع اوربتعا اوتنا ).( نكلاحل اوتوصت ).( نكیلع ریبك يلإ ينمت انأ.( 
 و ).( يجتب ابرھكل اوتوص ).( ایلع وشمت وردقتب قیرطل اوتوص ).( لضفأ اركبل اوتوص

  )..( دیكلأا رییغتلا ل تیوصتلا للاخ نم ).( نكدلاو لبقتسمل اوتوص يش امھا

 
Par ailleurs, Samir Geagea utilise un ensemble de marqueurs d’unités et de 

rassemblement, entre autres, le pronom « nous » (Extrait 4) qui renvoie à ses partisans et qui 

implique tous ceux qui partagent et qui vont partager éventuellement sa prise de position.  Il 

use et abuse du « nous », parce qu’il sait très bien que son utilisation a une influence positive 

chez l’être humain ; comme il a été démontré que lorsque les gens entendent le pronom 

« nous », cela leur donnera une sensation de chaleur, de connexion avec les autres. Rien 

qu’en entendant le pronom « nous », le cerveau se stimule positivement et inconsciemment 

dans ce sens-là. Et cette utilisation de ce pronom est présente partout dans le discours du chef 

des FL pour renforcer son lien avec l’électorat et avec tous ceux qui écoutent le discours ; 

mais, il va en exclure ses détracteurs qu’il va designer par « ils », par « eux » et qu’il va 

explicitement nommer : le Hezbollah et tous les alliés du parti chiite.  

 

Extrait 4 ناك يلی للاق نكمی ).( ناوفنع ةنلاملا زرلأا ةروث ای ).( احمن ام حضاو رون انیقب انحن ).( انحن 
  )..( ))قفصی روھمجلا(( نامیا ندنع دعبلا راتك نكل ).( ةحلصم ندنع
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 ندنع ناك يلی للاق نكمی ).( ناوفنع ةنلاملا زرلأا ةروث ای ).( احمن ام حضاو رون انیقب انحن 
 ةبعص ).( مزع ةرخص نامیلاا )..( نامیلاا )..( نامیا ندنع نھدعبلا راتك نكل ).( ةحلصم
 يلی لامركو ).( احتفن ام درب دعب رتافدلا ادعب ناھترلإل وتملك عیاب يلا كش ).( احزحز
  )...( ))قفصی روھمجلا(( ناك يلا لكع ).( ناك يلی بساحنو ).( يقتلن حر ودھشتسا
 انك رادآ لبق انحن ).( ملعللو ).( انطوم ساكب امد بكسن انك رادآ لبق انحن ).( ملعلل )..( ملعللو 
 انع نم لاطبأ بخن برشیو ساكلا انطوم ودیإب عفریت ).( انطوم ساكب امد بكسن ).(
  )...( ))قفصی روھمجلا((
 يلاع لضی ).( انم نوكی ).( ىنمتی رھدلا انربجلا انحن ).( ساسلأاب ةریسملاب انیدتبا انحن 
 ىنغت انزرأ انیف يلا انحن ).( ساقنتب ةیحضتلا يناعم انیف ).( انم امسنی اناطخ يشمی ).( سارلا
 انع ولأسیب يلایللا امّل ).( سارحلا وسعنیب ام انباوبع ).( سارتملا دراب انع راص ولو ).(
  ).( ))قفصی روھمجلا((
 سارلا يلاع لضی ).( انم نوكی ).( ىنمتی رھدلا انربجلا انحن ).( ساسلأاب ةریسملاب انیدتبا انحن
 ولو ).( ىنغت انزرأ انیف يلا انحن ).( ساقنتب ةیحضتلا يناعم انیف ).( انم امسنی اناطخ يشمی ).(

 روھمجلا(( انع ولأسیب يلایللا امّل ).( سارحلا وسعنیب ام انباوبع ).( سارتملا دراب انع راص

 ).( ))قفصی

 

Le choix de ce pronom n’est pas du tout anodin, c’est un choix très conscient. Il s’agit d’une 

technique d’influence pour qu’il puisse laisser sous-entendre que tous ses partisans sont 

d’accord avec lui.  

En outre, Samir Geagea n’adopte pas un timbre de voix condescend et ne donne pas de 

conseils, mais il se montre bien neutre, sincère, sympathique, courtois, chaleureux et 

connaisseur des sentiments, des émotions, des soucis, des croyances, des valeurs, des 

opinions, du vécu et des préoccupations de la société libanaise ; il se met à la place de 

chaque citoyen tout en se montrant sensible à ce chacun pourrait penser ou ressentir. Il 

interprète adéquatement, avec bienveillance et impartialité ce que les gens ressentent. 

L’extrait ci-dessous (Extrait 5) illustre parfaitement l’empathie stratégique qu’il utilise, avec 

une grande habilité, pour voir le monde par les yeux de son auditoire et pour influer sur leur 

cadre de référence émotionnel et intellectuel, tout comme s’il était « dans leur peau », sans 

impliquer ses propres convictions et sentiments. Les allocutaires se sentent, alors, compris et 

le chef des FL réussit à instaurer un climat de confiance et de collaboration et à établir des 

liens affectifs en compatissant avec ces Libanais vulnérables et frustrés vis-à-vis des 

problèmes socio-économiques du pays. 

 
Extrait 5 ( نانبل ل اتبحم لك نم مغرلاب ).( تقھز و تبعت سانلا لعفلاب ونلأ )..( ؟ دیكأ شیل..( 

 يقلات ام و بیارض عفدت و لغتشت تبعت ).( ارول لاامرك ادلاب و ).( لاحم لااح يقلات تقھز
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 ةلود نلیباقم يقلات ام و لغتشت تبعت و تقھز ).( ةبولطملا تامدخلا نم ىندأ دح نلیباقم
 ریغ لا ادحو ةینانبللا ةحلسملا ىوقلاب ایضارأ لك ىلع اتدایس ةطساب ).( تایحلاصلا ةلماك
)...(  
  ).( ))قفصی روھمجلا (( 
 لا و لامش نییحیر لا نووفرعیب ام ).( نتافرصتب نووعیضب ).( نییسایس وقلای تبعت سان 
 ناشنم اولضانب لاو ةحضاو تاحورط ندنع لا ).( يار ىلع اوتبثیب ام ).( نیمی نییحیار
 يل داسفلا و ).( تارسمسلا و ).( تاقفصلا رابخا نم تلم و تقھز و تبعت سان ).( يش
  )..( ةلودلا ةحیر نم حوفت مع موی لك
 ادب ).( يكحلاب شم رییغت سب رییغت ادب سانلا ).( رییغت ادب راص سانلا ).( كیھ ناشنم 
 لیبج ب ).( دیكلأا رییغتلا ةحیلا ل ).( دیكأ لكشب اوتوصی حل كیھ ناشنم ).( لعفلاب رییغت
  )...( ناورسك
 ).( ))قفصی روھمجلا(( 

 

Par son utilisation du pronom « ils » – qui ne fait pas partie de la situation de 

communication, le chef des FL essaie de faire sentir à ses allocutaires qu’ils sont, de prime 

abord, compris, puis, il les soutient, les réconforte, les tranquillise, les apaise afin de leur 

montrer qu’il vaut la peine et qu'il est temps de prendre des décisions en direction du 

changement.  

Pour ne pas parcourir le risque de se laisser envahir par les émotions, de ne plus 

maitriser suffisamment la distance protectrice et de perdre ainsi son efficacité, Samir Geagea, 

à la manière d’un psychothérapeute, tente de développer l’aptitude de ses allocutaires à se 

mettre d’accord sur le « traitement » et sur les tâches qu’ils doivent accomplir pour « guérir ». 

Et on découvre ici que cette empathie exprimée n’est pas véridique mais feinte, car il ne 

s’agit pas d’une réaction émotionnelle automatique mais d’une empathie artificielle et 

intentionnelle bien calculée voulant impliquer indirectement l’auditoire dans la décision et, 

surtout, dans l’action de devoir mettre les moyens pour arriver à son but ultime : voter pour 

ses candidats et leurs alliés. En focalisant sur leurs préoccupations essentielles – qui ne sont, 

d’ailleurs, que leurs droits les plus élémentaires – il les exploite habilement et les dupe en les 

faisant croire qu’il est proche d’eux et qu’il agira selon cette proximité. Néanmoins, il s’agit 

d’un « soin » égoïste et essentiellement soucieux de ses intérêts, un soin dépourvu de toute 

sensibilité à autrui qui perçoit les Libanais non pas comme des citoyens autonomes et 

indépendants, mais comme des êtres devant être toujours interdépendants.  
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B- Après les élections   

Contrairement au discours construit autour des trois repères du je/ici/maintenant, le 

discours du chef des FL, quelques mois après les élections, ne coïncide pas parfaitement avec 

l’instance énonciative (référence déictique). La forte présence de l’énonciateur pendant la 

campagne électorale s’efface complètement. Il s’agit d’un discours « objectif » qui gomme 

toute trace d’un énonciateur individuel. Le changement radical de position transparait à 

travers le changement des pronoms personnels et des désinences verbales. Les unités 

linguistiques à valeur émotive sont remplacées par d’autres unités à contenu évaluatif et 

assertif. Par exemple, les pronoms de proximité « je » et « nous » utilisés fréquemment avant 

les élections s’effacent quasi totalement cédant la place à d’autres tournures plus floues et 

plus impersonnelles. On ne trouve, d’ailleurs, pas de termes indiquant une présence, comme 

le pronom « je » et les adjectifs personnels. Toutefois, le leader des FL utilise fréquemment le 

pronom « vous » s’adressant à ses partisans les remerciant loyalement pour leur vote et leur 

félicitant pour la grande victoire électorale qu’ils ont pu remporter aux élections législatives et 

les invitant à récupérer leurs cartes d’affiliation (Extrait 6).  

 

Extrait 6 اھعم اوملستتل امنإو ).( بسحف تاوقلل مكباستنإ ةقاطب اوملستتل لا مویلا بارعم ىلإ نوتأت متنأ 

 ھیلا نوبستنت يذلا بزحلاب ھتقثو ماعلا يأر لیكوت اھیلع فوطعم ءادھشلاو نیلضانملا ةنامأ

 نوملستت يسایس بزح يھ ةینانبللا تاوقلا نأ حیحص ))قیفصت(( ھفارطأ لك نم دجملا مكلف

 اھتیضقو اھئدابم اھل ةیلاضن  ةیمایق ةموظنم رخا يش لك لبقو تاوقلا نكل مویلا ھتاقطب

 متنأو ).( ةنزولا يھو باستنلاا تاقاطب نوملستت ).( دیعب نمو مھلاا مھأ وھ اذھو اھفادھأو

 لك باستنلاا باب نوكیف ).( مكتانزو ةفعاضم مكیلع بجوی ام اذھو ).( ءانملأا نوبزاحملا

 نوكی نأ لا هریغ بیسنتلو رثكأف رثكأ بزحلا حاجنلا ).( ھل اذفاح تاوقلا ىلإ ).( مكنم دحاو

 ةماع ةیصخش عورشم نوكی دق ةقاطبلا هذھ لماح نإ )..( يدعب نم ھلفقیو ھسفنل ھحتفی اباب

 مدخی لوھجم يدنج عورشم نوكی دق ام لثم امامت ثادحلاا حرسم قوف ةیضقلا مدخی ةفورعم

 ىلا اھدعب لوحتی ةفورعم ةیصخش نوكی دقو  حرسملا اذھ سیلاوكلا فلخ امنإو اھتاذ  ةیضقلا

 ةددعتم ھجوأب نولضانم فاطملا ةیاھن يف انلكف ).( امامت حیحص سكعلاو لوھجم لضانم

 انلبق تدھجو ةلیبن ةینطو ةیاغ قیقحتل معن ةقرفتم ةیمسر وأ ةیبزح عقاومو ةفلتخم ءامسأو

 )..( اندعب نم نورمتستو

 

De plus, les modalisateurs d’intensité et les embrayeurs (certainement, sans aucun 

doute, etc.) abondants dans le discours de Samir Geagea avant les élections disparaissent 
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totalement après les élections donnant place à du « contenu informationnel » où 

l’énonciateur prend une position de distance à l’égard de son énonciation.  

 

 
 

II - Caractéristiques syntaxiques, lexicales et phonologiques du discours de Samir 

Geagea 

A- Avant les élections   

Fondé sur un enchaînement d’arguments d’ordre émotionnel, le discours du leader 

des FL vise l’adhésion à sa cause par un dispositif argumentatif complexe alliant à la fois la 

séduction et la persuasion. Ainsi les deux niveaux syntaxique et lexical concourent-ils 

conjointement à la construction du sens. Du point de vue syntaxique, la structuration de son 

discours est caractérisée par la présence de nombreux prédicats ou noyaux verbaux. D’une 

part, les verbes locutoires d’opinion qu’il utilise lui permettent de présenter ses croyances. 

D’autre part, les verbes de sentiment expriment sa volonté et ses affections.  

Le leader des FL utilise aussi les prédicats non-verbaux et les structures marquées 

par la modalisation et la négation qui contribuent à augmenter l’impression de certitude 

portée par ces structures et à renforcer ses affirmations. Bien que les phrases qu’il utilise 

soient majoritairement assertives, nous avons pu relever la présence d’une panoplie 

de questions rhétoriques faisant partie de son argumentation et facilitant l’adhésion aux 

conclusions à venir.  

 

Par ailleurs, le discours de Samir Geagea se caractérise par la présence de maintes 

structures emphatiques visant à produire un discours d’influence grâce à des procédés 

discursifs et argumentatifs (Extrait 7).  
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Extrait 7 لاو ).( ادبأ ).( سفنلاب دادتعلاا وأ قیوستلا وأ ).( ةغلابملا نم عون ملاكلاھ ربتعی ضعبلا نكمی 
 لوصف نم لصف رخآ سب دخاب ).( يھ امك ءایشلأا حرط لیبق نم لب ).( لیبقلاھ نم يش
  ).( ةینطولاانتایح

 ام انلأ وأ ).( ةیتسجول بابسلأ وأ ).( ةفدصلا لیبق نم اھنلاھب انءاقل ونأ ).( دقتعی ضعبلا نكمی
 ).( میمصتو روصت قباسنع وھ تاذلاب خیراتلاھب انءاقل ).( طلغ ).( راھنلاھب لاإ ).( ةلاص انیقل
 14 تاقولأا لكبو انحراوجو انروعش لكب انحن ونلأ ).( لماك دصق نعو كاردإو يعو لكبو
  )..( ))قفصی روھمجلا(( نیلنم ام نیرذجتم نییلصأ زرأ راوث نییرادآ

 ةیقابو ).( قرمتب لاو ةضوم لا يھ انلإ ةبسنلاب ).( تقرمو ةضوم رادآ 14 ضعبلا دنع نكمی 
  ).( ))قفصی روھمجلا(( ةیقاب ةیقاب

 يف لطبب تقو رادآ 14 يف لطبب ).( طلغم نامك رادآ 14 يف اقب ام ونأ دقتعی ضعبلا نكمی 
 لضت حر ).( خیرات يف لطبی حر ام ونأ امب ).( خیرات يف لطبب تقو نانبل يف لطببو ).( نانبل

  )..( ))قفصی روھمجلا(( نیرمتسم لضن حر انحنو رادآ 14

 

En outre, pour avoir plus de proximité avec ses allocutaires, le leader des FL adapte 

son discours à son auditoire. Il utilise sciemment l’arabe dialectal (Extrait 8) jouant sur les 

variations intrinsèques au niveau linguistique et sociolinguistique afin d’attirer l’attention 

de ses allocutaires et de susciter leurs intérêts. Cependant, la distanciation revient après les 

élections avec l’utilisation quasi-totale de l’arabe classique. (Extrait 9) 
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Extrait 8 
 نئدابم نع بیرغلا وھ ).( بیرغلاب ةیناورسكلا ودصقیب يل يیار انأ ).( يیأر ادیھ شم انأ
 ةماعلا ةیسایسلا ةیوھلا رصتخا يیفو ).( نخیرات و نتیوھ نع ).( نتاملسم و نراكفأو
 ةینات ةھج نم يثلاثلا فلحلا و ).( ةھج نم باھش داؤف ).( ماع لكشب نییناورسكلا و ناورسكل
).(  
 وترظن و ةلودلا ةرادإب باھش داؤف ةقیرط نع بیرغ نوكب وھ ناورسك نع بیرغلا
 وضغب و ).( وتماقتسا و وتیفافش ).( باھش داؤف ةفاضن نع بیرغ نوكب وھ ).( ةیتاسسؤملا
 نع بیرغلا وھ ).( ناورسك نع بیرغلا )..( ةلودلاب فیظوتلاو ).( داسفلا و طیاسولل ریبكلا

 صخلااب و ).( ةیدایسلا روملأاب حضاو فرط ودنع ام يلی نولتملا وھ ).( يثلاثلا فلحلا طخ
 دیإب ةینانبللا حلاسلا لك راكتحا ةرورض و ).( نانبلب ةیلعف ةلود مایقب ةقلاع لاإ يل روملااب
  ).( ناورسك نع بیرغلا ادیھ ).( ينانبللا شیجلا
 رام كرطبلاب لعفلاب فرتعا مایلاا نم مویب لاو يلی وھ ).( صخلملاب ناورسك نع بیرغلا
  )..( ریفص سرطب اللهرصن
 ))قفصی روھمجلا((
 ).( وعم مجسنا مایلاا نم موی لاو يلیو ))قفصی روھمجلا(( )..( ناورسك نع بیرغلا ادیھ
 نم ناك نإ نووفوشی مع يل ابرغلا نم بیرغ يأ وبختنی حل ام ةیناورسكلا ).( كیھ ناشنم
 نووھبشیب و نییف و ننمو ).( نلتم يل لاإ اوبختنی اح ام ).( ناورسك جراخ نم وأ ناورسك
  ).( شاكد داوج لاإ اوبختتنی نییف ام ).(
 )) قفصی روھمجلا(( 

 

Extrait 9 فلاا تارشع اھعرز تبنأف نطولا دادتمإ ىلع ءادھشلا فلاأ ةینانبللا تاوقلا تعرز دقل 

  نانبل ای كیلع فوخ لاف بارتغلاا دلابو نانبل يف ).( نیعرطقملا فلاا تائمو ).( نیبستنملا

 ))قیفصت((

            

D’un point de vue sémantico-lexical, les occurrences des termes utilisés par le chef 

des FL et leurs corrélations sont très révélatrices. Elles nous donnent des indications sur ses 

valeurs et mettent en exergue les thématiques qu’il privilégie. Lors de sa campagne 

électorale, la politique (71 fois), l’État (68 fois), la quantité (66 fois), le temps (59 fois), le 

Proche-Orient (59 fois), le peuple (45 fois), les droits (37 fois), les sentiments (24 fois), la 

religion (24 fois), la famille (21 fois) et la nation (14 fois) étaient les champs lexicaux les 

plus récurrents dans son discours. Mais quelques mois plus tard, nous remarquons qu’il y a 
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une réorientation des champs lexicaux utilisés par le chef des FL. L’État (68 fois) qui le 

préoccupait se trouve remplacé par des enjeux plutôt stratégiques : le Proche-Orient (41 

fois), la quantité (36 fois), les comportements (34 fois), les sentiments (34 fois), la 

politique (34 fois), le temps (34 fois), la nation (34 fois), les droits (34 fois), la famille (34 

fois), le peuple (34 fois), l’État (34 fois) et la liberté (34 fois) deviennent, successivement, 

ses nouveaux centres d’intérêt.  

 

  
 
 
 Par ailleurs, le discours du leader des Forces libanaises vise à rendre crédible son 

idéologie à travers ses énoncés qui se structurent sémantiquement autour de plusieurs 

thématiques et mots-pivots. Une analyse lexicométrique de son discours nous a permis de 

cerner la domination de 2 grandes thématiques: la politique (élections législatives, voix, 

députés, ministres, citoyens, chambre des députés, vote, syndicat, parlement, Président de la 

République, militants, classe politique, etc.) et la religion (Allah, Dieu, chiite, Catholiques, 

sunnite, maronite, Églises, Apôtres, foi, divinité, diable, etc.) qui constituent les champs 

lexicaux les plus prépondérants dans son discours, avec des colorations régionales et locales 

qui s'interconnectent avec les entités discursives et les unités lexicales en question.  
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 Le choix des mots-pivots chez le leader des Forces libanaises n'est pas du tout anodin. 

Au contraire, il influe sur le fonctionnement discursif et contrastif du discours en question et 

surtout sur la cohérence et la cohésion des regroupements sémantiques des termes. Non 

seulement ces deux grands thèmes avec les mots pivots qui s'y rattachent s'entremêlent, mais 

aussi d'autres sous-thèmes comme le commerce (marché, marketing, prix, boutiques, 

commerçants, partenariat, entreprise, etc.), l'affect (pitié, sentiment, confiance, espoir, 

dignité, fierté, joie, réconfort, douleurs, tristesse, honte, respect, désespoir, etc.), la liberté 

(souveraineté, liberté, indépendance, etc.) et la famille (mère, frère, épouse, fils, oncle, etc.). 

Ces sous-thèmes évoqués permettent de donner une envergure plus ample au discours du 

leader des Forces libanaises qui tente de toucher son auditoire tout en lui prouvant qu'il est le 

père protecteur qui cherche à protéger sa patrie tant sur les plans politique et religieux que sur 

les plans économique et social.  

 En outre, la contrastivité qui structure les propos du leader des Forces libanaises fait 

l'exemplarité de son discours qui conduit et guide l'auditoire de l'inconfort vers la joie et du 

désespoir vers l'espoir. À titre d'exemple, "Nous voulons construire un pont d'espoir au-

dessus de la rivière du désespoir (le public applaudit) et l'espoir des gens, à la date du 6 mai, 

et nous voulons vivre dans la dignité, le réconfort et la joie".  

 La seconde association sémantique s'insinue astucieusement dans le discours du 

leader des Forces libanaises; il s'agit des champs lexicaux de la communication (négociation, 

message, propagande, alliance, message, parole, récit, discours, histoire, réconciliation, 

accord, etc.), du droit (justice, juge, corruption, magistrature, tutelle, droits fondamentaux, 

assassinats, emprisonnement, droit, législation, droits des femmes, mafia, législateur, l'État 

mafieux, etc.) et du comportement (faveur, trahison, soumission, fraternité, tact, moralité, 

sincérité, négligence, courage, favoritisme, ruse, exagérations, honnêteté, modération, 

fidélité, etc.). Par le biais d'unités lexicales et sémantiques qui font ressortir l'indignation de 

l'énonciateur face au favoritisme, à la trahison, et à toutes les infractions de la loi, le discours 

du leader des Forces libanaises rassure l'électorat en cherchant à lui ''garantir ses droits''.  

Bien qu'il soit basé sur un nombre limité d'énoncés, son discours fait ressortir un grand 

nombre de thèmes, de mots-pivots et de collocatifs très bien enchaînés.  

 
Cette étude des champs sémantiques et lexicaux présents dans le discours de Samir Geagea 

avant et après les élections nous permettent d’analyser à la fois ses représentations et ses 

perceptions ainsi que celles qu’il souhaite imposer à ses allocutaires.   
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Ce qui caractérise le discours du chef des FL au niveau phonétique, acoustique et 

prosodique, c’est son élocution lente et cadencée – rythmée par des pauses vides et 

respiratoires grammaticales et non grammaticales, son débit contrôlé, son bon rythme 

(autour de 170 mots/minutes) et ses phrases courtes qui rendent son discours plus 

dynamique, plus fluent et plus fluide.  

Les marques de l’intonation dans le discours « jouent un rôle important dans la 

structuration interne du discours du communicateur et ce sont des marques très efficaces 

auprès de l’auditeur ». (LHOTE, 1993, p.15) Le leader des FL utilise son intonation comme 

des marqueurs d’enchaînement, d’argumentation et de régulation de discours. Ainsi son 

discours est-il parsemé par des mouvements mélodiques montants et descendants.   

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Figure 15 : Les mouvements intonatifs dans le discours du leader des FL 

 

Sur un ton montant, il allonge chaque syntagme nominal ou prédicat et fait succéder à 

chaque allongement une pause qui prépare l’énoncé suivant tout en ajustant les suites 

sonores à la construction de sa pensée. Pour exprimer ses arguments, il utilise un débit très 

rapide qu’il joint à un accent d’insistance sur les syllabes des mots qu’il veut mettre en relief. 
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C’est un moyen relativement simple, mais toujours efficace pour alimenter son 

argumentation et persuader ses allocutaires. Ainsi, les allocutaires seraient plus 

impressionnées par les procédés intonatifs et les mouvements d’amplification rythmique 

que par le contenu de ses énoncés.  

 
 

Pour convaincre et persuader ses allocutaires de la véracité de ses propos, le chef 

des FL utilise les genres démonstratif et judiciaire. Son discours suit un plan qui comporte 

trois grandes parties :  

- L’exorde pour attirer l’attention et la bienveillance de ses allocutaires (recours à l’ethos) 

- La narration et la confirmation où il expose ses arguments et anticipe ses contre-

arguments 

- La péroraison qui synthétise ses propos et appelle aux sentiments des allocutaires (recours 

au pathos)  

 
Figure 16 : Les différentes parties du discours du leader des FL 

 

Pour capter l’attention de ses allocutaires, le chef des FL, Samir Geagea commence 

son discours par un exorde qui lui permet à la fois de justifier sa prise de parole et de montrer 

que les centres d’intérêt et les représentations de son auditoire rejoignent les siens à propos 

du sujet qu’il va aborder. Il s’agit, notamment, d’un exorde brusque qu’il évoque d’une façon 

à la fois libre et codifiée pour inciter ses partisans à se remémorer du drame socio-

Exorde

Narration et confirmation

Péroraison

Première partie 

Deuxième partie 

Troisième partie 
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historique ancré dans la mémoire collective : l’assassinat du combattant Sleiman AKIKI5 

par les syriens dans le jurd du kesrouan, à Talet el-wardé (Oouyoune el-Siman). 

 

 

Extrait 10 ( كیھ كیھ )..( كیھ كیھ.(  

 يتوص يطعا يدب انأ )..( نامك انأ ).( يلیضفتلا اوتوص ىطع دحاو لك ).( اوعلط لكلا 
 يقیقع نامیلس ومولشل يلیضفتلا
  )...( ))فتھی روھمجلا(( 
  )....( وقافر لكلو )..( لیبج نم ابطرق نم يروخلا اجن ل و
 طاوحلا دایز )...( دیكأ 
 ))فتھی روھمجلا(( 

 

 

II- NIVEAUX PRAGMATIQUE ET RHÉTORIQUE  
 

Les actes de parole les plus récurrents dans le discours du chef des FL lors de la 

campagne électorale sont nombreux et diversifiés :  faire appel à ses partisans à se rendre aux 

urnes et voter en faveur de son parti politique, expliquer, faire preuve d’empathie, conseiller 

les Libanais à être prudentissimes, vanter les mérites de son parti politique, illustrer ses 

propos par des exemples. Toutefois, après les élections, le chef des FL, Samir Geagea avait 

recours à trois principaux actes de parole uniquement : féliciter, remercier et inviter ses 

partisans à prendre leurs cartes d’affiliation aux FL.  

 
ACTES DE PAROLE DANS LE DISCOURS DU LEADER DES FORCES 

LIBANAISES 

Faire appel à ses partisans à se rendre 
aux urnes et à voter en faveur de son 
parti politique 

 اوتنا ).( نكلاحل اوتوصت ).( نكیلع ریبك يلإ ينمت انأ
 ).( لضفأ اركبل اوتوص ).( نكلاحل اوتوصت مع اوربتعا

 ابرھكل اوتوص ).( ایلع وشمت وردقتب قیرطل اوتوص
 نم ).( نكدلاو لبقتسمل اوتوص يش امھا و ).( يجتب

  )..( دیكلأا رییغتلا ل تیوصتلا للاخ

Expliquer 
 

 ).( تقھز و تبعت سانلا لعفلاب ونلأ )..( ؟ دیكأ شیل
 لااح يقلات تقھز )..( نانبل ل اتبحم لك نم مغرلاب
 عفدت و لغتشت تبعت ).( ارول لاامرك ادلاب و ).( لاحم

 
5 Sleiman AKIKI : le gardien du jurd, surnommé « Shlomo ».  
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 تامدخلا نم ىندأ دح نلیباقم يقلات ام و بیارض
 نلیباقم يقلات ام و لغتشت تبعت و تقھز ).( ةبولطملا
 لك ىلع اتدایس ةطساب ).( تایحلاصلا ةلماك ةلود
  )...( ریغ لا ادحو ةینانبللا ةحلسملا ىوقلاب ایضارأ

Faire preuve d’empathie 
 

 نتافرصتب نووعیضب ).( نییسایس وقلای تبعت سان  
 نیمی نییحیار لا و لامش نییحیر لا نووفرعیب ام ).(
 ةحضاو تاحورط ندنع لا ).( يار ىلع اوتبثیب ام ).(
 تلم و تقھز و تبعت سان ).( يش ناشنم اولضانب لاو
 يل داسفلا و ).( تارسمسلا و ).( تاقفصلا رابخا نم
  )..( ةلودلا ةحیر نم حوفت مع موی لك
 ادب سانلا ).( رییغت ادب راص سانلا ).( كیھ ناشنم 
 ).( لعفلاب رییغت ادب ).( يكحلاب شم رییغت سب رییغت
 رییغتلا ةحیلا ل ).( دیكأ لكشب اوتوصی حل كیھ ناشنم
  )...( ناورسك لیبج ب ).( دیكلأا

Conseiller les Libanais à être 
prudentissimes 

 

 ةیاھنب يھ نلا ةریغص تامدخب نكشغی و نكیرغی ادحم
 حلاصل اوتوص وتنا ).( نكللا بستكم قح فاطملا
 ).( نكقح ریصتب اوس لاك تامدخلاھ ).( ةیلعفلا ةلودلا

 ریصب ).( دیكلأا رییغتلا ةحیلا ل ةینانبللا تاوقلل اوتوص
 نكتویبع نكلصوتب تامدخلاھ ریصتب ).( ةیلعف ةلود يف
 ةلمجلا نم نحنو ).( ادح ةنم لا و ).( ادح ةلیمج نودب
 ع وقح ).( تامدخ ودنع نوكی وقح نم نطاوملا ).(
 يف ریصیل مزلا ام لتم توصی مھللا ةینانبللا ةلودلا
  )..( مزلا ام لتم ةلود

Vanter les mérites de son parti politique 
 

 ةطاسب لكب ).( ؟ دیكلأا رییغتلا ةحئلا ل اوتوصی حل شیل
 حضاو يسایس نولب ةحیلا ).( نییفیاش سانلا ونلأ ).(
 سانلا ).( نییلقتسم رارحا ةینطو ةلتك تاوق ).(

 ).( لیبج و ناورسك ھبشیب ل يسایسلا نوللا نیفیاش
 و اخیرات نع ربعیب يل ).( اخیرات و اتیوھ نع ربعب يل

 ).( لغز نودنم ).( حضاولا ةدایسلا نوللا وھ اتیوھ
 نم ةحیلا شم ).( حضاو حرط ادنع ).( ةمجسنم ةحیلا
 ةفلتخم ةنسلا و ةددعتم تاحورط ).( اصع يداو لك
 ).( حضاو يسایس عورشم نودنم يلاتلاب و ).(

Illustrer ses propos par des exemples 
 

 ).( لیبس ىلع ).( ابرھكلا عوضوم نع لاجملاھب نیتملك
 عوضوملا حرطیب ضعبلا يف ).( لقأ لاو رتكأ لا لثملا
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 انع ام انحنو ).( ابرھك بیجی ودب ضكیر وھ ونأكو ).(
 اًدبأ كیھ شم ةقیقحلا ).( ابرھكلا بیجی ولقرعن لاإ ةلغش
 ).( ابرھك اھدب سانلا لك ةقیقحلا ).( كیھ سكعلا اًیلك ).(
 ةمزأ ةجحب ).( ندب نییسایسلا ضعب يف ونأ قرفلا سب
 ).( نیناوقلا وطختیو ).( تاءارجلإا وطختی ).( ابرھكلا
 سفن يف تایاغل ))بوقعی(( نم رتكأ سفن يف ةیاغل
 اھتعمسو ةلودلا يف اًدج رضم يشلا داھو ).( ةبقاعی
  اھتینانبلو

Féliciter son auditoire et l'inviter à 
prendre les cartes d’affiliation  

 

 ءانع دعب ).( مكعم ءاقلا لمجأ ام )..( يقافر يتاقیفر

 )..(تازاجنلااو تاحاجنلاب للكت رھسو دكو ).( بعت

 دقل ).( ةفعاضم فاعضأ ةلاحلا هذھ يف ءاقل تجھبف

 وجلا اذھ يف ةرمغم) .( انبعت انیسنف انیقلت و انیقلف انبعت

 ).( مویلا نوملستت راھدزلااو مدقتلاو حاجنلاب معفملا

 دیھش نم مكو )..(ةینانبللا تاوقلل مكباستنا تاقاطب

 اوشیعی نأو نورت متنأ ام اوری نأ اوھتشا لضانمو

 يف مكل ائینھف اونكمتی نل مھنكل ).( نوشیعت يتلا ةظحللا

  ))قیفصت(( )..( ةظحللا هذھ

 يف حاجلا بلط نمو )..( يلایللا رھس لاعلا بلط نم

 ).( سانلا حلاصم ىلع يلایللا رھس ).( ةماعلا نیدایملا

 دھتجإو ).( لضان ).( تاباختنلاا يف حاجنلا بلط نمو

 يلایللا ترھسف لاعلا تبلط تاوقلا ).( دعتسإورباثو ).(

 تمركأ ).( رایأ 6 يف ناحتملاا دعوم ناح امدنعو )..(

 ھلك نانبل دادتما ىلع

[…]  

 دادتمإ ىلع ءادھشلا فلاأ ةینانبللا تاوقلا تعرز دقل

 تائمو ).( نیبستنملا فلاا تارشع اھعرز تبنأف نطولا

 فوخ لاف بارتغلاا دلابو نانبل يف ).( نیعرطقملا فلاا

 ))قیفصت(( نانبل ای كیلع

 

 

Dans un style informel et spontané, Samir Geagea prononce, avant les élections, un 

discours très cohérent, très carré, bien rangé en ordre de bataille. Les connecteurs 

logiques témoignent de l’orientation argumentative du discours et du cheminement que le 
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leader des FL souhaite faire suivre aux allocutaires. Mais, après les élections, ce discours se 

complexifie et l’expression perd de sa spontanéité. Le registre devient littéraire, trop 

littéraire et se trouve régi par un haut niveau de formalité.  

 
Moyennant un raisonnement stratégique et téléologique – alliant les fins, les 

moyens et le contexte tout en tenant en compte l’identité et les valeurs, le leader des FL sait 

très bien comment communiquer avec l’intellect de l’autre et le séduire. Son carburant 

essentiel c’est sa confiance et son estime de soi. Recourant aux dimensions de l’ethos, il sait 

se connecter avec tact avec l’autre et se montrer à la fois comme un vrai challenger, comme 

le roi de la victimisation et finalement comme l’homme des solutions et le rassembleur des 

contraintes.  

 

Par ailleurs, les figures de style ne sont plus un « ornement » dans le discours du chef 

des FL, mais constituent une composante fondamentale des techniques de persuasion qu’il 

utilise. Sous un masque de rigidité apparente, il utilise énormément d’humour qu’il amplifie 

par des anaphores « دیكأ دیكأ دیكأ   » et des emphases et – qu’il  foule avec beaucoup de talent 

et avec un plaisir évident ; ce qui permet à son discours d’avoir un air très solennel créant un 

effet de sens et de sonorité et de donner l’impression que ce qu’il dit est très important 

(Extrait 11). 

  

Extrait 11 لاق وھ لاھ )...( ))قفصی روھمجلا(( دیكأ دیكأ دیكأ )..( لوقب انأ و )..( دیكأ لاق )..( دایز 
  )..( نعم تادیكا 4 وریصی حر مایلاا عم سب )..( دیدج شلبم ودعب يشلعم ودعب ونلأ دیكأ
  )..( ))قفصی روھمجلا(( 

 
 
 

Pour mettre en exergue l’importance de son parti politique et impressionner ses 

allocutaires, il recourt aussi à des hyperboles exagérant des réalités que ses détracteurs 

trouvent gênantes (Extrait 12) et des auxèses disposant des mots par ordre croissant 

d’importance et portant un accent excessif et théâtral (Extrait 13).  

 

Extrait 12 نم نانبل رمتسی نكمم ام ونلأ ).( دیكأ نانبل ایحیل زرلأا ةروث تشاع ةینانبلا تاوقلا تشاع 
تاوقلا نودب زرلأا روث رمتستب لاو ).( زرلأا ةروث نود  

)..( ))قفصی روھمجلا((   
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Extrait 13 لیمج ریشب لا و هدا نومیر لا لیمج رایب لاو نوعمش لیمك اولزخت اح ام نكنإ لمأ ).( 
 ةحیلا ل اوتوصت حل ).( ةیوقلا ةلودلا ).( ةیلعفلا ةلودلا ).( ةلودلا مایق حلاصل اوتوصتح
  )..( دیكلأا رییغتلا
 )) قفصی روھمجلا((

 
 

L’euphémisme, l’ironie, la moquerie et la dérision sont des terrains qu’il laboure 

pour critiquer, ridiculiser et caricaturier ses détracteurs et surtout pour se démarquer de ses 

concurrents (Extrait 14). 

 

Extrait 14 شم ).( میھاربإ رھنو توملا رھن نیب ).( ریسلا ةلكشم نكللحی فیك فرعیب يلیل وتوص 
 شم يھ لاًصأو ))قفصی روھمجلا(( ).( نكتیب مادق بورازلاب تفز ةشمك نكلفلسیب يلیل

 نم نكلتفزیبمع وتبیج نم شم اھیف نكلاعس يلی ونلأ ).( ةمدخ شم يھ لاًصأ )..( ةمدخ
  ).( نیرتعم ای وتنإ نكتبیج

 
 
 

Les métaphores persuasives sont utilisées avec parcimonie et justesse dans le discours 

politique de Samir Geagea, mais, cette utilisation n’est pas du tout anodine et sans 

conséquence (Extrait 15 et 16).  

 
Extrait 15 ةرداصم يف ونلأ ).( ةلود يفام سب شم ).( ةینطولا انتایح نم ينات بناجل ).( ئلھ لقنب 

 اھنیلوحم ةلودلا لخاد نیلوؤسملا نم راتك ونلأ ةلود يفام ).( ةیجیترتسلاا اھتایحلاصل
 يسایس فیظوت ).( اھعاونأ ىلع تاقبوملا وبكتریب موی لك ).( لعفلاب ةعرزم ).( ةعرزم
 ةیصخش تامدخ رداصمك تارازولاب فرصت ).( تامدخلا عیزوتب تایبوسحم ).( يئاوشع
 يلی ).( ةدوھشملا داسفلا تایلمع ).( صخلأا صخلأابو ).( ماعلا نأشلا ةرادإب ةءافك مدع ).(
  ).( سلافلإل ةلودلا لصوت حل دح تغلب ةنس نیرشع رخآب

 
 
Extrait 16 قاقحتسلاا ةعاس ةعاس تقد امدنع ).( ثارحملا لثم يدیلاا انكبش ام لثم )..( يقافر يتاقیفر 

 امیرك ناك انبعش ).( ةنسلا هذھ ریفو وھو ).( داصحلا مسوم دنع يقتلن مویلا نحن آ يباینلا

 ))قیفصت(( لھاتستب تاوقلا سب

 زییمتلا ةردق كلتمی میكحو عاو جضان عمتجم وھ انعمتجم نأ ىلإ اونئمطت نا نویعطتست مویلا 

 نویعطست تازب مویلا  ).( فیزملاو لیصلاا نیب ھیزنلا و دسافلا نیب ).( لطابلاو قحلا نیب

 ةلوجلاو تزجنأ ةمھملاف ءانعو ةقشمو لاضن راھن لوط دعب لایلق يوش سب اوحاترت نأ

 عباتیف اھدعب دوعیل تلاوجلا نم ةلوج دعب براحم ةحارتسا اھنإ اوركذت نكل ).( تحبر
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  تلاوجل ادادعتسإ میمصتو  ةدارإو مزع لكب ھتریسم

  )..( دیكأتلاب اھل نحن ىرخا تایدحتو تاقاقحتسإو

 
 

Lui permettant de faire appel aux émotions plutôt qu’à la raison, ces métaphores 

puissantes construites jouent un rôle fondamental dans la perception de la réalité politique 

par l’électorat : il assimile la vie au Liban à une ferme et, puis, les mains des partisans des 

FL à une charrue qui a permis la récolte les « fruits » du vote, etc. Cherchant à ce que ses 

métaphores résonnent dans l’esprit de ses allocutaires et font du sens pour eux, il tente ainsi 

d’étiqueter et d’injecter des connotations affectives grâce à des glissements de sens qu’il 

choisit avec adresse pour persuader ses interlocuteurs d’une manière émotionnelle et non 

rationnelle.  

 
 
Conclusion  

Pour le leader des FL, Samir Geagea, la notion d’identité nationale (culturelle, 

historique) qui devrait unir tous les Libanais est quasi-absente. Fondés sur l’affect et sur les 

dimensions oratoire et technique, les mots de Samir GEAGEA jouaient le rôle d’un aiment qui 

magnétisait ses allocutaires tout en faisait ressurgir un sentiment de fierté dans leur cœur. Nous 

remarquons bien qu’il s’adresse à son électorat uniquement et n’essaie pas de convaincre le 

camp adverse. Au contraire, il joue sur la diabolisation de ses adversaires – ciblant juste ses 

partisans sans rattachement identitaire à une même communauté politique : la nation.  

Les composantes étatico-politiques de l’identité de son parti politique se définissent 

suivant la souveraineté, la constitution, l’Histoire et le territoire occupé par ses partisans et 

ne font pas partie de l’identité nationale du pays. Les notions de solidarité, de coopération, 

d’échange, de tolérance, de citoyenneté multiculturelle et de partage de biens sociaux –

devoirs et droits fondamentaux – n’existent pas dans ses propos. Au contraire, nous 

remarquons une mise en place d’une relation de distanciation vis-à-vis du reste des 

communautés libanaises plutôt que de proximité.  

En bref, le chef des FL trouve sa garantie dans la puissance de son parti politique et 

non dans la puissance de l’État libanais et son discours est axé plutôt sur les disparités que 

sur des projets d’organisation du vivre ensemble qui pourrait rassembler tous les Libanais 

sur un même territoire.  
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IV- Analyse du discours du leader des Phalanges libanaises, Sami EL-GEMAYEL 

  

 Sami Gemayel est issu de la tradition politique libanaise, c’est à dire celle à cheval 

entre le parti qui a activement participé à la guerre libanaise et l’Etat.  Il est le petit fils 

de Pierre Gemayel fondateur du parti Kataeb ou Phalanges libanaises. Son oncle puis son 

père ont respectivement été élus présidents de la république, son feu frère était ministre, et, 

lui-même est député, président et leader parti Kataeb en même temps. 

Le 4 février 2018, lors d'une célébration électorale, il a annoncé, son programme électoral. 

Ainsi allons-nous analyser son discours afin de découvrir l'/les identité(s) sous-jacentes qu'il 

cherchait à construire ou à reconstruire.  

 

 
 

 Figure 17 : Le leader des Phalanges libanaises, Sami EL-GEMAYEL  

 

I- NIVEAU LINGUISTIQUE  

 

1. Spécificités du système d’énonciation 

 Dans un style énonciatif généralement judicatif, le leader des Phalanges libanaises 

utilise abondamment les modalisateurs de négation (21.5%, 129 occurrences), de temps 

(18.2%, 109 occurrences) et de manière (11.7%, 70 occurrences) pour révéler ses opinions, 

ses valeurs, ses jugements et ses sentiments. Grâce à ces derniers qui ancrent ses énoncés dans 

la situation de communication, le locuteur décrit et catégorise ses partenaires dans la sphère 

politique. Toutefois, l'absence des modalisateurs marquant le doute nous montre bien le haut 

degré de certitude qui caractérise pleinement le discours de l'énonciateur.  
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Modalisateurs Pourcentage (%) et occurrences  

§ Temps 18.2 % (109 occurrences) 

§ Manière 11.7 % (70 occurrences) 

§ Doute 0 % (0 occurrences) 

§ Négation 21.5 % (129 occurrences) 

 

 Pour atténuer le côté individualiste du pronom personnel "je" utilisé spécialement pour 

partager son expérience personnelle avec l'électorat, Sami El-GEMAYEL recourt plus à 

l'usage du pronom "nous" (45.6%, 375 occurrences) qui lui permet de se mettre dans la peau 

des citoyens auxquels il s'adresse ("vous" : 11.9 %, 91 occurrences) et de faire part de 

l'empathie qu'il ressent vis-à-vis de leurs besoins les plus élémentaires et de leurs attentes.  

 

Pronoms Pourcentage (%) et occurrences  

§ Je 11.6 % (95 occurrences) 

§ Nous 45.6 % (375 occurrences) 

§ Vous 11.1 % (91 occurrences) 

§ Ils 14.4 % (118 occurrences) 

 
 Cependant, l'usage fréquent du pronom "ils" (14.4%, 118 occurrences) lui permet de s'adresser 

directement à ses détracteurs tout en exprimant sans réserve sa colère vis-à-vis de leur mentalité 

corrompue, de leur mercantile avidité et de leur insatiable cupidité.  

 
 
2 - Caractéristiques syntaxiques et lexicales du discours du leader des Phalanges 
libanaises  
 

 D'un point de vue syntaxique, nous remarquons que le leader des Phalanges libanaises 

privilégie remarquablement les tournures discursives simples ; notamment celles énoncées 

avec des connecteurs logiques marquant l'addition (71.9%, 400 occurrences) et la cause 
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(9.2%, 51 occurrences) pour maintenir une progression thématique dynamique caractérisée 

par la cohérence et la cohésion discursives.  

 

 
CONNECTEURS POURCENTAGE ET OCCURRENCES 

§ CAUSE 9.2 % (51 occurrences) 

§ ADDITION 71.9 % (400 occurrences) 

 
 Toutefois, nous remarquons d'après les statistiques lexicométriques de notre corpus 

que le leader des Phalanges libanaises, Sami El-Gemayel, privilégie plutôt l'usage des verbes 

statifs (96%) qui abondent dans son discours en comparaison avec les verbes performatifs 

(4%) qu'il utilise beaucoup moins fréquemment dans son discours. Grâce à ces verbes statifs, 

l'énonciateur décrit, argumente, explique et critique la situation politique afin d'influer et 

d'agir sur l'électorat.   

 

 
 

 

Sur le plan lexical, nous présentons dans le tableau ci-dessous les termes qui 

constituent l'univers de référence qui a été utilisé par le leader des Phalanges libanaises, 

avant et après les élections.  
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LES MOTS LES PLUS FAVORIS DU LEADER DES PHALANGES LIBANAISES  

 AVANT LES ELECTIONS 
Rang Univers de référence / Vocable(s) Effectifs 

1 Proche-Orient  160 occurrences 

2 Gens 120 occurrences 

3 Politique 108 occurrences 

4 Temps 74 occurrences 

5 Sentiment 68 occurrences 

6 Nation  65 occurrences 

7 Droit 52 occurrences 

8 Conflit 48 occurrences 

9 Corps  40 occurrences 

10 Cognition  32 occurrences 

11 Quantité  29 occurrences 

12 Comportement  26 occurrences 

13 Religion  26 occurrences 

14 Liberté  25 occurrences 

15 Education  25 occurrences 

16 Finance  25 occurrences 

17 Vie  24 occurrences 

18 Etat  23 occurrences 

19 Lieu 22 occurrences 

20 Sécurité  21 occurrences 
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LES MOTS LES PLUS FAVORIS DU LEADER DES PHALANGES LIBANAISES 
 - APRES LES ELECTIONS -  

Rang Univers de référence / Vocable(s) Effectifs 

1 Politique  216 occurrences 

2 Droit 122 occurrences 

3 Proche-Orient  105 occurrences 

4 Communication  80 occurrences 

5 Gens  61 occurrences 

6 Famille  58 occurrences 

7 Quantité  53 occurrences 

8 Finance  53 occurrences 

9 Temps 49 occurrences 

10 Cognition 34 occurrences 

11 Nation 31 occurrences 

12 Conflit 30 occurrences 

13 Catégorie professionnelle  28 occurrences 

14 Jugement  28 occurrences 

15 Corps 26 occurrences 

16 Langue 25 occurrences 

17 Media  25 occurrences 

18 Religion  24 occurrences 

19 Santé  22 occurrences 

20 Histoire 19 occurrences 
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 Si les ''gens (120 occurrences) et la nation (65 occurrences) occupaient les premières 

places dans le discours du leader des Phalanges libanaises avant les élections, ils le sont 

beaucoup moins dans son discours, ou plutôt dans le discours des représentants de son parti 

politique, quelques mois après les élections (61 occurrences, 31 occurrences). Ces univers de 

référence ont été remplacés par la politique (216 occurrences), la communication (80 

occurrences) et la finance (53 occurrences). 

 

 En ce qui concerne les champs lexicaux les plus dominants dans le discours du leader 

des Phalanges libanaises, nous remarquons la présence de trois principales associations 

sémantiques. La première association sémantique joint les champs lexicaux de la politique 

(élection, ministres, gouvernement, députés, parlement, chambre des Représentants, militants, 

politique étrangère, urnes, démocratie, citoyen, ambassadeur, conseil constitutionnel, Sénat, 

voix, élu, vote, etc.), du conflit (opposition, conflit, soulèvement, bataille, champs de bataille, 

lutte politique, lutte contre la corruption, guerre civile, otage, guerres, etc.) et de la liberté 

(souveraineté, indépendance, dépendance, libéralisation, obligation, liberté, etc.). À travers 

cette association sémantique, le leader des Phalanges libanaises tisse une toile sémantique 

bien réseautée grâce à son haut potentiel inter-discursif et inférentiel qui lui permet d'alerter 

l'auditoire du danger des conflits qui ne mèneront nulle part et de le persuader que la seule 
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issue salutaire qui assurera la souveraineté du pays sera dans le vote en faveur de son parti 

politique.  

 

 La seconde association sémantique joint les champs lexicaux du sentiment (peur, 

confiance, amis, inquiétude, joie, douleurs, camarades, compagnon, amour, bien-être, 

malheur, confiance, inquiétudes, espoir, soucis, préoccupation, divinité, horreur, respect, 

etc.), du droit (journalistes en prison, droit des femmes, droits de l'homme, loi, juges, 

corruption, proposition de lois, les détenus libanais dans les prisons syriennes, blanchiment, 

amendement, illégalité, plainte, tutelle, décret, loi de décentralisation, extorsion, offres 

suspectes, justice, droit de vivre, etc.) et du corps (devant mes yeux, j'ai vu de mes yeux, nous 

tirons notre force de nos cœurs, il parle en la langue des gens sans philosopher, restaurer le 

pouls de la République, au fond du cœur, avec leur esprit avec leur cœur, resserrent les nerfs, 

parce qu’ils voient le Liban d'un grand œil, parce que le corps du citoyen reste aveugle, entre 

les mains de l'État, nous serons les mains de l'unité d'un pouls, entre les mains de certains, le 

choix est entre nos mains, la bataille de notre cœur, battement de cœur, etc.). Cette seconde 

association thématique permet au leader des Phalanges libanaises, tout en se mettant dans la 

peau de son auditoire, de le persuader en le transposant de l'état de ''la peur'' vers un état 

plein d'''espoir'' qu'il assimile au pouls du changement, au pouls de la République, au pouls de 

la jeunesse, au pouls du peuple.  Ex :"Ils nous font peur...On n'a pas eu peur...nous n'avons 

pas peur de prendre position...ce qu'il y a en nous, c'est créer la confiance...dans l'espoir du 

Liban...dans le respect mutuel et la vie privée de chacun...le respect de la différence ... Faites-

moi-confiance". Pour le leader des Phalanges libanaises, il s'agit, d'une bataille de cœur et non 

de corps, pour défendre les droits des citoyens.  

 

 La troisième association sémantique joint les champs lexicaux de l'éducation 

(Université, école, professeurs, école publique, Université libanaise, instituteur, écoles 

privées, professeurs d'université, etc.), de la finance (millions de dollars, argent, comptables, 

faillite, change, comptabilité, intérêts, profits, dettes comptables, banquiers, bourses, 

subventions, cotisations, fonds d'investissement, etc.), du comportement (colère, mépris, 

ambitions, fraternité, solidarité, excès, tact, bonne volonté, fraternité, etc.) et de la sécurité 

(risque, menace, danger, sécurité, surveillance, gardiens, etc.). À travers cette association 

sémantique, l'énonciateur cherche à montrer à l'auditoire le mépris persistant de l'État pour le 

dossier économique et pour la réforme (éducation, vie sociale, etc.), et, surtout, le danger qui 

guette le pays à cause de la corruption et de la dissimuler des corrompus. Quant à la 
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sémantisation chez le leader des Phalanges libanaises, elle va tantôt du général au 

particulier tantôt du particulier au général.  

 
 Pour être plus proche de son électorat, le toucher et le fidéliser, Sami El-GEMAYEL 

opte pour l'utilisation quasi-totale dans son discours de l'arabe dialectal pour nouer avec 

l'auditoire une relation forte basée sur les stratégies de communication de proximité.  

 

Extrait 1 

 

 ونأ نمآب ام ).( ماعلا يأرلاب نمآب ام يسایس لجر لك ).( ةبیجلاب سانلا ونأ ).( ربتعیب
 های اندب يلی لمعنو ).( های اندب يلی عطقن انیف ونأ ).( بساحیبو ).( ضبان ).( عمتجم يف
 ).( تامدخلاب يشمیب ماعلا يأرلا ونأ ).( ماع يأر يف نیو ونأو ).( يشمت حر سانلاو
 يدیھ ).( مویلا انللإ ةبسنلاب ).( سانلاب ءازھتسلااھ ).( لاملاب يشمیب ماعلا يأرلاو
 طیح يطوتسیبع ).( يسایس لكل ماعلا يأرلا ةبساحم ).( ةبساحم يھ ).( تاباختنلاا
 )....( ))قفصی روھمجلا(( سانلا

 
Extrait 2 

 

 حر ).( نیدماصو نیفقاو انیل ).( انعجارت ام ).( انیلع اونیلماع يلی طغضلا ادیھ لك عم
 ضبن ىلع ).( انضبن ىلع نیتنس شیعت ةیسایسلا ةطلسلا انیلخو ).( قحلا ةملك يكحن
 ).( ةیفحصلا انتارمتؤم ضبن ىلع اوشاع ).( ))قفصی روھمجلا(( نیتنس ىلع بئاتكلا

 ام لك ).( ضرلاا ىلع انتلزن ضبن ىلع وشاع ).( ةیروتسدلا انتاعجارم ضبن ىلع اوشاع
 رتكا انك ول فیك ).( باون 5 طقف انك انحنو ).( انضبن ىلع نھوشیع ).( اوشیجتی يكحن
  )..( ))قفصی روھمجلا((

 
Cette stratégie de communication langagière lui a permis également de personnaliser ses 

énoncés et de les rendre plus attractifs, plus expressifs, plus influents et surtout adaptés aux 

attentes spécifiques de son auditoire. 

 
 
 
 
II- NIVEAU PRAGMATIQUE 
 
 
 Bien qu'il se soit adressé à maintes reprises à tous les Libanais au début et au sein de 

son discours (Extrait 3 et 4) façonnant ainsi une seule identité citoyenne commune à tous les 

Libanais, le leader des Phalanges libanaises, Sami El-GEMAYEL, par l'emphase politique à 

laquelle il avait eu recourt en s'adressant tout particulièrement à ses partisans, tantôt 

explicitement, tantôt implicitement creuse un large fossé entre les Libanais et, en effet, une 

fracture identitaire et sociale (Extrait 5)  
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Extrait 3 ( ةصرف انللإ ةبسنلاب يھ تاباختنلاا يدیھو ).( تاباختنا ىلع نیلباق )..( مویلا انحن.( 
 نیینانبلا لكل ).( ةضرف يدیھ ).( دیدج نانبل ينبنت لامرك ).( نیینانبلا لكل ةصرف يھ
 ).( نھعقوم نھوطعی دلبلا ادیھب مداولأل ).( قح اوطعیت ).( ءادلاا ادھل لأ اولوقیت ).(
 ھیف نیشیاع يلإ دلبلا نم ىلحا دلب ءانبب ةلود ءانبب ).( ةردقلا نھوطعی ).( نھقح نھوطعی
 ).( انھبشیب دلب ينبن وھ ).( حضاو فدھلاو ).( دحاو فدھلا امًیاد ناك انللإ ةبسنلاب )..(
 رصتخیب ).( يللإ ةبسنلاب يلی وش ).( نكربخ يدب نوھو ).( نانبل بابش ھبشیب دلب ينبن
)..( ))فتھی روھمجلا(( نانبلل انملح ).(  

 
 

Extrait 4 نیملسم ).( نیینانبلا لكل ھجوتا يدب اناو ).( حیحصلا هاجتلااب دلبلا ادیھ ينبن عجرن اندب 
 اولخ ام ).( دحاو انلما ).( دحاو نانبلل انحومط ).( ةدحو انقاورا ونأ نلقت ).( نییحیسمو
 ادیھ امًید ركذتاو ).( انتانیب زجاوح طحی عجری ندح اولخت ام ).( ضعب نع انقرفی ادح
 تایصوصخو لدابتم مارتحاب ).( انضعب عم ).( شیعن اوس انلكت اوس انلك ينبن اندب دلبلا
 ).( انضعب نع انزیمب يش لكلو ).( ضعبلا انضعب ةفاقث سفنو )..( ضعبلا انضعب
 )..( اوس ءانبلاو ).( فلاتخلال مارتحا

 
 
Extrait 5 اوحار بابشلا ونلأ ).( راتك ریتك ننھو ).( ةرم لولأ اوتوصیبع يلإ نیینانبلا لكل ھجوتب 

 ورمع راص ).( 2009 لاب ةنس 20 ).( ورمع ناك يلإ بشلا ).( دیدمت ىلإ دیدمت نم
 بابشلا لوھل ھجوتا يدب ).( وتایحب ورمع ةرم لولأ توصیبع ).( ةنس 29 ).( مویلا
 سانلا نم %20 اولكشتب مویلا وتنا ).( نكیلع ةریبك ریتك ةیلوؤسم ).( نلقت ).( ایابصلاو
 ).( ةئجافملا اونوك ).( اوتوصت حر فیك فرعی حر ندح امو ).( توصت حورت حر يلإ
 ).( نییبئاتكلاب شلببو ).( نكریسی ندح ام ).( نیررحم اونوك ).( لقاعلا توصلا ونوك
 ندح يدب ام ).( نكتعانقل اوتوص ).( لاثملا اوطعیبع ننھ اونوكیت نییباتكلل ھجوتب
 بیاتكلا اولمعتمع يلب عنتقم اذإ بیاكلل توص يدب ).( يبئاتك ونلأ سب بیاتكلل توصی
  )...( ))قفصی روھمجلا(( توصب ام لااو
 ).( ينانبلا بعشلا ).( ركف ودنعو لھا ودنع نانبلا بعشلا ).( منغ ونم ينانبلا بعشلا 
 سایك اندعی نح ام سان انحن اطاطب سایك اندعی ندح ام ).( ةبیجلاب ونأ ركفی ندح ام
 انأ 7 نلمعنت تاھ 4000 يدنع انأ ).( اطاطب سیك 200 يدنع انأ ).( اللهو ونأ ).( اطاطب
 ادح ام اطاطب سایك ونم ينانبلا بعشلا اطاطب سایك عمجن اندب فیك فوشنو ).( كایو
 ).( طلغی ندح ام ).( طلغی ندح ام

 نانبلا ادیھ اولوقبع يلیو ).( اوبختنی ندب ام يلاو ).( اوسؤی يلی ).( نیینانبلا لكل ھجوتب
 اذإ ).( اوتنا ).( نھلقت نیینانبلا لوھل ھجوتا يدب ).( اوضعب لتم ولك ).( ریغتی حر ام
 ).( نانبلا اوبحتب ةقیقح اذإو ).( نانبلا اوبحتب نكنلإ وھ ).( نانبلاب نیدوجوم نكدعب

 ةرخآ ينعی ).( تاباختنلااھب نكمادق دوجوم حرط لضفا اوقنت ات لامرك ).( اومھاس
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 اوعجری حر وا ).( نكتایح نكلونصحی حر ينھ ).( نھوبختنت حر يلإ سانلاھ ).( راھنلا
 روملاا ات لامرك ).( اولصتو اوعضخت اوررقتب ای ).( نكیدیا نیب رایخلا ).( ارول نكتایح
 اندعاسی حر ام وھ انلاح انیبح ام انحن اذإ انبحی الله ام دق لاصلاب ).( ينوقدص ).( نسحتت
 انتخرص نع ربعن اندبو ).( عارتقلاا قیدانصع لزنن انحن اندب ).( ))قفصی روھمجلا((
 ).( 2018 لاب ).( رییغتلا ضبن نوكنو ).(

 
 

 Par ailleurs, les actes de parole les plus récurrents dans le discours du leader des 

Phalanges libanaise, Sami El-GEMAYEL, lors de la campagne électorale sont nombreux et 

bien diversifiés :  manifester sa colère contre la politique de corruption, faire part de son 

expérience politique, vanter les mérites de son parti politique, dévoiler les stratégies utilisées 

par politiciens libanais, se démarquer des autres partis politiques, faire montre de résistance et 

de force, faire preuve d’empathie, montrer les conséquences dramatiques de la politique 

pernicieuse menée par les politiciens libanais, promettre la poursuite des efforts en vue de la 

rénovation de son projet, annoncer son programme électoral par le biais de questions 

rhétoriques sarcastiques, chercher à regagner la confiance de l'auditoire, faire appel à ses 

partisans à se rendre aux urnes et voter en faveur de son parti politique, promettre de tenir à 

ses paroles et de ne pas les briser après les élections, conseiller l'électorat d'être le plus 

perspicace et le plus lucide possible dans ses choix, montrer son honnêteté et sa transparence, 

promettre d'œuvrer pour assurer un climat de convivialité et de partage, inciter l'électorat à 

croire en le changement et promettre la victoire à son parti politique aux élections.  

 

LES ACTES DE PAROLE LES PLUS RÉCURRENTS DANS LE DISCOURS DU 

LEADER DES PHALANGES LIBANAISES, SAMI EL-GEMAYEL 
D Manifester sa colère contre la 

politique de corruption   
 روھمجلا(( بضغ ةخرص  ### ))فتھی روھمجلا((

 )...( بضغ ةخرص )...( مویلا انتخرص  )...( ))قفصی
 تاقرطلاع نیلوؤسملا اھوفوشبع )..( يیلی ةخرصلاھ
 نع ادیھو )..( ملیفلا ادیھب اھوتفش يلی ةخرصلاھ )..(
 ةاناعم ونلأ )..( ةیقیقح ةخرصلا يدیھو )..( سانلا رھق
 لاب مداولاا ةخرص يھ ةخرصلا يدیھ ).( ةیقیقح سانلا
 ادیھ ).( نانبلاب رھض ودنع يلی ةخرص يدیھ ).( نانبلب
 ةفیاط ودنع ام ).( رھض ودنع ام يلی نانبلاب نطاوملا
 نم وھ ).( ةقطنم ولإ ام ).( يحیسمو ملسم وھ ).(
 نانبل لبج نم ).( لامشلا نم ).( عاقبلا نم ).( بونجلا
  توریب نم
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D Faire part de son expérience 
politique 

 ھجوتا يدبو ).( بلقلا نم ).( نكیكحا ياج ).( مویلا
 ).( ةلمحلا يدیھ ةیادبب ).( تاذلاب ناكملا ادھ نم ).(
 ينتبرجت ).( يتبرجت نع نھربخ يدبو ).( ةینانبلا لكل
 تفش ).( ریكب تایلوؤسم تلمحت ).( ينانبل بشك
 دحاو علطی ).( امًیاد شم نكمی ).( بیرق نع ةقیقحلا
 يلی ).( ةیسایسلا ةایحلا ةقیقح سملیبو ).( لاضنلا نم
 بئاتكلا بزح سیئر ).( تبختنا انأ ).( نانبلب اھشیعنمع
 ةایحلا ةقیقح تعشق ).( تعشقو ).( نیتنس اًبیرقت نم ).(
 سانلا مومھ ).( تقولا سفنب تشع ).( نانبلب ةیسایسلا
 بناج ىلإ شیاع بزح انحن ونلأ ).( سانلا عجو ).(
 يش ).( فوشبع تنك ).( تقولا سفنبو ).( سانلا
   ).( ةیسایسلا ةایحلا وھ يلی ).( ةقلاع ولام امًامت فلتخم

D Vanter ses mérites de son parti 
politique  

 ةیضاملا نینسلا عستلاب ).( انئدا وتفش وتنا ).( عورشملا
 يلی ).( رارقتسلاا دھعب ).( انمازتلإ ىدم وتفش وتفش ).(
  [...] ).( ونم ریبك ءزج ققحتا

 ونأ ).( ةیضاملا ةرتفلا لك للاخ ).( انھرب انحن ).(
 ).( ھیف مزتلن نیرداق عورشملا ادیھ لمحن ).( نیرداق
 ).( ادیھ سب ).( ھیف يفون ھیف دعون يلی ).( نیرداقو
 ىلع فقوتم ).( صاخشلاا ىلع فقوتم انلا ةبسنلاب
  ).( عورشملا ادیھ نع عافدلاو ةھجاوملاب ةردقلا

D Dévoiler les stratégies utilisées 
par politiciens libanais  

 امو لقرمت ام ).( كلقرمت يلقرم ).( كلقرمت يلقرم
 ).( يلإ كولب ).( كلإ ةرخابو ).( يلإ ةرخاب ).( كلقرمب
 ).( يلإ يضاق ).( ))قفصی روھمجلا(( كلإ كولبو
 يلإ ریدم ).( كلإ ریفسو ).( يلإ ریفس ).( كلإ يضاقو
 بیان ).( كلإ ةرازوو ).( يلإ ةرازو ).( كلإ ریدمو ).(
 ).( ولا ةسائرو ).( يلإ ةسائر ).( كلإ بیانو ).( يلإ
 ).( يلإ دیدنت )...( ))قفصی روھمجلا(( كلإ ةسائرو
 يلإ حلاس ).( كلإ عراشو ).( يلإ عراش ).( كلإ دیدنتو
  )...( ))قفصی روھمجلا(( كللإ شم حلاس سب ).(
 ةبعللا رصتخنت اًینلعو ).( رصتخنت اًینلعو ).( اًینلعو 
 ).( يلإ حلاس )..( ةبعل اھومسیب ننھ ونلأ لاك
  [...] ))قفصی روھمجلا(( كلإ ةصصاحملاو

D Se démarquer des autres partis 
politiques  

 يتصلاخ نكلق حر وھو ).( وتفش يلی عقاولا ادیھ مامأ
 كلقرمت يلقرملا تفش ).( ءادلاا ادیھ تفش ام دعب ).(
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 ).( نلبق نم ةیسایسلا ةبعللا رادنتبع فیك ).( تفش ).(
 ).( انمادق ).( تارایخ 3 بئاتكلا بزحل ).( انع ناك
 ناك ادیھ دیكاو ).( ةبعللاب توفن ونأ ).( لولاا رایخلا
 انك ).( تقو لالیحل ).( ةظحل لالیحل ).( انللإ ).( حاتم
  )..( ةبعللاب لخدن نیرداق
 ةبسنلاب لامتحا ناك ).( ةرم لاو يش ادیھ دیكا ).( نینت 

 ).( انللإ ةبسنلاب نكلو ).( دوجوم رایخ ناك امنّإ ).( انللإ
 لوقنو ).( ملستسن ).( يناتلا رایخ ).( لامتحا ونم ادیھ
 يش لمعن انیف امو ).( كیھ دلبلاو ).( اننم ربكا ةصقلا
 ).( ادیھ يشلاھ لك ھجرب ).( انلك فقون اندب فیكو ).(
 لاو ).( انمیش نم شم ادیھ سب ).( ةموظنملاھ لك ھجوب
 انتیبرت نم لاو ).( اندیلاقت نم لاو ).( انتاداع نم
 انسوماقب ونم ).( ملاستسلاا ).( ))قفصی روھمجلا((
  ).( تلاتلا رایخلا لاا يقب ام ).( كیھ ناشنم ).(
 ةھجاوملا دیكا ).( ةھجاوملا وھ يلی ).( تلاتلا رایخلا 
 روھمجلا(( لكلا ھجوب نیدماص ).( فوقولاو ).(

 لاضنلل ءایفوا ).( ءایفوا ).( انتاعانق ىلع ).( ))قفصی
 نوكن ).( ءایحلااو تاوملاا ).( انئادھش لاضنل ).(
 ).( ناك انرایخف ).( وبحنم يلإ دلبلا ادیھل ).( ءایفوا
 ةایحب يقیقحلا رییغتلا ددم ).( دیدج ددم نوكن ونأ

 اندخا ).( نیینانبلا ھبشت لاو انھبشت داع ام ).( ةیسایس
 بسكن ).( انللإ ةبسنلاب فدھلا ناكو ).( ةھجاوملا رایخ
 ).( ةیسایسلا ةایحلا لكب ةقثلا تدفقف يلی ).( سانلا ةقث
 قلخن عجرن ونأ ).( لولاا انمھ ).( لولاا انمھ ادیھ ناكف
 ).( ام لاا ).( ةقثلا يدیھ قلخن انیف امو ).( ةقثلا يدیھ
 يجرفنت ).( ةیسایسلا ةایحلاب ةقلطملا ).( ةیلاثملا دیعتسن
 ونأ ).( نضعب لتم نلك ).( طوبظم شم ونأ ).( سانلا
 يفامو ).( نانبلب لما يف اقب ام ونأ ).( طوبظم شم
 نود نم انئادا نوكی ناك ).( كیھ ناشم ).( ندحب لما

 ام لامرك ).( ةظحللا يدیھ نم ).( انلغتشاو ).( اربغ
   )...( ))قفصی روھمجلا(( ةربغب انیلع ربغی ندح ردقی

D Faire montre de résistance et 
de force   

 اومجھ ).( انولزع ).( انوفقویت لامرك يشلك اولمع
 نھئاطخأ لك ).( نھئاطخأ لك ةیلوؤسم انولمح ).( انیلع
 اورقب ).( اھتیلوؤسم انولمحبو ).( ةلغش اورقب ).(
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 اورقب ).( بیاتكلاع نھتمجھ ریصبو ).( بیارضلا
 يدیھل دلبلا اولصویبو ).( اھنع اوعفادیبو ).( رماطملا
 للك ).( بیاتكلا ىلع ةیلوؤسملا اولمحبو ).( ةثراكلا
 رخلآاب عجریبو ).( اھولمعب ).( اھولمعب يلإ ءاطخلاا
 ).( ررقتمع يلإ يھ بئاتكلا اونأك ).( بیاتكلاع قحلا
 128 اھدنع بیاتكلا ونأك ).( ةطلسلا يھ بیاتكلا ونأك
 ریزو 30 اھدنع بیاتكلا ونأك ).( سلجملاب بیان
 انحن نیرداق اذإ باون 5 انحن ةعامج ای ).( ةموكحلاب
 ))قفصی روھمجلا(( ایاوق ریتك انحن ).( لوھ لك لمعن
)...(  

 اومدختسا ).( ءاضقلا اومدختسا ).( ءاضقلا اومدختسا
 لك اوفوخیو ).( انوفوخی اوبرجیت لامرك ).( ءاضقلا
 أطخلاع اولدبمع يیلی ).( نییفحصلا لك ).( ةرحلا سانلا
 ).( انوفوخی ).( ات لامرك ).( ءاضقلا اولمعتسا ).(
 ونأ نیفراع شم ننھ سب يضاملا ).( مایا نم انوفوخی
 ))قفصی روھمجلا(( ياھ اھوسن ).( فاخنم ام انحن
)..(  
 ).( نییوق بعش انحن ونأ ).( انتروص وھوشی اولواح 

 يا طلغ ونع لوقن انحنو ).( طلغ اولمعی ام لك افص
 سارعو نییوق بعش انحن يیخ يا ).( نییوق بعش وتنا
 ينانبلا بعشلا دحو سانلا دح نیفقاو انحن ).( حطسلا
  )...( ))قفصی روھمجلا(( حطسلا سارعو ).(
 انعجارت ام ).( انیلع اونیلماع يلی طغضلا ادیھ لك عم 
 ).( قحلا ةملك يكحن حر ).( نیدماصو نیفقاو انیلدل).(
 ).( انضبن ىلع نیتنس شیعت ةیسایسلا ةطلسلا انیلخو
 ).( ))قفصی روھمجلا(( نیتنس ىلع بئاتكلا ضبن ىلع
 ىلع اوشاع ).( ةیفحصلا انتارمتؤم ضبن ىلع اوشاع
 انتلزن ضبن ىلع وشاع ).( ةیروتسدلا انتاعجارم ضبن

 نھوشیع ).( اوشیجتی يكحن ام لك ).( ضرلاا ىلع
 انك ول فیك ).( باون 5 طقف انك انحنو ).( انضبن ىلع
  )..( ))قفصی روھمجلا(( رتكا

D Montrer les conséquences 
dramatiques de la politique 
pernicieuse menée par les 
politiciens libanais  

 عیوجت يھ ةجیتنلا ).( ؟ يھ وش ةجیتنلا ةیاھنلابو )..(
 ).( اوبعلی بابشلا اوردقیت ).( يھ ةجیتنلا ).( سانلا
 ماعلا يأرلا نیم ).( ماع يأر يف نوكی عونمم نیحاترم
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 مزلا ).( ةرح نوكت سانلات ).( رارحلاا سانلا ننھ ).(
 اوتاھ ).( ؟ لحلا وش يلاتلابو ).( ةرح اًیداصتقا نوكت
 دوعتب ام ).( سانلا عوجنم تقو ونلأ ).( سانلا عوجنت
 ةقبطلل ).( يجھنم ریمدت ).( نوھو ).( ةرح سانلا
 ).( ىطسولا ةقبطلا يدیھل فادھتسا ).( نانبلب ىطسولا
 ناكف ).( ملاعلا لود لكل ةیطارقومیدلا ددم ).( يھ يلیو
 يا ).( اھریجھت يا ).( ىطسولا ةقبطلا ریمدت فدھلا
 ).( ةرح دوعت امو ).( ةریقف ةقبط ریصتت نمثلا اھعیفدت

 زازتبلإو ).( لاملا زازتبلإ ).( زازتبلإل ةعضاخ ونلأ
  ).( تامدخلا

D Promettre la poursuite des 
efforts en vue de la rénovation de 
ce projet  

 لقتننمعو ).( عورشملا ادیھ روطنمع ).( مویلا انحن ).(
 لك ىلع وعزون حر دیكأو <((web site))> ىلع ).(
 ).( 131 انعورشمب )..( ةینانبلا قطانملا

D Annoncer son programme 
électoral par le biais de questions 
rhétoriques sarcastiques  

 اطحنم ام اطحنم ).( انلاح انلأس ).( ةیھیدب روما يف ).(
 اطحن انیرطضا سب اطحن ونأ ).( انیحتسا ةحارص ).(
 جمانربب ).( نوكت ضرتفم شم ).( ةیھیدب روما يف ).(
 لاب ابرھك بیجن اندب ).( مكلقن اندب وش ونأ ).( يباختنا

 ادیھ لوقن نیرطضم فسلأل ).( زاجنلااھ وش ).( اقرس
 اندب ام ).( تایافنلا جلاعن اندب نكلقن اندب وش ).( يشلا
 ).( اھلوقن نیرطضم سب ).( ةلدھب ).( رحبلاب اھبكن

 ونأ نكلقن اندب وش ).( كیھ رادقلاا فسلأل ونلأ
 مزلا ).( ةلودلل ةیلاملا تایلولاا وا ةیداصتقلاا تایلولاا
 ).( ةینانبلا ةعماجلاو ).( ةیموكحلا تایفشتسملا نوكت
 ).( ةطنغمملا ةقاطبلا ).( شم ).( ةیمسرلا ةسردملاو
 ونأ )..( ))قفصی روھمجلا(( تارایسلا رمن رییغتو
 ).( اًیداصتقا ھیف راھنیبع دلبلا يلإو ).( ةرشحلا يدیھب
 ))قفصی روھمجلا(( ! ةرایسلا ةرمن انتجعاز ).( ئلھ
 ).( انعبت نیلوؤسملا جعاز يلإ ).( دیحولا يشلا ادیھ ).(
 تناك يلإ نیب قرفلا وش نكلخد ).( ةرمنلا يدیھ ونأ
 نییلاملاھ لك انعفد ).( ؟ ينعی اولمع وش ).( ؟ مویلاو
 ناشم ةرمنلا يھب علطبمع ).( انمھف ام وش لامرك ).(
 طحن يجن ينعی ).( ينعی ةركفلا وش وش فوش وش ناشم
 ةمیغلا نم ةریلع شتفنمع ).( ةرشح للاھب ئلھ ).(
 ةرایسلا ةرمن ریغنن ).( تارلاودلا نییلام تارشع ).(
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 مزلاام ونأ )..( ؟ نكلقن اندب وش ).( ! ةرشحلاھ ).( ئلھ
 نوكی مزلا ادیھ شم ).( سبحلاب نییملاعلاا بكن
 نییملاعلااع اوبرقت ام ونأ ).( يباختنلاا انعورشم
   )..( ))قفصی روھمجلا((

D Chercher à regagner la 
confiance de l'auditoire  

 ).( ادح اوربخت ام انتانیب ىقبت ةیربخ نكربخ يدب
 ةیعامتجلاا تابسانملا ).( دحا يف ))كحضی روھمجلا((
 ءارزولا دحأب ).( انئاقدصا دحا ).( ىقتلیب ).(
 ةسلج لكب ونأ ).( اوربخبف ).( ةموكحلاب نیدوجوملا
 ندب وا رارق اودخای ندب وجی اتقو ).( ارزو سلجمل
 ).( اوركفی اوریصب ).( تقولا صن ).( ةوطخ اودخای

 ))قفصی روھمجلا(( بیاتكلا لعف ةدر نوكت حر وش
 ووش ونأ ).( ندنع ریبكلا سجاھلا ریصب)....(
 ةدر نوكت حر وش ).( كیھ انلمع اذا بیاتكلا انوبواجیح
 حر يھو عطقتب يھ ونأو ).( كیھ انلمع اذا بئاتكلا لعف
 xxx ىلع نھانشیع ).( لاوھبتنی حر ام يھ ).( لاوھبتنی

 ةضراعملا ينعی وش نھانیجرف ).( نیتنس ىدم ىلع
 وش نھانیجرف ).( تافلملا ةسارد ينعی وش نھانیجرف
 تاباسح لاب لغتشیمع نانبلاب بزح يف نوكی ).( ينعی
 ومھ ).( ادح نم نافیخ ولم ).( يش نم نافیخ ولام ).(
 لاو علطیمع ام ).( ينانبلا بعشلا سانلا وھ ).( دیحولا
 ىلع طقف علطیمع ).( ةصاخلا اوحلاصم ىلع لاو
 انللإ ةبسنلاب تاباختنلاا يدیھ ).( ينانبلا بعشلا ةحلصم
 يدیھ ناونع وھ ادیھ ).( ماعلا يأرلا ةضافتنا يھ ).(
 ونأ وھ ).( تاباختنلاا يدیھ ناونع ).( تاباختنلاا
 مویلا ).( ةیلوؤسم لمحتیی ودب ناسنا لكل ).( لوقن
 بساحبو عشإیمع ينانبلا بعشلا ونأ ).( اركبو
 ادیھ ).( ادح ةبیجب ونم ينانبلا بعشلا ).( تاباختنلااب
 ))قفصی روھمجلا(( تاباختنلاا يدیھب انعبت يدحتلا وھ
)..(  

D Demander à l'auditoire de 
voter en faveur de son parti 
politique 

 وتفش ).( لمعن نیرداق وش باون سمخب وتفش انوتبرج
 نیتنسلا للاخ ).( اھانمدق يلی تاراصتنلااو تاھجاوملا
 اوعجرت ).( نكنم بلطبمع مویلاو ).( ویضم يلی
 ربكأ انلوعفمو ).( رتكا نوكنت لامرك ).( نكتقث انوطعت
 يدیھ لك ).( ققحن ردقنو ).( ربكأ انتھجاومو ).(
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  [...]  ).( انعورشمب اھنع انیكح يلی ).( تاوطخلا

 جیاتن لك ).( اوبلقت نیرداق ).( های نكلق يدب يلی اناو
 ادیھ اوبلقت نیرداقو ).( تاعقوتلا لكو تاباختنلاا يدیھ
 ).( ونأ نكتدارإ ىلع فقوتم ولك ).( يناتحت يناقوف دلبلا
 نییسایسلا ضعب فسلأل يلی ).( نكتویبب نیدوجوم يلی
 ).( دویقلا لك نم اوررحتت نكنا عابتا نكنیربتعم
 نكبلق بسحبو ).( نكریمض بسحب اوتوصتو
  [...]  )...( ))قفصی روھمجلا((

 ننھو ).( ةرم لولأ اوتوصیبع يلإ نیینانبلا لكل ھجوتب
 دیدمت ىلإ دیدمت نم اوحار بابشلا ونلأ ).( راتك ریتك
 ).( 2009 لاب ةنس 20 ).( ورمع ناك يلإ بشلا ).(

 ةرم لولأ توصیبع ).( ةنس 29 ).( مویلا ورمع راص
 ).( ایابصلاو بابشلا لوھل ھجوتا يدب ).( وتایحب ورمع
 مویلا وتنا ).( نكیلع ةریبك ریتك ةیلوؤسم ).( نلقت
 امو ).( توصت حورت حر يلإ سانلا نم %20 اولكشتب

 ةئجافملا اونوك ).( اوتوصت حر فیك فرعی حر ندح
 ندح ام ).( نیررحم اونوك ).( لقاعلا توصلا ونوك ).(
 نییباتكلل ھجوتب ).( نییبئاتكلاب شلببو ).( نكریسی
 ).( نكتعانقل اوتوص ).( لاثملا اوطعیبع ننھ اونوكیت
 يدب ).( يبئاتك ونلأ سب بیاتكلل توصی ندح يدب ام

 ام لااو بیاتكلا اولمعتمع يلب عنتقم اذإ بیاكلل توص
  )...( ))قفصی روھمجلا(( توصب

D Promettre de ne pas briser ses 
paroles après les élections  

 ماعلا يأرلا ةضافتنا وھ انللإ ةبسنلاب تاباختنلاا يھ
 ).( ةیعبتلا ىلع ماعلا يأرلا ةضافتنا ).( طلغلا ىلع
 يھ ).( تناك لكش يأب ).( تناك لكش يلأ يأ ةیعبت
 قوف ولاح ربتعیب ).( يسایس لك شوب ).( ةضافتنا
 اودوعو دقنی ).( ریغی ردقیب ولاح ربتعیب ).( ةبساحملا
 سكع نیدعب فرصتیو ساسا ىلع سانلا ةقث دخای ).(
 ونأ ).( ربتعیب يسایس لك ).( سانلا ھیف دعو يشلك ).(
 يسایس لجر وا يسایس ناسنا لك ).( عابتا سانلا
 ام يسایس لجر لك ).( ةبیجلاب سانلا ونأ ).( ربتعیب
 ضبان ).( عمتجم يف ونأ نمآب ام ).( ماعلا يأرلاب نمآب
 لمعنو ).( های اندب يلی عطقن انیف ونأ ).( بساحیبو ).(
 يأر يف نیو ونأو ).( يشمت حر سانلاو های اندب يلی
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 يأرلاو ).( تامدخلاب يشمیب ماعلا يأرلا ونأ ).( ماع
 ةبسنلاب ).( سانلاب ءازھتسلااھ ).( لاملاب يشمیب ماعلا

 ).( ةبساحم يھ ).( تاباختنلاا يدیھ ).( مویلا انللإ
 طیح يطوتسیبع ).( يسایس لكل ماعلا يأرلا ةبساحم
 )....( ))قفصی روھمجلا(( سانلا

D Conseiller l'électorat d'être le 
plus perspicace et lucide possible 
dans ses choix 

 انحن ).( اوكحت ام ).( نكنع ركفنم انحن ).( اوركفت ام
 نویزفلتلاع اھوطح يلی ةیاعدلا يدیھ ).( نكنع يكحنم
 ةبسنلاب ).( ونأ ).( نكلق يدب فسلأل ).( ةنس مك نم
 اوربتعیب يلی ).( ننع يكحنمع يلی ).( نییسایسلاھل

 انتایح لك انحنو ).( ةعانق يدیھ ).( ةبساحملا قوف نلاح
 يفام ربتعیب يلی لكل ).( قطنملا ادیھ براحنمع انك
 يھب ةیضقلا انللإ ةبسنلاب انحن ).( نانبلب ماع يأر
 لكل ).( نھربی ينانبلا بعشلا ونأ وھ ).( تاباختنلاا
 ةبساحملا قوف ادح ام ونأ ).( اركبو مویلا نییسایسلا
 ودب يلی اولاحل لمعی ردقیب ونأ ).( ركفی ندح امو ).(
 ).( ریغی ردقیب ).( راوھملاع دلبلا دخایب ردقیب ).( های
 يلختلا ىلإ ).( دلبلا دخای ردقیب ).( ودوعو دقنی ردقیب
 ةبساحم نود نم ).( ةرتف نلرص اولمعیبع ام لتم ).(
 ).( انوبساحی ).( سانلا نم بلطنمع انحن ).(
 راتخت سانلاو ).( نھئادأو انئادأ ىلع ).( نھوبساحیو
  )..( ))قفصی روھمجلا(( نھجھنو انجھن نیب ).(

D Inciter l'électorat à croire en le 
changement  

 نكیدیا نیب نانبل لبقتسم ).( ةلغش نكلق يدب انا )..(
 انعم مویلا نیدوجوملا ةشاشلا ارو دعاق يلی وتناو
 نكمھوی ادح ام ).( نكیدیا نیب نانبل لبقتسم ).( ةعاقلاب
 ونأ ).( نكنم ربكأ اسل ونأ ).( نكمھوی ندح ام ).(
 ).( ریغتیب ام نانبل ونأ ).( xxx يدیھ ).( xxx يدیھ
 لمعی ویف ام تیبب دعاق يلی ناسنلاا ونأ xxx يدیھ
 ).( نكتویبب نكلض نكوعنقیت xxx لاك يدیھ ).( يش
 سانلا سفن اوبختنت اوعجرت نكنا ).( نكوعنقیت انقتت
  )..( ریغتی حر يش يف ام ونأ نكوعنقی ندب ونلأ ).(
 ).( نھاریبع ).( يلی لكل نھربن اندب ).( نكایو انحن 

 ریغتی حر يش يفام ونأ نھاریبع ).( ملاكلا ادیھ ىلع
 ةرم لاوت ).( حاترم ولضیت ).( وتسرك ىلع دعاق لضیت
 اندب )..( سانلا لبق نم ).( ةطلسلاب اودوجو ).( ددھتی
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 ام ).( عارتقلاا قودنصب اركب نكدیإب رارقلا ونأ نكلقن
 نكنم بلطنمع ام ).( نكتایحب اورطاخت نكنم بللطنمع
 ام ).( اوجاوت نكنم بلطنمع ام ).( نكحلاصمب اوحضت

 ونأ ).( نكنم بلطنمع ).( اورطاخت ونأ نكنم بلطنمع
 رایخلا اودخاتمع ).( ةیادربلا ارو اوریصت تقو اركب
 يدیھ ىلع ).( اوضفتنت ).( حصلا رایخلا اودخات ).(
 ىلع ضفتنن ونأب رارقلا اندخا نكایو انحن ).( ةسرامملا
  [...]  ).( ةسرامملا يدیھ

 ندب ام يلاو ).( اوسؤی يلی ).( نیینانبلا لكل ھجوتب
 ).( ریغتی حر ام نانبلا ادیھ اولوقبع يلیو ).( اوبختنی
 ).( نھلقت نیینانبلا لوھل ھجوتا يدب ).( اوضعب لتم ولك
 نكنلإ وھ ).( نانبلاب نیدوجوم نكدعب اذإ ).( اوتنا
 ).( اومھاس ).( نانبلا اوبحتب ةقیقح اذإو ).( نانبلا اوبحتب
 تاباختنلااھب نكمادق دوجوم حرط لضفا اوقنت ات لامرك
 ).( نھوبختنت حر يلإ سانلاھ ).( راھنلا ةرخآ ينعی ).(
 نكتایح اوعجری حر وا ).( نكتایح نكلونصحی حر ينھ
 اوعضخت اوررقتب ای ).( نكیدیا نیب رایخلا ).( ارول
 ).( ينوقدص ).( نسحتت روملاا ات لامرك ).( اولصتو
 حر ام وھ انلاح انیبح ام انحن اذإ انبحی الله ام دق لاصلاب
 لزنن انحن اندب ).( ))قفصی روھمجلا(( اندعاسی

 ).( انتخرص نع ربعن اندبو ).( عارتقلاا قیدانصع
  ).( 2018 لاب ).( رییغتلا ضبن نوكنو

D Montrer son honnêteté et sa 
transparence  

 انحن ).( ؟ انتوق نیدمتسم وش شم ).( انحن ونأ
 نانبلب انتبحمو انامیا نم ).( انبولق نم انتوق نیدمتسم
 ).( انتایحضت نمو انئادھش نم انتوق نیدمتسم انحن ).(
 ونأ نیفراع ونلأ ).( قحلا نم انتوق نیدمتسم انحن

 فاخنم ام انحن كیھ ناشم ).( قح ةكرعم ضوخنمع
 انلام ونلأ ).( ةھجاوملاب نیلمكم انحن كیھ ناشم ).(
 لاو ).( بصنم ارو ضكرنمع لاو ).( مھ نینلاتع
 ).( ةرازو ارو ضكرنمع لاو ).( ةباین ارو ضكرنمع
 اوناك ةرم لاو ).( نانبل لامرك اوتومبع وناك يلیو
 ).( ةرازو لامرك لاو ).( دعقم لامرك لاو ).( اوتومبمع
  )...( ))قفصی روھمجلا(( ةباین لامك لاو
 ىلإ ).( انلاحل تاقوا ).( ةكرعملا يدیھ ضوخن حر 
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 ةیریغتلاو ةیحلاصلاا ىوقلاو تایصخشلا ).( لك بناج
 ).( مویلا ادیھو ).( انھبشیب يلی لك دح وا ).( دلبلاب
 ).( نانبل لبقتسم ةكرعم يھ ).( ةكرعملا يدیھ
 ).( دیدج لیج مساب ةكرعملا يدیھ ضوخنمع
 اندب ونأ ).( نینمؤم ونلأ ةكرعملا يدیھ ضوخنمع
 انحن ضفرنم ونلأ ).( لضفأ لبقتسم لیجلا ادیھل نمأن
 ينبن برجن ام لبقنو ).( ةیلوؤسم عقاومب نوكن
 ىلحأ دلب ).( قلخت ادب يلی لایجلالو اندلاولو انبابشل
 روھمجلا(( مویلا انحن ھیف نیشیاع يلی دلبلا نم ).(

  )...( ))قفصی
 يدیھ ).( ةقیقحلاب نیحلستم ).( ةقیقحلاب نیحلتم انحن 
 انلھا لبق نم ).( اھیلع انیبرت ).( انتویبب ).( اھیلع انیبرت
 ).( قحلل دوھشو ).( ءادھشو ءایفوا نوكن ونأ ).(
 ضوخنمع ).( قحلا لامرك ةداھشلل نیدعتسم نوكنو
 بعشلا ونأ ).( انامیا نم اقًلاطنا ).( ةكرعملا يدیھ
 ).( تابوعصلا ىدحتیب امًئاد وھو ).( زرحیب ).( ينانبلا
 ينانبلا بعشلا ام لتم ).( عقاولا رملااع ضفتنیب امًئادو
 تلازانت ).( اولمأ اولبیخ يلیو ).( راذا 14ب ضفتنا
  ).( نییسایسلا

D Faire preuve d'empathie   ( شیعن انقح ).( ھینبن انقح ).( دلبلا ادیھل ھینبن انقح.( 
 شیعن انقح ).( اندلاوو انلھاو انحن ).( شیعن انقح
 ملاعلاب كرش مھأب ).( علطتن ردقن انقح ).( دلبلا ادیھب
 نیحیار شیل كینھل نیحیار شیل ).( انعل وعت نھلقنو
 تاغللا دلب ىلع وعت ).( ةراضحلا دلب ىلع وعت ).( نوھل
 شل ).( ءوفكلا مادقملا يلی بعشلا دلب ىلع وعت

 انع ریصیتو ).( ؟ ھیل ).( ؟ ھیل كیھ نانبلب اولمعتمع
 انشیجب قثون اندب ).( حلاسلا نم صلخن اندب ).( ملاس
 انتاببدب انركسعب قثون اندب ).( انطابضب قثون اندب ).(
 عبت ةطعرملا ةلدبلاب قثون اندب ).( ))قفصی روھمجلا((
 اھیطعنو ).( ایف لإا نمآن امو ).( ينانبلا شیجلا
  ).( انیمحت ونأ ).( ةردقلاو ةصرفلا

D Promettre d'œuvrer pour 
assurer un climat de convivialité 
et de partage  

 يدب اناو ).( حیحصلا هاجتلااب دلبلا ادیھ ينبن عجرن اندب
 ونأ نلقت ).( نییحیسمو نیملسم ).( نیینانبلا لكل ھجوتا
 ).( دحاو انلما ).( دحاو نانبلل انحومط ).( ةدحو انقاورا
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 عجری ندح اولخت ام ).( ضعب نع انقرفی ادح اولخ ام
 ينبن اندب دلبلا ادیھ امًید ركذتاو ).( انتانیب زجاوح طحی
 مارتحاب ).( انضعب عم ).( شیعن اوس انلكت اوس انلك
 ةفاقث سفنو )..( ضعبلا انضعب تایصوصخو لدابتم
 ).( انضعب نع انزیمب يش لكلو ).( ضعبلا انضعب
 )..( اوس ءانبلاو ).( فلاتخلال مارتحا

D Promettre la victoire  فقون ونأ )..( انرودو ).( انتلغش انحن ).( نطاوملا ادیھ 
 لاو )..( وقوقح نعو ).( ونع عفادنو ).( وبناج ىلإ
 يقطانم ماسقنإ ونم ).( يفئاط ماظن ونم نانبلاب ماسقنإ
 ).( دلبلا ادیھب مداولاا نیبو نارعزلا نیب ماسقنإ وھ ).(
 يلیو ))قفصی روھمجلا(( ةلودلا ءانبب نمآب يلی نیب
 ةدحو ةیعامتجا ةقبط نم ننم ).( باغلا ةعیرشب نمآب
 ةینغلاو ةطسوتملا ةقبطلاو ).( ریقف نوك ھیف يمدلآا ).(
 ننھ داولآا ونأ ).( دیكأ سب ).( نامك رعزلااو ).(
 انتلغشو ).( نھرما ىلع بولغم ننھ ).( نانبلاب ةیبلغلاا
 ضبن نھیطعن عجرنو ).( ةوق نھیطعن عجرن ).( انحن
 روھمجلا(( 2018 لاب ).( رییغتلا ةوق ننھ اونوكیت ).(

  )..( ))قفصی

 ).( ضفتنی عجری ).( ماعلا يأرلا نم بولطم مویلا
 لك بساحیو اوریمضل لاإ ).( ندحل عمسی ام ةرملاھو
 اھلامرك لضانی مع وھ يلی ةیضقلا نوخب ).( يسایس
 ).( يییدب ).( ةیاھنلابو )...( ))قفصی روھمجلا((
 ملحتبع يلی ).( سانلا لك )..( دعوا يدب ).( نكدعوأ
 انحن يلی فیظنلا طخلاب ةنمآم يلی سانلا لكو ).( انعم
 انتكرعمب ).( نیحیار ونأ ).( ندعوا يدب )..( اولثمنم
 يلی كراعملا يدیھو )..( ))قفصی روھمجلا(( رخلآل ).(
 حر ام ).( اھیف عجارتن حر ام ).( رخلآل ایف نیحیار
 فلأا نكیطعی ).( اھیف رصتنن حرو ).( اھیف مواسن

  ))قفصی روھمجلا(( ةیفاع

 

Recourant aux dimensions de l’ethos, Sami El-GEMAYEL sait parfaitement se 

connecter avec l'auditoire en se montrant tantôt comme une victime bien eprouvée tantôt un 

vrai challenger qui non seulement sait défier mais aussi il maitrise l’art de l’appel au combat.  
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III- NIVEAU RHÉTORIQUE  

 Le leader des Phalanges libanaises s'est montré maître dans l'art de la mobilisation de 

l'attention de l'auditoire. Avec tact et aisance, il réussit à susciter l'enthousiasme et à 

enflammer les passions.  

 Sami El-Gemayel se fait remarquer pour les anaphores filées et les épiphores qu'il 

utilise dans un style fortement polémique. Grâce à ces procédés stylistiques utilisées pour 

maintenir sa posture énonciative et véhiculer ses intentions communicatives, l'énonciateur 

grave ses formules et ses messages dans les esprits de son auditoire (Extrait 5, 6, 7).  

 

Extrait 6 

 

 ).( ةیضاملا نینسلا عستلاب ).( انئدا وتفش وتنا ).( عورشملا ادیھ روطن اندب )...( مویلا امأ
 مویلا انحن ).( ونم ریبك ءزج ققحتا يلی ).( رارقتسلاا دھعب ).( انمازتلإ ىدم وتفش وتفش
 وعزون حر دیكأو >))web site((< ىلع ).( لقتننمعو ).( عورشملا ادیھ روطنمع ).(
 ).( انلاح انلأس ).( ةیھیدب روما يف ).( 131 انعورشمب )..( ةینانبلا قطانملا لك ىلع
 اطحن انیرطضا سب اطحن ونأ ).( انیحتسا ةحارص ).( اطحنم ام اطحنم

 ).( مكلقن اندب وش ونأ ).( يباختنا جمانربب ).( نوكت ضرتفم شم ).( ةیھیدب روما يف ).(
 وش ).( يشلا ادیھ لوقن نیرطضم فسلأل ).( زاجنلااھ وش ).( اقرس لاب ابرھك بیجن اندب
 اھلوقن نیرطضم سب ).( ةلدھب ).( رحبلاب اھبكن اندب ام ).( تایافنلا جلاعن اندب نكلقن اندب
 تایلولاا وا ةیداصتقلاا تایلولاا ونأ نكلقن اندب وش ).( كیھ رادقلاا فسلأل ونلأ ).(
 ةسردملاو ).( ةینانبلا ةعماجلاو ).( ةیموكحلا تایفشتسملا نوكت مزلا ).( ةلودلل ةیلاملا
 ))قفصی روھمجلا(( تارایسلا رمن رییغتو ).( ةطنغمملا ةقاطبلا ).( شم ).( ةیمسرلا

 نوكی مزلا ادیھ شم ).( سبحلاب نییملاعلاا بكن مزلاام ونأ )..( ؟ نكلقن اندب وش[...] 
  )..( ))قفصی روھمجلا(( نییملاعلااع اوبرقت ام ونأ ).( يباختنلاا انعورشم
 ).( يضارت ).( لاب شم ).( تاصقانملاب ریصب ).( میزلتلا ونأ ).( ؟ نكلقن اندب وش 
 ).( ارول انودری ).( نیرصم ).( نھدعب ونلأ ).( تایھیدب نع يحنمع ).( تایھیدب
 ؟ نكلقن اندب وش ).( تایھیدبلاب ).( يكحن عجرن نیرطضم

 

Extrait 7 

 

 ارو ضكرنمع لاو ).( بصنم ارو ضكرنمع لاو ).( مھ نینلاتع انلام ونلأ ).( ةھجاوملاب
 اوناك ةرم لاو ).( نانبل لامرك اوتومبع وناك يلیو ).( ةرازو ارو ضكرنمع لاو ).( ةباین

 روھمجلا(( ةباین لامك لاو ).( ةرازو لامرك لاو ).( دعقم لامرك لاو ).( اوتومبمع

  )...( ))قفصی

 

Extrait 8 

 

 ).( اھیف مواسن حر ام ).( اھیف عجارتن حر ام ).( رخلآل ایف نیحیار يلی كراعملا يدیھو
 ))قفصی روھمجلا(( ةیفاع فلأا نكیطعی ).( اھیف رصتنن حرو
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Extrait 9 

 

 ةایح ضبنی ).( اندلب ضبنی عجری اندب ).( اندلب ينبنو ).( ةصرف دخان اندب ).( تاعارصلا
 ولحی ).( دلبلا ادیھل ھینبن عجرن اندب ).( هایابصل ).( وبابشل ضبنی ).( ملاس ضبنی ).(
 روھمجلا((ةقورحملا نھبیلاودو ننھ ).( نھبورحو ننھ نھتاعارصو ننھ ).( انع

  )...( ))قفصی

 

 Les extraits ci-dessus nous montrent bien la mise en valeur emphatique des énoncés 

utilisés par le leader des Phalanges libanaises qui cherche avant tout à maintenir l'attention de 

son auditoire et à susciter son intérêt. Ce sont ces reprises anaphoriques qui créent un 

rythme, une intensité, une musicalité, une cadence et renforcent les idées et les émotions.  

 

 De même, nous remarquons que les parallélismes dans ses constructions syntaxiques 

créent un effet de sens et de sonorité. Ils rythment son discours, ajoutent un effet 

incantatoire et préparent le terrain pour des révélations qu'il veut royalement véhiculer 

(Extraits 9 et 10).  

 

Extrait 10 

 

 لمحتی يسایس لك مزلا ).( انصلخ ةبساحملا تحت وھ ونأ فرعی يسایس لك مزلا
 بعشلا ىلع ).( انلاعفاو انلوقا ةیلوؤسم انلمحت انحن )..( اولاعفاو اولاوقا ةیلوؤسم
  )..( طلغ لغتشیب يل بساحی ).( حص لغتشیب يلی ئفاكی ).( ينانبلا

 

Extrait 11 

 

 كلإ ةرخابو ).( يلإ ةرخاب ).( كلقرمب امو لقرمت ام ).( كلقرمت يلقرم ).( كلقرمت يلقرم
 ریفس ).( كلإ يضاقو ).( يلإ يضاق ).( ))قفصی روھمجلا(( كلإ كولبو ).( يلإ كولب ).(
 بیان ).( كلإ ةرازوو ).( يلإ ةرازو ).( كلإ ریدمو ).( يلإ ریدم ).( كلإ ریفسو ).( يلإ
 ))قفصی روھمجلا(( كلإ ةسائرو ).( ولا ةسائرو ).( يلإ ةسائر ).( كلإ بیانو ).( يلإ
 حلاس سب ).( يلإ حلاس ).( كلإ عراشو ).( يلإ عراش ).( كلإ دیدنتو ).( يلإ دیدنت )...(
  )...( ))قفصی روھمجلا(( كللإ شم

 

 

 Cependant, pour persuader son auditoire de la véracité de ses propos, le leader des 

Phalanges libanaises utilise des allégories, des métaphores et des personnifications qui lui 

permettent de véhiculer remarquablement ses messages et ses jugements (Extraits 11 et 12).  

 

Extrait 12 

 

 ةمیغ نم ةریلع شتفنمع
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Extrait 13 ).( ادح ةبیجب ونم ينانبلا بعشلا 

 

Les extraits ci-dessus nous montrent bien les efforts fournis par l'énonciateur pour dévoiler sa 

lucidité, montrer qu'il saisit en profondeur la réalité politique, décrédibiliser son 

adversaire politique et construire de nouvelles assertions idéologiques.  

 

 Par ailleurs, vu son âge relativement jeune (âge politique et âge réel), Sami 

GEMAYEL recours à l’humour avec parcimonie. Il sait que « trop de sérieux peut tuer le 

sérieux". L’humour comme procédé stylistique prend chez lui la forme de plaisanterie. 

Certes il y recourt parfois mais il ne peut se hasarder à plaisanter quand il le veut pour ne pas 

être taxé de légèreté.  

Sa posture énonciative à la fois ouverte, active, omnisciente et ironique l’aide beaucoup 

dans son processus de persuasion. Elle le rapproche de son auditoire et rend plus facile 

l’adhésion à ses propos.  

  

Extrait 14 

 

 ))كحضی روھمجلا(( ).( ادح اوربخت ام انتانیب ىقبت ةیربخ نكربخ يدب

 

Cette posture proche de l'auditoire lui colle une posture énonciative à la fois ouverte, active, 

omnisciente et ironique qui l'aide beaucoup dans son processus de persuasion. 

 

 
Conclusion  

Fondé sur la polémique et sur les dimensions oratoires, le discours de Sami 

GEMAYEL magnétise ses allocutaires tout en faisait ressurgir de leur cœur un sentiment de 

fierté, d'apaisement et de victoire.  

Toutefois, pour le leader des Phalanges libanaises, la notion d’identité nationale est 

brumeuse. En s'adressant généralement à tous les Libanais mais tout particulièrement à ses 

partisans, l'emphase politique creuse un fossé identitaire et social entre les Libanais. Les 

écussons volatiles disparaissent et nous remarquons bien qu’il focalise sur sa communauté et 

ne cherche pas généralement à tolérer la présence d'un seul territoire  commun réunissant 

toutes les confessions libanaises. Impliquer et convaincre le camp adverse ainsi que les 

notions de solidarité, de coopération, d’échange ne figuraient pas dans son discours.  

En bref, notre étude quantitative et qualitative nous a bien montré que le leader des 

Phalanges libanaises trouve sa légitimité et sa garantie, d'abord, dans la force de son parti 
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politique pour resserrer ses rangs, ensuite, dans la puissance d'un État libanais qui devrait 

rassembler tous les Libanais.  
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V- Analyse du discours du secrétaire général du Hezbollah, Hassan NASRALLAH 

 

 

 Le secrétaire général du Hezbollah a annoncé le 21 mars 2018, sur la télévision Al-

Manar, son programme électoral placé sous le slogan « Nous construisons et nous 

protégeons ». 

 Qu'on partage ou non ses idées, ses convictions ou ses croyances, on ne peut 

qu’admettre la présence d’un certain charisme chez le leader du Hezbollah et l'engouement 

qu'il sait créer grâce à un « magnétisme » complexe, provoqué par une profonde foi 

religieuse et par une adhésion politique totale. Ce magnétisme a pour effet de capter et 

maintenir l'attention, attiser la curiosité de son auditoire et susciter son admiration.  Ainsi 

allons-nous tenter, dans ce qui suit, de percer le(s) secret(s) de son discours et de voir 

quelle(s) identité(s) transparaî(ssen)-t-il(s) à travers son attitude politique verbale et 

visuelle.  

 

 

Figure 18 : Le secrétaire général  du Hezbollah, Sayed Hassan NASRALLAH (2018) 
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I- NIVEAU LINGUISTIQUE  

4. Spécificités du système d’énonciation 

 L'analyse de l'énonciation nous permettra de dégager les spécificités du discours 

électoral du leader du Hezbollah, Hassan NASRALLAH, prononcé lors de sa campagne 

électorale (2018), tout en précisant les spécificités du contexte, des paramètres de 

communication et de l'intention de l'énonciateur.  

 Dans le cadre contextuel de l'énonciation, l'énonciateur construit intelligemment son 

acte illocutoire. Nous remarquons que les énoncés du leader du Hezbollah ne sont pas de 

simples représentations factitives mais plutôt des supports de plusieurs opérations modales 

polémiques (jugements, estimations, désirs, ...) qui colorent son discours.  

 

 

Modalisateurs Pourcentage (%) et occurrences  

§ Temps 16.7% (245 occurrences) 

§ Lieu 10.5 % (154 occurrences) 

§ Manière 9.4% (138 occurrences) 

§ Affirmation 6.1% (89 occurrences) 

§ Doute 0.1% (2 occurrences) 

§ Négation 20.1% (295 occurrences) 

§ Intensité 37.1% (544 occurrences) 

 

 

 L'étude de notre corpus nous montre bien que le discours électoral de leader du 

Hezbollah est caractérisé pleinement par l’assertion, la certitude et la modalisation qui y 

sont des constantes. Les indices qui permettent de les identifier et de refléter sa position en 

tant qu'énonciateur fortement présent sur la scène énonciative sont nombreux, entre autres :  

- les déictiques, les embrayeurs, les marqueurs de modalité (indices de personnes, de 

temps, de lieu, ...) qui montrent bien ses rapports déférents et gracieux avec son énonciataire.  
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- les modalisateurs assertifs grâce auxquels il s'engage dans le but de tenter d'agir sur son 

auditoire et de l'inciter à adhérer à ses convictions. 

 Par ailleurs, il est évident que dans la rhétorique du secrétaire général du Hezbollah, 

les pronoms personnels qui désignent le locuteur occupent une place prépondérante et jouent 

un rôle primordial et symbolique.  

 

Pronoms Pourcentage (%) et occurrences  

§ Je 28.8 % (302 occurrences) 

§ Tu 0.3 % (5 occurrences) 

§ Il 15.0 % (217 occurrences) 

§ Nous 35.2 % (510 occurrences) 

§ Vous 10.7 % (155 occurrences) 

§ Ils 9.7 % (140 occurrences) 

§ On 1.9 % (27 occurrences) 

 

Utilisant majoritairement du '' nous '' (35.2%, 510 occurrences) dans son discours, le leader hu 

Hezbollah, Hassan NASRALLAH met en avant la collectivité, dans sa puissance et sa 

vitalité. Les " je " du public sont embarqués dans son "nous". Cet usage lui permet de prendre 

son auditoire en otage grammaticalement, de leur faire croire qu'ils forment avec lui un tout 

homogène contre ''autrui'' qui menace d'envahir le pays. Ces différents usages permettent de 

renforcer l'ethos du sujet qui prend place dans la mise en scène énonciative et d'influer sur la 

manière dont l'énonciateur se positionne et se donne à voir, c'est là principalement l'enjeu de 

ses opérations de modalisation.  

 En bref, tous les indices susmentionnés ainsi que les modalités de ses messages 

(constructions passives, impersonnelles, emphatiques) constituent des traces de l'activité 

énonciative qui ancrent bien son discours dans la situation de communication.  
 
 
2 - Caractéristiques syntaxiques, lexicales et phonologiques du discours du leader du 
Hezbollah 
  
 Le discours que le secrétaire général du Hezbollah a tenu lors de sa campagne 

électorale nous montre bien qu'il est maître dans l'art de tenir son auditoire en haleine, de 
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susciter son enthousiasme, de lui inspirer confiance, de le faire rêver, et surtout d'anéantir 

toute notion de limite afin de lui faire toucher du doigt tout ce qui pourrait paraître 

inaccessible.  

 

 Le premier secret de son discours c'est qu'il se caractérise par une grande simplicité 

qui ne cherche pas à impressionner l'audience par des mots savants, sophistiqués ou raffinés, 

mais bien au contraire. D'après le spécialiste de la prise de parole en public chez Brightness et 

l'auteur de l'ouvrage Prendre la parole pour marquer les esprits Adrien Rivière (2018), " les 

grands leaders savent que pour convaincre et partager un message susceptible d'être répété il 

faut utiliser un niveau de langue qui soit compréhensible par le plus grand nombre. [...] 

Certes, les leaders maitrisent la complexité de leur sujet et du langage afférent, mais ils 

parviennent à le remplacer par un langage simple, concret, imagé " (p.1). Ainsi le leader du 

Hezbollah est-il bon connaisseur de ce principe de la "simplicité de l'évidence" et l'utilise-t-il 

parfaitement.  

  

 En outre, le style oratoire du secrétaire général du Hezbollah lui est propre. Il s'agit 

généralement d'un style direct, clair, et sans détours. Il apparaît clairement qu'il aime 

utiliser des mots courts et retentissants pour donner plus d'importance et de puissance à son 

discours. En d'autres termes, il martèle avec une grande patience ses mots avec sa voix 

comme s'il frappe un clou pour l'enfoncer imperceptiblement dans un mur. En effet, 

l'utilisation de ses mots courts qui placardent les esprits de l'audience lui permet d’avoir plus 

de puissance persuasive dans son discours.  

CONNECTEURS POURCENTAGE ET 
OCCURRENCES 

§ CONDITION 4.5 % (91occurrences) 

§ CAUSE 5.1 % (102 occurrences) 

§ BUT 0.6 % (12 occurrences) 

§ ADDITION 71.5 % (1442 occurrences) 

§ DISJONCTION 6.2 % (215 occurrences) 
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Ainsi, les connecteurs logiques, notamment les connecteurs d'addition (71.5%, 1442 

occurrences) qui abondent dans son discours soutiennent, d'emblée, son argumentation et 

assurent son enchaînement et sa cohérence. 
 
 D'autre part, en ce qui concerne la nature des prédicats les plus récurrents dans le 

discours du leader du Hezbollah, nous avons relevé 4 catégories : les verbes factifs (41.3%, 

1400 occurrences), statifs (36.8%, 1246 occurrences), déclaratifs (20.5%, 695 occurrences) 

et performatifs (1.4%, 47 occurrences).  

 

 
 
  

 

 

 

§ OPPOSITION 7.5 % (151 occurrences) 

§ COMPARAISON 2.7 % (55 occurrences) 

§ TEMPS 2 % (40 occurrences) 

§ LIEU 0 % (0 occurrences) 
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Les adjectifs utilisés par le leader du Hezbollah relèvent de 3 catégories : objectifs (45.1%, 

606 occurrences), subjectifs (41.4%, 557 occurrences) et numériques (13.5%, 181 

occurrences).  
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 Sur le plan lexical, nous présentons dans le tableau ci-dessous les termes qui 

constituent l'univers de référence utilisé par le secrétaire général du Hezbollah, avant les 

élections.  

 
LES MOTS LES PLUS FAVORIS DU HEZBOLLAH - AVANT LES ELECTIONS 

Rang Univers de référence / Vocable(s) Effectifs 

1 Proche-Orient (Liban, Libanais/Libanaises, Beyrouth, 
Bekaa, Zahlé, Syrie, Iran, etc.) 

387 occurrences  

2 Religion 323 occurrences 

3 Politique 264 occurrences 

4 Lieu  235 occurrences 

5 Temps 220 occurrences 

6 Gens 188 occurrences 

7 Communication 176 occurrences 

8 Conflit  166 occurrences 

9 Droit  152 occurrences 

10 Sentiment  115 occurrences 

11 Comportment  114 occurrences 

12 Quantité  97 occurrences 

13 Sécurité  96 occurrences 

14 Groupe social  76 occurrences 

15 Finance 69 occurrences 

16 Nation 69 occurrences 

17 Armée 58 occurrences 

18 Catastrophe  35 occurrences 
19 Langue 30 occurrences 
20 Commerce 28 occurrences 
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LES MOTS LES PLUS FAVORIS DU HEZBOLLAH - APRES LES ELECTIONS 

Rang Univers de référence / Vocable(s) Effectifs 

1 Politique 299 occurrences  

2 Proche-Orient 174 occurrences 

3 Communication 121 occurrences 

4 Religion  114 occurrences 

5 Temps 102 occurrences 

6 Gens 97 occurrences 

7 Lieu  92 occurrences 

8 Conflit 78 occurrences 

9 Droit  75 occurrences 

10 Quantité  74 occurrences 

11 Organisation  57 occurrences 

12 Sentiment  53 occurrences 

13 Nation 50 occurrences 

14 Catégorie professionnelle  49 occurrences 

15 Media 47 occurrences 

16 Famille 44 occurrences 

17 Finance  43 occurrences 

18 Comportement 40 occurrences 

19 Armée  25 occurrences 

20 Catastrophe 4 occurrences 
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 Le discours du Hezbollah se caractérise par la présence de maints champs lexicaux 

qui s'interfèrent sur les plans politique, économique et social. Toutefois, il y a deux grandes 

associations sémantiques qui régissent son discours et qui nous permettent de comprendre sa 

perception.  

 La première association sémantique joint les champs lexicaux de la religion (Allah, 

satan, musulmans, takfiri, prières, prophètes, Dieu, nos amis chrétiens, sunnite, chefs chiite, 

maronites, druzes, catholiques, diable, députés musulmans, la Sunna, christianisme, etc.), de 

la politique (les élections législatives, les bureaux de vote, les urnes, députés, doctrine, 
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politique, ambassades, gouvernement, élection présidentielle, maires, fanatisme, citoyenneté 

nationale, Sheikh, ministère, parlement, siège parlementaire, chambre des Représentants, 

Premier ministre, campagnes électorales, commissions parlementaires, commission des 

finances, Congrès, affaires d'État, citoyens, politiques économiques, développement durable, 

partis politiques, hommes politiques, gouvernement, etc.), du droit (loi, règlements, 

accusations, drogue, droit naturel, meurtre, procès, assassins, criminels, tutelle, voleurs, 

corruption, contrats, justice, régime, projets de loi, injustice, prisonniers, législation, décrets, 

interrogatoire, droit de vote, prisons, loi d'amnistie générale, avocats, règlementation, 

ministère de la justice, etc.), du conflit (Daesh, massacres, assassinat, résistance, guerre 

civile, ennemi, guerre, dissuasion, sédition, invasion sectaire, front, représailles, guerre 

mondiale, conflits, opposants, adversaires, lutte, attaque, combat, affrontement, bataille, 

terroriste, hostilité, bombardement, conspiration, reddition, marche des martyrs et marche du 

jihad, etc.), de la catastrophe (calamité, martyrs, famine, désastre, catastrophe, chaos, 

fléau, etc.) et de la communication (louange, discours, discussion, désaccord, alliés, 

alliance, débat, histoire, discussion, accord, litiges, interviews, approbation, acceptation, 

rumeurs, conciliateurs, réseaux, réunion, communication, dialogue, conférence, 

argumentation, discussion, etc.).  

La combinaison de toutes ces thématiques et la promiscuité entre elles assure l'ancrage 

dénotatif et axiologique du discours du leader du Hezbollah dans une sémantique persuasive 

basée sur des lexèmes universels et sur une antinomie lexicale qui intéresse et qui préoccupe 

tout peuple (religion, politique, droit, conflit/catastrophe, communication, etc.).  

 

 La seconde association sémantique joint les champs lexicaux des gens (peuple, 

personne, tout le monde, les gens, etc.), de la famille (famille, soeurs, freres, mariage, mere, 

parent, grand-pere, oncle, etc.), du sentiment (douleur, chagrin, sourire, joie, 

préoccupations, amour, amis, amitiés, frustration, confiance, espoir, sécurité, sûreté, paix, 

dignité, bonheur, sentiment, respect, jalousie, souffrance, souhait, orgueil, regret, copain, 

compagnons, haine, animosités, cupidité, avidité, souci, etc.), du comportement (solidarité, 

solidarité nationale, obscurantiste, sectarisme, loyauté, exagération, courtoisie, courage, 

soumis, négligence, sectaire, mauvaise foi, honnêteté, acclamation, abus, morale, fraternité, 

générosité, fidélité, magnanimité, héroïsme, bravoure, équité, arrogance, mensonge, dispute, 

hypocrisie, dispute, patience, favoritisme, compréhension, calomnie, humilité, etc.), de 

l'armée (groupes armés, militaire, soutenir l'armée, soutien militaire et service de sécurité, 

besoins de la base de l’armée, forces de sécurité, officiers, soldats, moudjahidin, martyrs, 
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décision de l'armée, combattants, Armée nationale, etc.), de la sécurité (protection, sécurité, 

menace, sécurité intérieure, sûreté, risque, danger, défense, surveillance, soutien militaire et 

service de sécurité, sécurisation, etc.), de la nation (nation, pays, population, République, 

patrie, etc.) et de la finance (énormes budgets, argent, monnaie, million de dollars, frais de 

ceux qui sont avec nous, ministère des finances, grands financiers, milliards de dollars, 

crédits financiers nécessaires, développement financier, finances publiques, plan financier, 

budget des données de réparation, spéculation, ajuster la proportionnelle des dépenses et la 

rationalisation de la situation financière, l'argent public, d'être publique, encourager les 

banques à leur fournir des facilités financières, réformer le système fiscal, réduire les 

emprunts, le coût du crédit, les remboursements de la dette, bénéfice maximal des ressources 

pétrolières, finances et administration, réduire la facture des médicaments, profits 

raisonnables, la sécurisation du financement, l'indemnisation, loi de finances, service de la 

dette publique, le problème de l’emprunt continu, dettes supplémentaires, bénéfices, bonne 

dette, etc. ).  

Cette deuxième association sémantique permet au leader du Hezbollah de communiquer à 

son auditoire que le pays devra être régi par l'idée de partenariat, de patriotisme, de 

coopération, de solidarité et d'entraide et que son parti politique pourra assurer la sécurité, 

la sûreté, la paix, la dignité et le bonheur.  

Nous remarquons que le champ lexical de l'économie et de la finance est le plus développé, 

aussi bien sur le plan quantitatif que qualitatif, par rapport à celui des autres politiciens 

libanais. Cette richesse lexicale nous dévoile l'intérêt - pragmatique - du leader du Hezbollah 

à l'économie libanaise qui va au-delà de l'intérêt politique et social et de ses connaissances 

profondes des problèmes financiers qui rongeaient le pays (emprunt continu, dettes 

publiques, spéculation, etc.).  

 

 Le grand décalage entre les occurrences des deux univers de référence montre bien 

que les enjeux et les desseins ont changé quelques mois après les élections. À titre d'exemple, 

les occurrences du champ lexical de la "catastrophe" par le biais duquel le leader du 

Hezbollah dramatisait la situation socio-politico-économique du pays et promettait d'œuvrer 

sur des projets et des opérations de changement et de réforme avant les élections (35 

occurrences) se réduisent considérablement dans son discours prononcé quelques mois après 

la campagne électorale (4 occurrences). De même pour les gens, la communication, la 

nation, les droits, etc.  
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 Sur le plan phonétique/phonologique, nous avons remarqué que, dans le discours du 

secrétaire général du Hezbollah, le rythme et l'intonation influent réversiblement sur 

l'ensemble des systèmes syntaxiques, sémantiques, morphologiques, pragmatiques et 

lexicales. Le leader du HEZBOLLAH manie avec habileté les montées et les descentes 

tonales afin de créer un effet rythmique expressif et persuasif qui lui est propre. Il ne s'agit 

pas d'un simple ornement, ni d'un temps de respiration, ni d'une pause marquée pour 

rechercher ses mots ou structurer ses énoncés, mais plutôt d'une gestion prosodique lexicale 

(énoncé, discours) et supra-lexicale (pauses, allongements) que le secrétaire général du 

Hezbollah utilise pour montrer ses affects moyennant une vitesse d'élocution et un débit de 

la parole qu'il orchestre en fonction de la situation et du pari qu'il cherche à gagner.  

 
 

 
 

Figure 19 : Les caractéristiques phonologiques  du discours du secrétaire général du Hezbollah 

 
Ce qui distingue, du point de vue phonétique, le discours du secrétaire général du Hezbollah 

de tous les autres dirigeants politiques, ce sont les pauses-silences caractéristiques de son 

infrastructure rythmique qui constituent des éléments essentiels qui permettent de 

reconnaitre et de distinguer facilement sa voix parmi tant d'autres.  Ces pauses représentent 

50% environ du temps qu'il met pour son acte de locution. La distribution syntaxique de ses 

pauses et la haute fréquence de leurs occurrences nous montrent bien qu'il cherche 

délibérément à donner à l'électorat du temps pour assimiler ou plutôt boire, gorgée par gorgée, 

ses mots, ses phrases et ses énoncés. Sachant que les phases rythmées par des pauses 

génèrent, selon les hypnothérapeutes, un état modifié de la conscience permettant le passage à 

l'état de transe en hypnose !  
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II- NIVEAU PRAGMATIQUE 
 

     Le deuxième trait caractéristique du discours de Hassan NASRALLAH c'est sa 

conviction et son optimisme profond en la victoire. Il est absolument convaincu en sa 

capacité à gagner les élections. Il cherche à comprendre le monde pour le changer, et son 

principal but c'est ce changement. Son discours ne vend pas du rêve, mais il vend 

intelligemment de l'espoir. Il a un profond optimisme. Convaincu lui-même, il se montre 

convaincant et inspirant pour des milliers. 

 

Grâce au subtil équilibre qu'il cherche à créer dans le choix de ses mots, ces derniers 

résonnent à la fois dans les cœurs et les esprits de son auditoire. Ils assurent également sa 

légitimité et sa crédibilité. Grâce à ses mots, il sait fixer des objectifs clairs, encourager le 

changement, faire confiance, faire preuve d'empathie, communiquer avec transparence et 

sincérité. Ce qui caractérise son discours, c'est qu'il n'a surtout pas peur d'affirmer haut et fort 

ses croyances et ses convictions sans insinuation, c'est ce qui forme son exemplarité. Nous 

présentons dans ce qui suit les principaux actes de paroles récurrents dans son discours.  

 
 

LES ACTES DE PAROLE LES PLUS RÉCURRENTS DANS LE DISCOURS DU 

SECRÉTAIRE GÉNÉRAL DU HEZBOLLAH 

 
 
§ Introduire son discours et 

saluer son auditoire 

 

 ).( میحرلا نمحرلا الله مسب ).( میجرلا ناطیشلا نم Tاب ذوعأ

 مساقلا يبأ انیبن ىلع ملاسلاو ةلاصلاو ).( نیملاعلا بر T دمحلاو

 رایخلأا ھبحصو ).( نیرھاطلا نیبیطلا ھلآ ىلعو ).( دمحم

 مكلع ملاسلا ).( نیلسرملاو ءایبنلأا عیمج ىلعو ).( نیبجتنملا

 ).( ھتاكربو الله ةمحرو ).( اًعیمج

 

§ Féliciter les Libanais 

 يعوضوم ).( ننع ثیدحلا يف )(Euh)( ).( أدبأ نأ لبق

 ىلإ كیربتلاب ھجوتأ نأ لأًوأ دوأ ).( ةلیللا هذھ يف يساسلأا

)(Euh)( ).( بجر رھش لولح ةبسسانمب نیملسملا عیمج ).( امب 

 ).( رھشلا اذھ ھینعی

 
§ Annoncer l'objectif et le plan 

de sa présentation  

 يباختنلإا جمانربلا نع نلاعلإا ).( وھ يساسلأا يعوضوم ةلیللا

  [...]  ةمواقملا ءافولا ةلتكلو ).( الله بزح باونل الله بزح يیل ).(
 حرشا ).( يیدب لاو ).( تازاجنإ نع يكحا يدب ام ةلیللا ينعی
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 تقولا يل ارًظن ).( امنإو ).( يباختنلإا جمانربلاب ریتك لصفو

 اًفقوتم ).( نلاعإ )(Euh)( ةءارق ).( لا ىلع زكرأس ).( حاتملا

 يقعتلا كرتأو ).( زجوم قیلعتو ).( زجوم حرشب ).( طاقنلا ضعب

  ).( لاًوأ اذھ ).( ةلبقملا ةلیلقلا ).( عیباسلأل ).( ةلصفملا تاقیلعتلا

 ةیباختنلإا نوؤشلا ضعبل ضرعتأس ).( تقولا ضعب يف ).( اًیناث 

 ننع ).( ةلیلق تاعاس ).( اانلصفی )(Euh)( ).( اننأ اصًوصخ ).(

 ءاھتنا نع ).( ةلیلق مایأو ).( تاحیشرتلا بحس ةلھم ءاھتنا ).(

 ).( عوضوملاھب نیتملك يدنع ).( حئاوللا ).( لیكشت ).( ةلھم
 امور رمتؤم نم ).( انفقومل عیرس ضارعتسا اًثلاثو ).( نھیكحب

  ).( ةیعافدلا ةیجیتارتسلاا ثحبو ).( سیراب رمتوم ).( ااو ).(

 
§ Répondre aux accusations en 

montrant la quantité des projets 
et opérations déjà menés  

 

 ناك نینس عبسلا للاخ مدق يذلا تامدخلا مجح ونأ ).( وتفشو
 اھوبسحا يیخ ای ).( لوق ةدحو ةلمجب عجرا يدب نكل ).( ارًیبك
 تناك ).( ةھج اوشقانتبع ).( ءامنلإاب اوشقانبع يلل ).( 92 لا نم
 ).( ةلماحو ).( نییریفكت لتاقتبمعو ).( نییلیئارسإ لتاقتبمع
 ).( ءامنلإاب تلمع وش اوفوش كلذ عم ).( ریبك فلم نیرشع
 اورضحتسا ةطاسب لكب ).( 2018 لل 92 نم ).( ةقطنملاب
 ىلع ).( ئلھ ةقطنملا اوفوشو ).( 92 لا لبق أ لأا لبق ).( ةقطنملا
 ).( تادارتسوتلااب ).( قرطلاب ).( ةیتحتلا ىنبلاب ).( دیعص لك
 ةحصلاب ).( تایفشتسملاب ).( فتاھلاب ).( يملاب ).( ابرھكلاب
 ةریبك تامدخ كانھ نأ دجنس ).( هرخآ ىلإ او او او او ةئیبلاب

 تسیل يھو ).( ةیفاك تسیل يھ ).( اًعبط ).( تمدقو تزجنا

 ).( تایوتسملا نم ىوتسم يأب ).( عنقن نأ زوجی لا نلأ ).( ةعنقم

  ).( امًرتحم وأ امًھم ناك ولو ىتح
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§ Se vanter les mérites de 

l'équation peuple-résistance-
armée et de ses exploits 

 
 

 ةلظم اھترفو يتلا ).( ناملااو رارقتسلاا ةلاح نم اًدیفتسم ).(

 ).( ةمواقملاو ).( بعشلاو ).( شیجلا ةلداعم لضفب ).( ةیامحلا

 ).( ةلداعملا هذھ ىلإ لضفلا دوعی ).( نانبلب دوجوم مویلا نملأا

  [...] ).( انیأر اذھ نكل ).( مییقتلا طلاتخا يف ئلھ
 ام ىلإ دنتسی ).( ةمواقملل ءافولا ةلتك ).( ھیدؤت يذلا رودلا اذھ نّإ

 اھنع يكحإح تازاجنلإا ).( ةیضاملا تاونسلا ىدم ىلع ھتزجنا
 يف ).( لعافلا اھروضح للاخ نم ).( الله ءاش نا تلاافتحلااب

 يفو ).( ةلداعلا ةینطولا ایاضقلا ).( اھلمحو )..( يباینلا سلجملا

 اھتوص للاخ نمو ).( ةیامح ).( لاو ریرحتلا يتیضق اھتمدقم

 ).( يلھلأا ملسلا نوصو ).( دحاولا شیعلاب نامیلاا نع ربعملا

 يقلاتلاو عونتلا نطو يف ).( نیینانبلا نیب راوحلا زیزعتو ریوطتو

 ).( ىوتسم ىلع اھتمھاسمو اھروضح للاخ نم كلذكو ).(

ً ةمدخ ).( نییناوقلا نم ریبك ددع زاجنإو ).( ةباقرلاو عیرشتلا

 مدقتن ).( ھلك كلذ ىلع ءًانب ).( نینطاوملاو ةلودلل ةماعلا حلاصملل

 انجمانربب ).( زیزعلا يّنانبلا بعشلا نم ).( ينانبلا بعشلا نم

  ).( يباختنلإا

 
§ Se montrer transparent et 

protecteur  

 ).( 92 ماع ).( يباینلا سلجملا يف ىلولأا انتكراشم ذنم نحنو

 ةامحو ).( ةفیرشلا ةمواقملل اًتوص نوكن نأ انسفنأ ىلع انیلآ

 نم لمعن ).( كلذ للاخ نمو ).( اھیدھاجمو اھبعش تایحضتل

 ).( يباینلا انعقوم نم ).( باون يكحنم ئلھ ).( يباینلا انعقوم

 ھب نیصبرتم ).( ھئادعا ھجو يف ).( ھتیامحو ).( نانبلا نع عافدلل

).( 

 
§ Énumérer les promesses dans 

son programme électoral  

 

 ).( يرادلااو يسایسلا حلاصلإا يف لاًوأ ).(

 ).( ةیباقرلا تائیھلا رود زیزعت ).( اًعبار

 ).( يئاضلا ماظنلا ریوطت ).( اًثلاث

  ).( يباینلا سلجملل يعیرشتلا رودلا زیزعت ).( اًیناث

. 

. 

. 

 
§ Enchaîner son discours  

 

 يوش دعب اھنع يكحنح ).(

 
§ Encourager et inciter les gens 

à voter favorablement pour son 
parti politique  

 

 نكیف ةقلاع ولإ راص ).( رتكأ لقأ ).( نینت دحأو بئان ئلھ ).(
 [...]  تیوصتلاب ةقلاع ولإ ).(

 ).( ھئافو نعو ).( ھتیوھ نع ).( رّبعیس يذلا عاقبلا وھ اھو

 ))فتھی روھمجلا(( الله ءاش نا ).( رایأ نم سداسلا موی
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§ Promettre de combattre la 

corruption 

 

 ءانب ).( عبارلا ناونعلا ))فتھی روھمجلا(( )...( عبارلا ناونعلا

 ).( داسفلا ةبراحمو ).( نیناوقلا عضو يف ةكراشملاو ).( ةلودلا

[...]  

 ةبراحمل ).( ةلحرملا هذھ يف ةصاخلا ةیانعلا ءاطعا ).( اسًداس

 ةیرادلااو ةینوناقلا تایللآا قفو ).( يرادلااو يلاملا داسفلا

 لیصفتلاب يوش دعب اولعجرإھ ناونعلا داھ يلوحمسا ).( ةررقملا
).( 

 
§ Promettre un avenir meilleur 

pour les Libanais et surtout les 
jeunes  

 

 تاسسؤم يف يرادا لاو يسایسلا حلاصلإا قیقحت ىلع لمعلا

 دعب اھنع يكحنح ).( لاملا ةرادا ھیف امب ).( ةرادلاا ونم ).( ةلودلا
 دحاو ).( يتلآا للاخ نم كلذو اھئادأ نیسحتل يعسلاو ).( يوش
 وحن ).( ةیبسنلا ىلع مئاقلا ).( يلاحلا تاباختنلإا نوناق ریوطت ).(
 ةیباختنإ ةرئاد نانبل دامتعا ).( ةھجل اصًوصخو ).( لضفلأا
 ).( نس يف ).( عارتقلاا قح ).( ينانبلا بابشلا ءاطعاو ).( ةدحاو
 ).( رشع ةنماثلا

 
§ Promettre de déployer plus 

d'efforts au conseil des députés  

 

 لاعف يباینلا سلجم ).( يباینلا سلجملل يعیرشتلا رودلا زیزعت ).(
 ام ةموكحلا اذإ ىتح ).( باونلا ).( ربكأ دھج لوذبی ).( وودب
 عضو ).( نع لووؤسم يباینلا سلجملا ).( نیناوق عیراشم تتعبنا
 ةیلاملاو ةیداصتقلاا ةایحلا ).( ةماعلا ةایحلا میظنتل نیناوقلا
 ةردابملا ).( يلاتلابو ).( هرخآ ىلإ او او او ةیسایسلاو ةیاردلااو

  نیناوق تاحارتقا میدقتل ةیباینلا لتكلا باونلا ).(

 
§ Promettre de sanctionner les 

coupables et de créer un système 
solide de censure 

 

 لیعفت اضًیأو ).( يباینلا سلجملل يعیرشتلا رودلا زیزعتو لیعفت

 حمسی امبو ).( ةیذیفنتلا ).( ةطلسلا ةلءاسمل ).( يباقرلا هرود ).(

 وھ ).( يلاحلا يسایسلا ماظنلاب انع ةلكشم ربكأ ).( اھتبساحمب ).(
 ناملأا ).( ناملأاب رعشت ).( اھتبیكرت ةجیتن امًئاد ةموكحلا وونأ

 نع لاًضف باوجتسلاا وأ لاؤسلا نم ).( لا نم ىتح اسملا نم

  [...] ).( لاًح اھل دجن نا بجی ةلكشم يھ ).( ةبساحملا

 شیتفتلا ).( اھمدقم يفو ).( ةیباقرلا تائیھلا رود زیزعت ).( اًعبار

 ةیعارلا نیناوقلا ).( لیدعتو ).( ةبساحملا ناویدو ).( يزكرملا

 ).( اھتللاقتساو ).( اھتیلاعف نمضی امب ).( اھل

 
§ Promettre de renforcer les 

institutions sécuritaires et 
l'armée 

 

 ).( تاسسؤملا ةیوقتل ).( ةمزلالا تاناكملإا ينكملإا ).( ةعبس

 ).( ينانبلا ينطولا شیجلا ).( اھتعیلط يفو ).( ةیركسعلاو ةینملأا

 ).( مایقلا نم اھنیكمتل ).( ةمزلالا ةیلاملا تادامتعلإا ریفوتو

 اھماھمب مایقلا نم ).( شیجلا اھتعیلط يفو ).( اًعیمج اھینكمت

 رارقتسلااو ).( نملأا ظفحو ).( نانبلا نع عافدلا يف ).( ةینطولا

 ).( ھیف
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§ Promettre d'œuvrer pour la 

décentralisation  

 

 دلابلا يف ةعسوملا ةیرادلاا ).( ةیزكرملالا نوناق رارقإ ).( اًنماث

 تلمعناو ).( لمرھلا كبلعب ةظفاحم تلمعنا ام دعب ئلھ ).(
 ةظفاحم ).( اھنم ریبك ءزج اوذفن ).( اھعبت ةیقیبطتلا میسارملا

 ).( يیف ةدیدج ةظفاحم رارقإ مت ).( نلآاو ).( يشلا سفن راكع
 نآ ).( تمسقت تاظفاحملا ).( اتانعم ).( بیط ).( نانبل لبج
 يلإ ).( ةعسوملا ةیاردلإا ةیزكرملالا ).( ىلإ باھذلل ).( ناولأا
 يلاملاو يئامنلإاو يرادلإا ىوتسملا ىلع اًدج ةریبك ).( اھدئاوف
 ).( ھباش امو يتامدخلاو ).(

 
§ Promettre d'œuvrer pour 

appliquer le principe d'appels 
d'offre 

 

 يكحنمع ).( تامیزلتلا يف ).( تاصقانملا أدبم دامتعا ).( ةعست
 فیك ).( رتكأ ةدحاو تاصقانم ةرادا لمعتب ئلھ ).( أدبم نع
 نحن ).( أدبملا نكل ).( يلیصفت نأش اداھ ).( تاصقانملا ریدتب

 نا ).( ينانبلا بعشلا مامأ ).( يباختنلإا انجمانرب للاخ نم مزتلن

 يأ نع ).( يباینلا سلجملا يف لاو ةموكحلا يف لا ).( قفاون لا

 ردھلا باوبا عسوأو رطخأ نم اھنلأ ).( يضارتلاب تامیزلت

 أدبم دامتعا ).( تاصقانملا أدبم ىلع رصنو ).( داسفلاو

 تامانم فوشن لاو ).( روبقلا نیب مانن اندب لا ).( تاصقانملا
  ).( ةشحو

 
§ Déduire, reformuler et 

expliquer  

 

 ).( ةیلاملا ).( تامیزلتلا يف تاصقانمل أدبم دامتعا ).( ةعست اذإ

 ).( روطتمو ثیدح نوناق اوق رارقإو ).( تامیزلتلا يف اوًفع

 ).( ةیفافشلا تاجرد عفرأ نمضی ).( ةیمومعلا تاصقانملاب صاخ

 ةموكحلاب ).( تایلآ شقانم تارادإ شقانم ).( نیناوق شقانم وبیج
  ).( أدبملا نوكی مزلا اداھ اذھ نكل ).( باونلا سلجمب

 
§ S’engager en tant que 

Hezbollah à combattre la 
corruption  

 

 قیدص ریزو فیلح ریزو ).( نیدعب ).( نلآا ھنلعأ انأ مازتلإ اذھ
 ادح ام شانبجعتب ام ةموكحو ).( انبجعتب ةموكحو ).( مصخ ریزو
 ).( ينانبلا بعشلا مامأ مازتلإ نلعبمع ).( ةلیللا انأ ).( انیلع بتعی
 سلجملا يف ةموكحلا يف ).( الله بزح ءارزو ).( الله بزح باون
 ).( عیراشم يلأ ).( تامیزلت يأ ىلع اوقفاوی ).( نل ).( يباینلا

 نوناق ریوطت ئلھ ).( تاصقانم نودب ).( ةصقانم نوودب
 داھ لدعتیب فیك ).( تاصقانملا ریدنم فیك ).( تاصقانملا
 نع قفاون نل ).( أدبملاب يكحنمع ).( ينات ثحب ).( عوضوملا

 ادیح ).( لوقی ادح نكمم ریخأتلا ).( يضارتلاب ).( تامیزلت يا
 ریخأتلا ).( ةنس رخأیب داھو ).( نینت رخأیب اداھو ).( رھش رخأیب

 بھنلاو داسفلا ةفاقث دوستو ).( ماعلا لاملا بھنی ).( نأ نم لضفأ

  ).( دلبلا يف

 
§ Promettre de développer le 

système judiciaire  

 ةلقتسم ةطلس نوكیل ءاضقلا نیكمتو ).( يئاضقلا ماظنلا ریوطت

 ).( نینطاوملا نیب زییممت نود نم ةھازنلاو ةلادعلا ققحی امب ).(
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§ Promettre de renforcer le rôle 

du conseil de service national 

 

 زیزعت ).( اااو ).( ةیندملا ةمدخلا سلجم رود زیزعت ).( ةرشع

 ).( ماعلا عاطقلا يف فیظوتلل ).( اًیرصح لاًخدم ھلعجو ).(

 
§ Promettre d'activer la 

technocratie et le réseautage 
informatique  

 
 

 تلاماعم لیھستل ).( يتامولعملا طبرلاو ةننكملا لیعفت ).(

 ).( دھج ودب نكل ).( جماربلا لكب ھیقلانم نامك اذھ ).( نینطاوملا
 ىلع اورطنیب اودعقیب اودوعب ام ملاعلاع تقو رفویب اداھ ونلأ
 نم ریتك ففخیب ).( لام رفویب دھج رفویب ).( تارادلاا باوب
 ىرخأ نوؤشو ).( تلاماعملا لھسیب ).( ةیطارقوریبلا ركبلا
 ).( ةلودلا تارازو فلتخم نیب ).( لماكتو ماجسنا لمعیبو

 
§ Promettre de créer un cadre 

institutionnel privé pour 
combattre la corruption  

 

 يمیظنت راطا لیكشت ).( الله بزح ةدایقب انررق نحن ).( ءًادتبا نكل

 لوؤسم اھلو ).( بزحلا لخاد ةصاخ ةئیھ بتكم ينعی ).( صاخ

 ةلتك نم ).( باون نم ).( لیكشت وعمو ).( ھتقو لماك يطعی ).(

 ).( مھتمھم نوكتو ).( نیصتخمو نیلوؤسمو ).( ةمواقملل ءافولا

 وھجاونم فیك ).( داسف يف ).( ردھ يف ).( ةفیظولا هذھب ).( مایقلا
 تایللآا ).( تایطعملا نم دكأتلا ).( لیصافتلا تافلملا ).( ؟

 انع ام لتم ).( ةیسایسلا تایللآا ).( ةیئاضقلا تایللآا ).( ةنیوناقلا
 لغتشیمع راطا انع ).( ةمواقملا عوضومب لغتشیبع ).( راطإ ).(
 ).( ةھجاوم ).( ھتمھم ).( ارًاطا نوكنس ).( يفاقثلا عوضوملاب

 ).( ةموكحلا يف انئارزو ).( للاخ نم ھجاونو ).( داسفلاو ردھلا

 انتداییق ).( للاخ نم ).( يباینلا سلجملا يف انباون للاخ نم

 ).( انلصاوتو انتقلاع للاخ نم ).( ةیسایسلا

 
§ Promettre le changement et la 

réforme  

 

 ةھجاومو ).( ةلادعلا نمؤی امب يبیرضلا ماظنلا حلاصإ ).( ةتلات

 نم ).( ةیبعشلا تائفلا لاطت يتلا بئارضلا لاكشا نم لكش يا

  ءارقفلاو دودحملا لخدلا يوذ

 ةیسمخ ).( ةیداصتقا ).( جماربو ططخ عضوب ةبلاطملا ).( ةعبرأ 

  ةیرشعو

 ةعارزلا اصًوصخو ).( جاتنلإا تاعاطق ءاطعإ ).( ةسمخ 

  ).( مامتھاو ةیاعر نم قحتستام ).( ةحایسلاو ةعانصلاو

  ءابرھكلا ةمزا ةجلاعمل ).( ةمزلالا دوھجلا ىصقا لذب ).( اسًداس 
 ).( ىوصقلا ةدافتسلال ةیرورضلا تاءارجلاا لامكتسا ).( اًعباس 

  ).( ةیلورتبلا دراوملا نم

 ).( ةیومنتلاو ).( ةیعامتجلاا تاسایسلا يف ).( اًثلاث 

 رارقاو ).( نینطاوم نم ةلماشلا ةیحصلا ةیطغتلا نیمأت ).( اًیناث

  ).( ةخوخیشلا نامضو ).( ةیعامتجلاا ةیامحلا نوناق

 عفرل ).( ةیرورضلا تاعیرشتلا داجیا ).( اًعبار ).( ةسمخ 



151 
 

  يمسرلا میلعتلا ىوتسم

  ماعلا لقنلل ةلماش ةیجیتاتسا عضو ).( ةتس

 ذیفنت ).( لامكتسا ىلع لمعلل ).( ةموكحلا ةعباتم ).( اًنماث 

  يحصلا فرصلا عیراشم

 رفوت يتلا نیناوقلا نس ).( ةیعامتجلاا تاسایسلاب وتوفنم ةعست 

  ةأرملل ةیامحلا

  ةلئاعلا ةیامحل ).( ةصاخ ةیانع ءلایا ).( ارًشاع

. 

. 

. 

 
§ Nommer  

 

 نع سب يكحا يدب ).( حئاوللا ةیقب نع يكحا يدب ام انأ ).( حئاول
 ةحئلالا ).( راصتخلإل ).( ةیناثلا ةحئلالا اھیمساو ).( ةدحو ةحئلا

 ).( ةینانبلا تاوقلا بزحو ).( لبقتسملا رایت اھمعدی يتلا ةیناثلا

 ةحئلالا اھمسا ).( اًیمیلقا ).( ةیدوعسلا ).( اھمعدتو ).( اًیلحم

 ).( نكللإ ةفورعمو ).( ةیناثلا

 
§ Faire preuve d'empathie 

 

 انأ ونلأ ).( يیفام دق ةعرسب يكحإح انأ ).( عیرس لكشب ).(
 اذإ ).( ئلھ نم ملع نكیطعا ينولخ نكل ).( سقطلا ونأ فیاخ
 ای كبلعبب ای ).( يتشت ایندلا تشلب ونأ ).( ةقرو يلوتوف ناوخلاا
 ةلیللا ).( نییدعب اھلمكب عجربو ).( ةملكلا فقو حر انأ ).( قایرلاب
 بطخأ انأ ونأ ).( لاامتحا يیفام انأ ونلأ ).( نویزفلتلاع اركب وأ
  )..( ملعلل اداھ سب ).( يتشلا تحت نیدعاق وتناو ).(

 
§ Expliquer, analyser les causes 

du problème survenu à Zahlé  

 

 ىوقو ).( ةمرتحم ةیسایس ).( تایصخش نم ةلكشم ةحئلا يھ

 مھ ).( ةلحز ءاضقو ةلحز لھأ سفن نم ).( ةنزاو ).( ةیسایس

 حشرم ).( الله بزحل ).( نیحشرم ةتس ).( نیب نم ).( اھولكش

 ).( دحأو نٍآ يف ).( لمأ ةكرحو الله بزح حشرم وھ ).( دحأو

 ).( مھتحئلا ).( يھ مھتحئلا هذھ ).( فئاوطلا لك نم تایصخشلا

 ةحئلا تسیل يھ اذإ ).( ةحئلالا هذھ يف نودوجوم نحن ).( مھ

 يذھب اذھب اھغبصی نا ).( ضعبلا لواحی امك ).( الله بزح

 فسلأل ).( اًیفئاط وأ ).( اًیسایس ).( اھیلع بوصیل ).( ةغبصلا

 ةلحز ةحئلا يف ).( مایلأا هذھو ).( نلآا ةداتعملا ةغللا يھ امك

 ).( ةحئلالا هذھ ).( )(Euh)( و ).( ءافلح نح ).( رایخلاو رارقلا

 نأ ).( لثمتت نأ ).( وھ ).( اھفدھ ).( الله بزح اھیف كراشی يتلا

 نع نیلثمم اونوكیل ).( ةلحز ةرئادب ).( اھیف نوحشرملا ).( لثمتی

 لمحیو ).( يباینلا سلجملا يف ).( ماركلا ةرئادلا هذھ يلھأ

 وھ فدھلا سیل ).( يلاتلابو ).( مھومدخیو ).( مھایاضقو مھمومھ

 امنإو ).( ةلحز رارق ةرداصم ).( لاو ).( ةلحز ةیوھ رییغت لا ).(
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 يف ةكراشملاو ).( ةیلوؤسملا يف ةكراشملاو لیثمتلا يف ةكراشملا

 تایصخش مھ ).( رارقلاو رایخلا ةحئلا يف انؤافلحو ).( ةمدخلا

 مھتایلوؤسم نولمحتیو ).( ةینطولا مھتارایخ مھل ).( ةلقتسم ىوقو

 نیلقتسم نونوكیس ).( زوفلا دعبو ).( زوفلا لبق ).( ةقطنملا هاجتا

 نكلو ).( مھفقاوم مھلو ).( مھاؤر مھلو ).( مھتارایخ مھل ).(

 حیحصلا لیثمتلا ىلع ةمدخلا ىلع ).( مھایإو يقتلن نحن دیكأتلاب

 ).( ىربكلا ةینطولا ).( تارایخلا ىلعو ).(

 
§ Justifier sa position et 

répondre aux accusations 
médiatiques  

 

 ).( نلاعلاا لئاسو ضعب يف ركذ ).( نامك قایسلا داھب ).(

 ينلافلا بزحلا ىلع ضرف الله بزح ونأ ریتك ھیلع لغشناو
 اذھ ).( ينلافلا حشرملا ينلافلا رایتلا ىلعو ).( ينلافلا حشرملا

 بزح يا عم لخدتن مل نحن ).( ساسأ يأ ولام ).( ءارتفاو بذك

 ).( ادبا ).( ھیحشرم ةیمستب ).( ءافلحلا نم فیلح وأ بازحلأا نم

 داھب وأ بزحلا داھب ادح اذإو ).( ءارتفاو بذك وھ رخآ ملاك يأو
 نم برھیمع وھ نوكب ).( كیھ ریغ لوقیب میظنتلا داھب وأ رایتلا
 لاا يمسن مل نحن ).( ةقلاع انلام انحن ).( انیلع اھتزیو ةیلوؤسم
 نیدوجوم ).( نھعم انفلاحت نیلقتسم نیحشرم يف ).( اننیحشرم
 ىلع نیحشرملا نم ا ةیمست يف لخدتن مل نكلو ).( انحئاول ىلع

 الله ).( Tاشنا ).( يباختنلإا نأشلاب ةطقن لوا يھ ).( قلاطلاا
 عوضوملا داھ ونأ ردقنو ).( نواعتنو اًعیمج انیعیو اًعیمج انیدھ
  ).( يش ھیف ققحن ).(

 
§ Accuser l'État d'être 

responsable de la pauvreté et de 
la négligence de la région de 
Baalbeck-Hermel  

 

 يناعت تناك ).( ریبكلا نانبل ىلإ تمضُ اھنإ ).( لیق يتلا قطانملا

 ).( نامرحلاو لامھلإا نم ).( ةبقاعتملا تاموكحلا ىدم ىلع

 ةیفلخلا ول ونلأ ).( ةیفئاط ةیفلخ شم ةیفلخلا ونأ ).( دكأیب اداھو
 ).( نیملسم يف ).( بونجلاو ).( عاقبلاو ).( لامشلاب ).( ةیفئاط
 ).( زورد يفو ).( ةعیش يفو ).( ةنس يفو ).( نییحیسم يفو
 ).( عاقبلا اھنمو ).( فارطلأا قطانم عم ).( ةلودلا تطاعت اذامل

 ).( لوطی ثحب اذھ ).( لامھلإاو نامرحلا نم ).( ةسایسلا هذھب

 ).( تلمھأ ةلودلا ).( نكل ).( نلآا ھل عستی لا تقولا

 
§ Inviter ses allies et adversaires 

à être plus modeste et plus 
humble  

 

 ءافلحلل يھ ).( عطقملا داھ للاخ نم اھجو يدب يلا ةلاسرلا نكل
 ).( مولعم شم ئلھ يیلا نوناقلا داھ ).( ناوخا ای ونأ ءاقدصلأاو
 نوناقلا داھل ھیف لمعت ادب وش ةیسایسلا قرطلا نینس عبرا دعب ).(
 امل انحن ).( اًیلاح ةصرف داھ ).( ينعی اوبعت سان يف ونلأ ).(
 نوكی ينانبلا بعشلا لك ناشم لاًوأ ).( يبسن نوناق نوكیل انلتاق

 ).( هانلاعاو اًیناثو ).( هانلعا اذھو ).( لیثمتلل لضفا ةصرف ودنع
 اولصوی ).( انئاقدصاو انئافلحل لضفا ةصرف نامك يطعیب داھ ونأ
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 ندب ام ).( انئاقدصاو انئافلح اذإ نكل ).( يباینلا سلجملا ىلع
 ندب امو ).( ضعب عم اومھافتی ندب امو ).( ضعب اومھفتی
 ).( ضعب نع طورشلا اوففخی نمدب ام ).( ضعبل اوعضاوتی

)(Euh)( ةیھلإ ةنس يف ).( لشفلا ىلإ يدؤی عزانتلا ).( يلاتلابو 

 ھجو ).( ينا نم رتكا ةلیللا يدنع ام انأ ).( ةصرفلا هذھ عایض
 ةیقبتملا ةلبقملا ةلیلقلا مایلااب ).( ةصیرحلا ةیوخلاا ةحیصنلا هذھ
 ).( حینم اھبسحیو ).( ركفیو ).( قوری لكلا ).( حئاول لیكشتل
 ودب دحاو يف ىتح ).( لزانتلا ىلإ وعدا ).( عضاوتلا ىلإ وعدا
 يلخ بیط ریبك ومجح وھ لأ دحاو يف ).( ومجح نم رتكا
 يلا لا انحن ).( مھافتلا ىلإ مھفتلا ىلإ وعدا ).( يوش ولعضاوتی

  هانلمع انردق يلا انیلع
 
§ Insister sur l'importance de la 

coopération et des coalitions 
pour la réussite électorale  

 

 لك اضًیاو ).( رحلا ينطولا رایتلاو الله بزحب قلعتی ام ).( نینت

 ىلع انك امًئاد ةیضاملا عیباسلاا للاخ انحن ).( بتك وأ ریثا ام
 انأ ).( يزكرملا ىوتسملا ىلع فثكم لصاوت راص ).( لصاوت
 يسایسلا انمھافتو ).( ةمئاق ةیجیتارتسلاا انتقلاع نأ ).( دكأ بحب
 تافلملا ضعب يف قفتن وأ ).( تافلملا ضعب يف فلتخن دق ).( مئاق

 يسایس بزح ىلإ ).( لوحتن نا ينعی لا فلاحتلاو قفاوتلاف ).(

 بزح ىلإ اولوحتی مل لمأ ةكرحو الله بزح نا امك ).( دحاو

 ةبسنلاب ).( امھنیب مئاقلا فلاحتلا ةوق عم ).( دحاو يسایس
 يف انقفتا ).( رئاودلا ضعب يف انفلتخا ).( يباختنلإا عوضوملل

 رئاودلا نع ).( ةلبقملا ةلیلقلا مایلاا للاخ نلعیس ).( رئاودلا ضعب

 ىوقلا لك ).( لاح اذھو ).( ةدحوم ).( حئاول يف اھیف نوكنس يتلا
 انمھافتب نیلمكم انحن ).( تاباختنلإا دعبو ).( دلبلاب ةیسایسلا
  ).( اھیف نواعتن اندب يلا تافلملا نم دیدعلا يف انواعتو انتقلاعو
 

 
§ Donner son avis à propos du 

congrès de Rome 

 

 ىلع لاكشا انع ام انحن سكعلاب لا امور رمتؤمب قلعتی امیف

 ةینملأا ةزھجلاا ينانبلا شیجلل مدقت تادعاسم يأ ).( قلاطلاا

 وطح ام ونأ ).( طرشب نكل ).( اھمدقی نم ركشنو ).( اھب بحرن
 ينملااو يسایسلا رارقلاب ).( لخد ودب نیدعب ریصیو ).( طورش
 ).( اولغتشی اولواح ناكریملاا امل ام لتم ).( ةینانبلا ةلودلل ).(
 اذإ ).( زاتمم تادعاسم ناك اذإ ئلھ ).( دورجلا رجف ةیلمع تقو
 سلجمب ةموكحلاب ).( شاقن ریصی ودب اًعبط ).( ضورق ناك
 اھلمحی ودب يھ ونلأ ).( ضورقلا نوكت نا مھملا ).( باونلا
 ةمدخ هومسب ).( نیدلا دیاوفو ).( ةیفاضا نوید ينانبلا بعشلا
 ةزھجلااو شیجلل ةیساسأ تاجاحل ضورق اذإ ).( ماعلا نیدلا
 ).( شاقن ودب ریصب ).( تایلامك اذإ اما ).( يعیبط اداھ ةینملأا
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 نیددعب ھیلع ضرفنل ).( نوید ينانبلا بعشلا لمحن لھأتسیبب
  ).( شاقن ودب داھ ).( ؟ بیارض

 
 
§ Poser des questions  

 لوؤسملا ).( لبقتسملا رایت اھمعدی ).( ةیناثلا ةحئلالا ).( بیط

 نعو ).( مكلامھا نعو ).( مكنامرح نع ).( مویلل 92 نم ).(

 ).( ؟ رایأ 6 يف نوبختنت نمف ).( مكل تامدخلا لوصو عنم

 ناك كلذ عمو ).( عاطتسملا ردق مكتمدخب ناك نم ).( نوبختنت

 مكل رادأ يذلا مأ ).( عافدلا يفو لاتقلا يفو برحلا يف لاًوغشم

 ءافولاو ).( قطنملاو لقعلا ).( مكنع ىلختو مككرتو ).( هرھظ

 ).( هومتدھاش يذلا لعفلا نوبختنت ).( ؟ لوقی اذام صلاخلااو

 اھنم ققحتی مل يتلا دوعولا مأ ).( ةیضاملا دوعولا لك للاخ

 ).( دحأو اذھ ).( عاقبلا لھلأ لبقتسملا رایت لبق نم ).( ءيش

 ).( ھیلع ةدایزب ).( لولاا ناونعلا

 
§ Donner des exemples  

 

 ضرتقن اندب ).( نیدعب ).( نیدعب يكحإح ئلھ نیحیار لاًثم مویلا
 ).( ينانبلا بعشلاع نید ندیزنم ).( رلاود رایلم 17لا براقی ام
 يلا نیم ).( ةیداصتقا ةیؤر يا نمض بیط ).( ةینانبلا ةلودلاعو
 ةیؤرلا ياھ تشقون نیا ).( ؟ ةیداصتقلاا ةیؤرلاھ عضو
 ىؤر عضت ).( طیطخت ةرازو ىلإ ةجاحب نحن ).( ؟ ةیداصتقلاا

 ىلع ).( تارازولا دعاستو ).( جماربلاو ططخلاو ).( تاسایسلاو

 ).( ىدھ ىلع ولك دلبلاو ).( ةلودلا يشمتل يشمیل ).( دیعصلا اذھ

 فادھا ىلع ).( ةحضاو ةیؤر ىلع ).( حضاو قیرط ىلع

 دنبلا اذھ ىلع رصن نحنو ).( ةحضاو تاراسم يف ).( ةحضاو

 ).( الله ءاش نا لبقملا يباینلا سلجملا يف ھب بلاطنسو ).(

 
§ Remercier les résidents de la 

région de Baalbeck-Hermel 

 

 نع ).( ةیضاملا عیباسلاا للاخ اوربع نیذلا لك ركشأ انأ ).(

 ).( مھتدناسم نعو ).( مھنماضت نعو ).( مھدییأت نعو ).( مھفقوم

 لكو ).( تایلاعفلا لكو ).( تلائاعلا لكو ).( رئاشعلا لك ركشأ

 نیذلا ).( راغصلاو رابكلاو ).( ءاسنلاو لاجرلا لكو ).( دارفلاا

 ).( لا لك مامأ ).( مزاحلا مھفقوم نعو ).( مھدییأت نع اوربع

 ةئطاخلا تاعقوتلا لك مامأو ).( تلایلحتلا لك ماماو ).( تاعئاشلا

 ).( لولأا موییلا ذنم تزكر يتلا ).( ةیملاعلاا ةمجھلا ماماو ).(

 ).( اصًوصخو ).( عاقبلا ةقطنم ىلع ).( يباختنلاا قاقحتسلإل

  ).( لمرھلا كبلعب ةقطنم ىلع
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§ Conclure, synthétiser et alerter 

les Libanais du danger socio-
économique imminent 

 

 ).( نینس عبرلأ ).( يباختنإ جمانرب نع ثدحتن نحن اذإف ).( بیط

 الله بزح باونن ).( دیری ).( نیوانعو داومو طاقن ).( ةعومجم

 ةیسایسلا ىوقلا ةیقب عم ).( نواعتلابو ).( ةمواقملل ءافولا ةلتكو

 [...] .).( يباینلا سلجملا يف دوجملا ةیباینلا لتكلاو ).(

 ةرطخ ةلحرم يف ).( انحن ونأ ).( ينعی ).( دجتسملا اذھ ).( اذإ
 ةروطخلا ).( يعامتجلااو يداصتقلااو يلاملا ىوتسملا نع ).(
 دلبلا دوجو ىلعو ).( ةلودلا دوجو ىلع رطخلا ).( دح ىلإ لصت
 يلاملا عضولا رمتسیب اذإ ).( عمتجملا رارقتساو نما ىلعو ).(
 لئاسملا رطخأ نم ).( يلاتلابو ).( كیھ قافنلاا رمتسیبو ).( كیھ
 وھ امك ).( ردھلاو ).( داسفلا رمتسی نأ ).( ةثراكلا ىلإ يدأتب يلا
 ).( ھیف يلامجا ملع يفو ).( لااقی ااام ).( ىلع ).( لاًعف مئاق

 ام داھ ).( انحن نھنمو ).( عیمجلا ىلع امًازل راص ).( امًومع
  .[...] اقًباس عوضوملاع لغتشنمع ام انك ونأ ينعیب
 ھتاكربو الله ةمحرو مكیلع ملاسلاو ).( ةیفاعلا نككیطعی الله نیقفوم
 زعأو ).( تاھملأا لمجأو ).( تاھملأا لكل ).( اًددجمو ).(
 ).( الله ةمحرو مكیلع ملاسلا .ریخب متناو ماع لك ).( تاھملأا

 
 

Le discours du secrétaire général du Hezbollah est doublement bâti sur les intérêts et 

les idées et structuré principalement autour de la logique, de la vérité et la nécessité. 

L'énonciateur est très sensible aux arguments influents de type intellectuel et émotionnel 

car il sait très bien que le message franc et direct fonctionne beaucoup en politique. C'est pour 

cela que son discours passe exprès par les étapes ci-après : flatter son public, dramatiser la 

situation, promettre un avenir meilleur, affiner ses idées et soigner son image, répondre 

aux questions délicates, déconstruire les arguments adverses et finir par flatter à nouveau 

son public. Dans son discours, il fait montre à plusieurs reprises de sa transparence, de sa 

franchise, de son honnêteté, de son intégrité, de son authenticité et surtout de son empathie 

envers le peuple libanais en s'engageant, par le biais de son programme électoral, à résoudre 

tous les problèmes dont il souffre : la corruption, le gaspillage, le chômage, le piston, la 

centralisation, la pauvreté, l'absence de la censure, la partialité du système judiciaire, etc.   
 

Extrait 1 شیل نامھف ادح ام نكل ).( ةیباختنلإا جماربلا لك يف دوجوم ).( دنبلا داھ ونأ مغر ).( ةعست 
 ).( يشمی مع ام اداھ
 ةرادا لمعتب ئلھ ).( أدبم نع يكحنمع ).( تامیزلتلا يف ).( تاصقانملا أدبم دامتعا ).( ةعست 
 نحن ).( أدبملا نكل ).( يلیصفت نأش اداھ ).( تاصقانملا ریدتب فیك ).( رتكأ ةدحاو تاصقانم
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 ةموكحلا يف لا ).( قفاون لا نا ).( ينانبلا بعشلا مامأ ).( يباختنلإا انجمانرب للاخ نم مزتلن

 ردھلا باوبا عسوأو رطخأ نم اھنلأ ).( يضارتلاب تامیزلت يأ نع ).( يباینلا سلجملا يف لاو

 روبقلا نیب مانن اندب لا ).( تاصقانملا أدبم دامتعا ).( تاصقانملا أدبم ىلع رصنو ).( داسفلاو
  ).( ةشحو تامانم فوشن لاو ).(

 

 Par ailleurs, dans l'idéologie pragmatico-linguistique de Hassan Nasrallah existent 

deux variétés d’arabe : l'arabe classique ou littéraire et l'arabe dialectal - qu'il insère à 

l'intérieur d'un même discours ou parfois d’une même phrase pour expliquer, donner des 

exemples, poser des questions, donner son avis, rapporter des paroles, enchaîner son discours 

ou commenter ses propos. Ci-après quelques exemples qui illustrent cette utilisation bien 

consciente.  
 

Extrait 2  نیلماع وش لاًثم ئلھ ).( اھنم وبرھیب ).( لوطعلا يھ ).( طیطختلا ةرازو ثادحتسا ).( اسًماخ 
 يكح اھ ).( ةلودلا نوؤش نم بتكم ودنع xx x لاق ).( طیطختلا نوؤشل ةلود ریزو ).( ؟
 ).( رخؤی لاو مدقی ام ام ينعی

 

Extrait 3  نانبل دنع لام يف راصو ).( تعلط ةورثلا يھ اذإ %اشنا ونأ ).( ياجلا تاقاقحتسلإا ربكا نم 
 لاو ).( ؟ةمادتسملا ةیمنتلا تایولولاا ).( ؟نیدلا دس تایولوا لھ ).( ؟تایولولاا يھ وش ).(
 مامأ ).( ىربكلا للا لللا ).( تاقاقحتسلإا نم داھ ).( ؟لاملا داھ حوری ودب نیو ينات يش
 ).( ينانبلا بعشلاو ).( يباینلا سلجملاو ةموكحلا

 

 
Extrait 4  راعسلأا ىلغأ نم اود رعس ھیف ).( نانبل ونأ وفرعتب سب ).( يلیصفت يكح ودب داھ نیدعب ئلھ 

 اود انع ریصی ردقنم ).( ؟ببسلا وش بط ).( ىندلاا دحلاب ةقطنملاب وأ ).( ملاعلا يف ولعل
 ).( راكتحا يف ).( ةطاسب لكب ).( ردقنمو ).( ریتكب صخرأو ).( ردقنم معن ).( ؟صخرأ
 جلاع يباین سلجمم ای لضفتا ).( عوضوملا يجلاع ةموكح ای يلضفتا بیط ).( ءاودلا قوسل
 ).( ءاودلا قوس يركتحم فلخ فقی نم موھفم ونلأ ).( ؟ھیل ).( ةیناكما يف ام ).( عوضوملا

 ينعی ينعی يف سب راكتحا يف ةرم ينعی ).( عشجلا عم عمتجی ).( اضًیا ).( يذلا ).( راكتحلااو
 ).( ةلوقعم ).( حابرأب لبقت ).( راعسلاا ضفختب ملاعلا مرتب ننكلل ).( قوسلا ةكسام ةھج مك يف
 ىرخا قاوسا نم وبیجتب ).( ينانبلا قوسلا يف عابنیب يلی ).( اودلا سفن ).( عشج يف نكلو

  ).( اھناش نم لتاقن مزلا يلا تاجلاعملا نم يھ ام بیط ).( اًدج توافتم رعسب

 
 
Nous remarquons bien que lorsqu'il cherche à maintenir une vraie proximité avec les citoyens 

et à abolir toute hiérarchie, il privilégie l'utilisation de l'arabe dialectal.  
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 Sur le plan sémiotique, nous remarquons que le corps et la voix du leader du 

Hezbollah sont en cohérence quasi-totale. La forme transcende le fond et vice versa. En 

d'autres termes, le contact visuel, la prestation scénique, la voix, la prosodie, les propriétés 

vocales, les pratiques articulatoires, l'intonation, le rythme, la gestualité et leur relation au 

verbal concourent à donner de la singularité au discours du leader du Hezbollah lui 

permettant de persuader son électorat, qu'il cherche sans répit à séduire par le travail sur son 

ethos. 

 

 Le leadership charismatique du secrétaire général du Hezbollah est fondé à la fois 

sur le discours de la raison et sur l'affect. Les propriétés persuasives et séductrices de son 

ethos et de son charisme influent largement sur l'identité, l'imaginaire, la sécurité, et les 

représentations psycho-sociales de la communauté. L’image de soi influe sur l'image des 

autres.  

 

Extrait 5 نع نوھ يكحبع ).( نمؤن نحن اننأ دكؤن نأ بجی ).( لولأا ناونع ).( لولأا ناونعلاب أدبب 
 لك دعب ةوقب نمؤن نحن ).( اھیف يكحأ حل دراوملا لكب ).( اضًیأ لمأ ةكرح انعمو ).( الله بزح

 لا نانبلا نّأ ).( ةلیوط دوقع و ةلیوط تاونس ).( نم ).( نانبلاب اھانشع يلإ ).( براجتلا هذھ

 عیمج نیب ةیقیقحلا ةكارشلا ).( ةیمھولا ةكارشلا وم ).( ةیقیقحلا ).( ةكارشلا ىلع لاإ موقی

  ).( ينانبلا بعشلا تانوكم

 ةیساسلأا ریغو ).( ةیساسلأا تانوكملا لك ).( ةیسایس ةیبھذم ةییفئاط ةینید تانوكملا يھ ئلھ 

 نانبل ءاقبو نانبلا ةمایق يف ساسلاا يھ ).( عیمجلا ةكارشو نماضت ).( ادح زواجتن ام ).( ىتح

 ).( نیملسملاو نییحیسملا ).( نیریبكلا ھینوكم ).( نیب ).( صوصخلاب نكل ).( نانبل روطتو

  [...]  ).( يش لاو ھیف لماجنمع ام يھ ).( انتعانق يھ

 ).( ةكرحلا هذھل وأ بزحلا اذھل وأ ).( ةفئاطلا هذھل ).( ةحاتملا تاناكملااو فورظلا تناك امھم

 دضاعتلاو نماضتلاو نواعتلاو ةكارشلا ةركفب نیموكحم امًئاد نوكن نأ بجی ).( رایتلا اذھل وأ

  ).( حا حا ).(

 

 L'influence du leadership charismatique de Hassan NASRALLAH dépasse sa 

communauté chiite pour atteindre tous les Libanais. Contrairement au discours du leader des 

Forces libanaises qui s'est adressé uniquement à ses partisans lors de la campagne électorale, 

Hassan NASRALLAH s'adresse à tous les Libanais, chrétiens et musulmans, partisans et 

adversaires. Son discours électoral les implique tous. Ainsi une autre identité que celle de la 

leur s'ajoute-t-elle à leur l'identité. Ses adeptes pourraient, en effet, avoir des identités 
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multiples ou collectives, grâce au partenariat qu'ils peuvent entreprendre entre les différents 

pôles de la société libanaise.  

 

Extrait 6 ( دیؤی يذلا انلعف لعفلا ).( ةریخلاا تاونسلاب يكحأ يدب ).( خیرات يكحا يدب ام انأ بیط.( 

 لا دعب اوفرعتب ).( نییحیسملاو ).( نوملسملا نیب ).( ةیقیقح ةكارشل ىعسن اننأ ).( دكؤیو
 ).( يحیسملا طسولا يف تاخانم يف ناك ).( 2005 لا لبق ىلع ءًانب ).( ءيج كیھو 2005

 حا حا ).( ھباش امو ءاصقاو داعبتسا نع يكحتب ).( شیمھت نع يكحتب ).( طابحا نع يكحتب
).(  
 ةلداعملا نمض نكن مل 2006 2005 لا لبق ونأ ).( دیدحتلاب انلاح نع يكحا يدب انأ ).( انحن
 ةلداعملا ىلإ انلخد ام دعب ).( ةلحرملا كلت مییقتب لخدا يدب ام كلذلو ).( ةیلخادلا ةیسایسلا

 نم انئاقدصأع ).( بیط ).( تافلاحتو تاقلاعو تاقدص انأشنأو ).( ةیلخادلا ةیسایسلا

 يدحت لوأ ).( ةیحیسملا تایصخشلاو ةیحیسملا ةیسایسلا ىوقلا نم انئافلح عم ).( نییحیسملا
 ).( لخدملا وش ).( ةباوبلا وش بیط ).( ةیقیقحلا ةكارشلل عجرن ).( اندب ).( انحن ).( وونإ ناك
 حمسی ردقیب يلی ).( يوھ ).( باختنلاا نوناق وونلإ ).( باختنا نوناق وھ ةباوبلا وونإ ).( اولاق
 اوبختنی اوردقی ).( نییحیسملا ونأ ).( حمسیب يلإ وھ ).( ةیفافشو حوضو لكب يكحا حر ).(
 وأ ).( بیط ).( يحیسم لیثمت ةلكشم انع انحن ونلأ ).( مھباون نم نكمم ددع ربكأ وأ ).( مھباون
 xxx امل ).( كلذلو ).( 2005 لاب ذفنُ يلی نوناقلاو 2000لا نوناق ىلع بیقعت نھدنع ناك وأ

 تاداییقلا تحارو ).( 2008 رایآب ثادحلاا تلصحو ).( 2009 لاب ةیباین تاباختنا لوأ نم
 يف راص ).( 2008 لاب فورعملا ةحودلا رمتؤم يف ).( ةحودلا ىلع ةیسایسلا تادایقلا بلغا
  ).( باختنلاا نوناق لوح شاقن
 تلایدعتلا ضعب عم ).( 1960 نوناق انبسانب انحن ).( اولاق نویحیسملا انؤاقدصأو انؤافلح 
 نكمیب اداھ ).( رئاودلل نیعم میسقت ھیف نكل ).( يرثكأ نوناق وھ 1960 نوناق ).( ةطیسبلا
 ).( ةلكشم انع ام انحن ).( مھتاوصأب نییحیسملا باونلا نم ربكأ ددع وبیجی ونأ ).( نییحیسملا
  ).( ةلكشم انع ام نكحیرب اداھ اذإ
 ضعب عبت وأ ).( ةنسلا عبت وأ ةعیشلا عبت ).( انعبت ةیفئاطلا وأ ).( ةیبزحلا تاباسحلاب ونأ مغر 

 ضعبو تاظحلام يف ناك ).( لعفلابو ).( ةیلاكشا لمعی نأ نكمی ).( زوردلا وأ ).( انئافلح
 ).( نیرخآ ءاقدصا عم ).( يرب ھیبن سیئرلا ةلود عم انحن ).( اھتقو نكل ).( تاضارتعلاا
 نوناق ىلع 2009 ماعب ).( تاباختنلإا تراصو ).( عوضوملا اداھ ىلع انینابت ).( ةحودلاب

 ).( لیثمتلا نسحتا اوربتعا ).( بیط ).( نویحیسملا انؤافلحو انؤاقدصأ بلط امك ).( 1960
  ).( عوضوملا اداھب ةلكشم يف دعب نكلو
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 Nous nous trouvons, dans le discours de Hassan NASRALLAH, une "rhétorique de 

l'identité" qui non seulement tolère la présence d'autrui et lui accorde une place privilégiée, 

mais aussi qui va jusqu'à faire des concessions symboliques pour impliquer ''autrui'' dans le 

processus. Nous remarquons également le passage de l'ethos personnel de l'orateur à l'ethos 

collectif de l'électorat, grâce aux stratégies argumentatives qui sont mises en place par 

l'énonciateur et qui influent sur les identités collectives. D'autre part, la production discursive 

de Hassan NASRALLAH, par son rôle identitaire, permet à ses partisans de construire une 

conscience de soi en partant d'une identité collective, bien qu'il tente toujours d'ancrer 

l'identité originelle de ses partisans.  

 

 Cependant, pour reconstruire ou réhabiliter son image et son ethos que certains 

leaders politiques ont tenté de détruire et d'endommager, Hassan NASRALLAH a mis en 

place d'autres stratégies argumentatives afin de justifier sa position, de réorienter la 

bataille des législatives, de remobiliser son électorat et de trouver des solutions tangibles 

aux désenchantement qu'il ressent au sein de la base populaire, notamment dans la région de 

Baalbeck-Hermel, là où il craint des percées dans les fiefs du Hezbollah.  

 

Extrait 7 نمل ).( ةلحز لھأ ایو ).( لمرھلا كبلعب لھأ ای ).( مكل لوقأ حارص لكب رایأ نم سداسلا موی 

 دلاولاا تاذلفو ).( دلولاو ).( مدلا مدق نمل ).( مكعافد دیأ نمل ).( مكعم عفاد نمل ؟ نوتوصت

 تاعامجلا عم رمآت نمل ).( كیھ نم رثكا وأ ).( مكنع عفادی نا نم شیجلا عنم ).( نمل وأ ).(

 لغش يلإ ام انأ ).( ةیناثلا ةحئلالا ناونع وھ اذھ ).( مكارقو مكتادلب طاقسلإ ).( ةحلسملا
 نع يكحبمع انأ ).( ملاعلا لك مرتحنم انحن ).( نلاف نباو نلاف نباو نلاف نبا ).( صاخشلأاب
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 ).( للاخ نم ).( لمرھلا كبلعب يف ).( ربعت ةیناثلا ةحئلالا ).( ةیناثلا ةحئلال ةیسایسلا ةیوھلا

 بناجب تفقو ).( يیتلا ةیسایسلا تاھجلا نع ربعت ).( ةینانبلا تاوقلاو لبقتسملا رایت

 نمل ).( نییعاقبلا لكو عاقبلا لك حاتجت نا دیرت تناك يتلا ).( ةیباھرلاا ةحلسملا تاعامجلا

 غلب وأ ).( نادیملا طسو يف مكرت ما ).( مكنع عفاد نمل ).( ؟ رایأ نم سداسلا موی مكتوص

  ### ))فتھی روھمجلا(( )...( مكیلع رمآت ).( كلذ نم رثكا

 يھ يلإ حورلا ).( يش ىلغأ وھ يلإ دلولا ).( يش ىلغأ وھ يلی مدلا ).( دیدشلا فسلأل 
 ).( مد وتمدق تنا ).( نیروكشم يإ ).( سانلا ناشم مدلاع دحأو لضی راص ).( يش ىلغأ

 ىلغأو ).( ةماركلا نم ىلغأ ).( يملا ةطقنو ).( قیرطلا راصو ).( مدلا نم ىلغأ تفزلا راص
 ةدئاف ام ).( ةماركب دوجوم ىقبی مزلا دحاولا ام يخأ ای ).( دوجولا نم ىلغأو ).( نملأا نم

 وش ).( لاًولذم ادًووجوم وأ ).( لاًوتقم وأ ).( ؟ احًوبزم وأ ).( ارًجھم تنك اذإ ).( معنلا هذھ

  ).( مكرایخ اذھ ).( معنلا يذھ ).( وتدئاف

 
 
 
III- NIVEAU RHÉTORIQUE  
  

 Le secrétaire général du Hezbollah sait très bien que ce qui fait bouger l'auditoire au 

moyen du langage, ce n'est pas certainement la logique (le logos) factuelle rigide et aride, 

mais l'émotionnel (le pathos). C'est pour cela qu'il déploie des efforts faramineux pour 

surpasser ce problème-là. Il utilise à bon escient la rhétorique et les procédés stylistiques 

comme des tremplins émotionnels et sait intelligemment jongler entre les 3 instruments de 

la persuasion décrits par Aristote : le pathos (les émotions), l'ethos (la crédibilité) et le logos 

(la logique).  

Nous allons en donner quelques exemples, dans ce qui suit, qui illustrent son excellence dans 

l'art de la rhétorique qui lui permet de faire passer ses messages d'une manière éloquente et 

persuasive.  

 

 Dans le discours de Hassan NASRALLAH, nous sommes toujours dans le registre de 

l'emphase et de l'amplification. Ce dernier use et abuse de l'anaphore, de l'énumération, de 

la gradation, de l'hyperbole et de la polyptote qu'il utilise fréquemment au début, au milieu 

et vers la fin de maintes propositions pour montrer l'importance ou la gravité du moment. 

Grâce à ces figures de style, il double l'effet d'emphase et de redondance.  

 

Extrait 8 ةموكحو ).( مصخ ریزو قیدص ریزو فیلح ریزو ).( نیدعب ).( نلآا ھنلعأ انأ مازتلإ اذھ 
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 بعشلا مامأ مازتلإ نلعبمع ).( ةلیللا انأ ).( انیلع بتعی ادح ام شانبجعتب ام ةموكحو ).( انبجعتب
 ).( نل ).( يباینلا سلجملا يف ةموكحلا يف ).( الله بزح ءارزو ).( الله بزح باون ).( ينانبلا

 ئلھ ).( تاصقانم نودب ).( ةصقانم نوودب ).( عیراشم يلأ ).( تامیزلت يأ ىلع اوقفاوی
 ثحب ).( عوضوملا داھ لدعتیب فیك ).( تاصقانملا ریدنم فیك ).( تاصقانملا نوناق ریوطت
 ادح نكمم ریخأتلا ).( يضارتلاب ).( تامیزلت يا نع قفاون نل ).( أدبملاب يكحنمع ).( ينات
 نأ نم لضفأ ریخأتلا ).( ةنس رخأیب داھو ).( نینت رخأیب اداھو ).( رھش رخأیب اداھو ).( لوقی

  ).( دلبلا يف بھنلاو داسفلا ةفاقث دوستو ).( ماعلا لاملا بھنی ).(

  

Extrait 9  ).( ةراشا وأ ةمولعم يا ).( لملأا ةحئلا يف ةفلاحتملا بازحلاا وأ لما وأ الله بزح نا 
 صوصل اوطغیبمع وأ ).( نارعز اوطغیبمع ).( رارقلاو رایخلا ةلحز ةحئلا يف وأ ءافولاو
 ام ).( يخأ ای يلإ يلوتعبی يلخ ).( نیمرجم وأ ةلتق وأ نملااب نیلخم اوطیبمع وأ ).(
 لا مزاح انرارق نحن ).( لصاوتلا تاكبش ىلع های ادب يلإ لك يكحتمع ملاعلا لك ).( لصاوتلا

  دحأ يطغن نلو دحأ يطغن
 

Extrait 10 يلاملا ىوتسملا نع ).( ةرطخ ةلحرم يف ).( انحن ونأ ).( ينعی ).( دجتسملا اذھ ).( اذإ 
 ىلعو ).( ةلودلا دوجو ىلع رطخلا ).( دح ىلإ لصت ةروطخلا ).( يعامتجلااو يداصتقلااو
 رمتسیبو ).( كیھ يلاملا عضولا رمتسیب اذإ ).( عمتجملا رارقتساو نما ىلعو ).( دلبلا دوجو
 ).( داسفلا رمتسی نأ ).( ةثراكلا ىلإ يدأتب يلا لئاسملا رطخأ نم ).( يلاتلابو ).( كیھ قافنلاا
  ).( ردھلاو

 
 

Extrait 11 ةلیل ةلیللا هذھ ).( فیرشلا ھجرف ىلإعت الله لجع يدھملا ماملاا ةدلاو ىركذ ).( مكل كرابأ 

 ).( نیفعضتسملا لكل ).( مئادلا ).( لملأا ةدلاو ).( هدلایم ةلیل يھ ).( نابعش نم فصنلا

 ).( ھجرف ىلإعت الله لجعی نأب ).( امًئاد انؤاعدو ).( ملاعلا اذھ يف نیبذعملاو ).( نیمولظملاو

 ).( راابكتسلااو ).( نااودعلاو ).( ملظلاب ).( تجض نأ دعب ).( لاًدعو اطًسق ضرلأا لأمیل

  )..( بیییھرتلاو ).( عییوجتلاو ).( ناایغطلاو ).( ةسرطغلاو

 

Extrait 12 كبلعب يف انھ ).( فلتخم رملأا ).( لمرھلا كبلعب ةرئاد يف ).( ءافولاو لملأا ةحئلا امأ 

 تناك ).( ةیضاملا تاونسلا لك ).( للاخ اھنلإ ).( ربعت ).( ءافولاو لملأا ةحئلا ).( لمرھلا

 نع ).( ةمواقملا لمرھلا كبلعب ةیوھ نع ).( ةیسایسلا لمرھلا كبلعب ةیوھ نع ).( ربعت

 ).( ةیلخادلا ایاضقلا نمو ىربكلا ایاضقلا نم ).( لمرھلا كبلعب فقوم

[...] 

 اوشاع ).( ةفلتخملا مھتاءامتنإب ).( ةقطنملا هذھ يف سانلا ).( ھیلع ظافحلا بجی عونتلا اذھ

 نامرح ومسا يش يف ام ).( ةمورحم ةقطنملا لك ).( نامرحلاب ).( ةكرتشملا مومھلا سفن
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 برضی ناك يذلا نامرحلا ).( نییحیسملل نامرح وأ ).( ةنسلل نامرح ).( وأ ).( ةعیشلل

 ).( ينملاا للخلا ).( ةفئاطو ةفئاط زیمی لا ).( عاقبلا لھأ لك لمشی ).( لاز امو عاقبلا

 نما نودب نیشیاع سان وأ ).( نمأب نیشیاع سان لاق اللهو ونأ اللهو يف ام ).( عیمجلا بیصی
).(  

[...] 

 

 يلخادلا نملأا ).( ققحت اذإ عیمجلا ھب معنی ملاسلا ).( عیمجلل دیدھت وھ يلیئارسلإا دیدھتلا لا 

 )(Euh)( نمت عنمت ةیامحلا ).( عیمجلا ھب معنی ءامنلإا ).( عیمجلا ھب معنی ).( زجنأ اذإ لا ).(

 لھأ لكل ةمارك يھ ).( مكتاراصتنا اھعنصت يتلا ةماركلا ).( عیمجلا اھب ).( عتمتی عتمتت

 يف ةطقنلا هذھ ).( يیف ).( اذإ ).( ةفئاط نود ةفئاطل لاو ).( سان نود سانل سیل ).( ةقطنملا

 ).( اًعیمج اھلھأ ىلإ ةقطنملا ىلإ رظنن نحن ).( لوقلأ انھ نم أدبأ )(Euh)( تببحأ ةیادبلا

 لھأك مھیلا رظنن ).( ةیسایسلا وأ ةیبزحلا وأ ةیبھذملا وأ ةیفئاطلا مھتاءامتنإ نع ).( لزعمب

 ةماركو ).( دحأو نمأو ةدحاو ةایحو دحأو ریصمب نیینعم سان )(Euh)( ك ).( ةوخأك ).(

 ریغ يف لاو تاباختنلإا يف زوجی لا ).( كلذلو ).( يلع ءانب ).( دحأو ءانھو ).( ةدحاو

 میسقت وأ يبھذم بصع دش وأ ).( يفئاط بصع دش ىلإ ).( دحأ أجلی نأ ).( تاباختنلإا

 ).( يسایس بسكم لجأ نم ).( ضعبلا اھضعب ىلع اھضیرحت وأ ).( اًیفئاط و أًیبھذم سانلا

 ةایحلا میمص يفو ).( نطولا بلق يفو ).( ةقطنملا بلق يف ).( نعطی اذھ ).( يباین دعقم وأ

  ).( دحاولا شیعلاو ).( ةدحاولا ).(

 

 
 

Extrait 13 ملو ).( اوعفادت نأ يف ).( رارقلا متذخأ نم ).( لمرھلا كبلعب لھأ متنأ ).( عاقبلا لھأ متنأ 

 ناودعلا ةھجاوم يف ).( ةمواقملا يف متلعف امك ).( ةموكحلا لاو ).( ةلودلا اورظتنت

 نع ).( اوعفادت نأ يف رارقلا متذخا متنأ ).( ةموكحلا لاو ةلودلا اورظتنت نل ).( يلیئارسلإا

 ).( مكسئانكو ).( مكوجوو ).( مكلافطاو ).( مكئاسنو ).( مكضارعاو ).( مكارقو ).( مكتادلب

 عاقبلا يف ھتلایكشت لكب ).( الله بزح مكعم فقوو ### ).( ؟ كلذ اولعفت ملأ ).( مكدجاسمو

 نم ).( لیبج نم ).( توریب نم ).( ةیحاضلا نم )..( بونجلا نم ).( ھیدھاجم يب ءاجو ).(

 ).( عاقبلا لھأ ای ).( مكئادھش ىلع ).( دھشت ةیقرشلا ةلسلسلا هذھ ).( ةینانبلا قطانملا لك

 عاقبلا نع عافدلا يف ).( نانبل ةیقبو ).( توریب لھأو ةیحاضلا لھأو بونجلا لھأ ءادھشو

  ).( لمرھلا كبلعب نعو ).(
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 L'effet des procédés et des tournures stylistiques emphatiques présentés ci-dessus 

met en valeur chaque terme prononcé par le secrétaire général du Hezbollah. Grâce au 

renforcement de l'énergie qu'il consacre à l'articulation et à la dislocation et au clivage, 

l'énonciateur travaille ses énoncés pour les rendre plus solennels et plus pompeux par des 

métaphores filées, des métonymies, des synecdoques et des personnifications. Ci-après un 

spécimen qui illustre son usage double des différentes figures rhétoriques d'emphase, 

d'analogie et de substitution.  

 

Extrait 14 ( ھلامآو انبعش تاعلطت نع ).( ربعملا ).( قداصلا توصلا ىقبنل.( 
 

Extrait 15 ( اھیدھاجمو اھبعش تایحضتل ةامحو ).( ةفیرشلا ةمواقملل اًتوص نوكن نأ انسفنأ ىلع انیلآ.( 

 

Extrait 16 ( مكتماھشو ).( مكتریغو ).( مكتبحم ببسب ).( ھنلأ ).( ةشاشلاربع ).( مكبطاخأ ).( انأ.( 

 ).( ءافولا اذھ نع ).( ةیضاملا عیباسلاا لك ىدم ىلع مكنلاعاو ).( مكئافوو ).( مكتیمحو

 ).( مكرابك نم ).( يٌھن ).( كانھ لب ).( ةجاح يا كانھ نكت مل ).( فقوملا اذھ نعو

 نأ ).( يل مكرابكو ).( مكراغصو ).( مكئاسنو ).( مكئاملعو ).( مكرئاشعو ).( مكئاملعو

 يعیبط رمأ وھ ).( ناك رملأا اذھو ### )...( ةرطاخملا كلتل ةجاح لاو ).( مكنیب نوكأ

 نعو ).( مھفقوم نع ).( ةیضاملا عیباسلاا للاخ اوربع نیذلا لك ركشأ انأ ).( عقوتمو

 ).( تلائاعلا لكو ).( رئاشعلا لك ركشأ ).( مھتدناسم نعو ).( مھنماضت نعو ).( مھدییأت

 نیذلا ).( راغصلاو رابكلاو ).( ءاسنلاو لاجرلا لكو ).( دارفلاا لكو ).( تایلاعفلا لكو

 لك ماماو ).( تاعئاشلا ).( لا لك مامأ ).( مزاحلا مھفقوم نعو ).( مھدییأت نع اوربع

 ذنم تزكر يتلا ).( ةیملاعلاا ةمجھلا ماماو ).( ةئطاخلا تاعقوتلا لك مامأو ).( تلایلحتلا

 ةقطنم ىلع ).( اصًوصخو ).( عاقبلا ةقطنم ىلع ).( يباختنلاا قاقحتسلإل ).( لولأا موییلا

  ).( لمرھلا كبلعب

 ).( اولسرأ نیذلا لكل ).( ربحلاب وأ مدلاب ةعقوم ضئارع ).( يل اولسرأ نیذلا كئلوأ لكل 

 ).( يل اولسرا نیذلا لكل ).( نیلتحملاو ).( نیرمعتسملا ).( اھب اولتاق نیذلا مھدادجا فویس

 ةفاقثو ).( ةمواقملا حورو ).( ةمواقملا ةیزمر نع ربعت يتلا ).( مھدادجاو مھئابا قدانب

 مدقأ ).( ةیراكذت اعًورد يل اولسرا نیذلا لكل ).( لمرھلا كبلعب فو ).( عاقبلا يف ةمواقملا

 ).( ىقبأسو تلزام امًئاد يذلا انأو ).( عضاوت لكب ).( يتبحمو ).( ينانتمأو ).( يركش مھل

 ).( بابشلا ةرھز ).( مھنیب شاع يذلا ).( مھئانبأ نم اًنبإو ).( مھنم ادحأو يسفن ربتعا

  .... ))فتھی روھمجلا(( ةیمحلاو فقوملاو ةماھشلا يف ).( يناعملا هذھ لك مھنم ملعتو
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Extrait 17 ).( مكل لوقأ نا دیرا نكلو ).( ریثی نا دیری نم لك ).( ةیقطانم تایساسحو تاباسح ).( اللهو 

 بونجلا ءادعأو عاقبلا ءادعأ مدخی وھ ).( ملعی لا وأ ملعی ثیح نم ).( لیئارسإ مدخی وھ ).(

 نم ).( ملعی لا وأ ملعی ثیح نم ).( ةمواقملا ءادعأ مدخی وھ ).( ملعی لا وأ ملعی ثیح نم ).(

 ةغللا هذھب ثدحتی نم ).( سانخ ساوسو اذھ ).( مكل لوققا نا يل اوحمسا لب ).( بیعملا

 ).( ةقرفلاو ).( داقحلأاو ).( ءاضغبلا عاقیإ دیری ).( سانخ ساوسو وھ ).( ةقطنم يأب ).(

 هذھ اوعمست نأ يفكی ).( ةدحاولا ةریسملاو ).( دحاولا فصلا لھأ باحصا نیب ).( ةنتفلاو

 ).( لوقأو دوعا ).( انتوق ).( ءلاؤھ هاوفأ نم ).( حوفت ).( ناطیشلا ةحئار اومشتل ).( ةغللا

 ).( تامدخلاب وأ ).( فئاظولاب وأ ).( ءامنلإاب ةقلاع اھلإ تاظحلام يف ناك اذإ ).( انتدحو يف
 ).( فورظلا حرشتب ).( ةیلوؤسملا حورب ).( اھضعب عم يكحتب دعقتب سان ).( لكاش ام وأ
 ).( دسفم يلأو ).( نتفم يلأ ).( بابلا اوحتفت لا ).( ةجلاعملاع نواعتتب ).( تایفلخلا حرشتب

  ).( يسایس بسكم وأ ).( يباین دٍعقم لجأ نم ).( فوفصلل قزمم يلأو

 

 

Extrait 18  ).( مكئانبأ ءامد ).( مكتوصأب اھومحت نأ بجی ).( نم عفد يتلا مكتازاجناو مكتاراصتنا 

  ).( مكتاوصأب اھومحت نا بجی ).( ةظھاب نامثأ اھلجأ

 ).( ھطفن ).( ھتدایس ).( ھبعش ).( نانبل ).( ةكرعملا بلق يف انلزام نحن ).( مویلا كلذل ).(

 ةجاحب انلز امو ).( ةكرعملا بلق يف لازام ).( ھتیرح ).( ھتمارك ).( ھضرعا ھنمأ ).( هزاغ

 جاتحت اھنیصحتلو ).( ةمواقملاو بعشلاو شیجلا ).( ةیساملاو ةیبھذلا ).( ةیثلاث ةلداعملل

  ).( مكتاوصأ ىلإ

 

 

 Cependant, la figure rhétorique la plus forte qu'a utilisé le secrétaire général du 

Hezbollah dans cette campagne électorale afin d'inciter les Libanais à voter pour son parti 

politique est la suivante (Extrait 19). Grâce à ce parallélisme fort et à cette antithèse 

carillonnante qui continue en spirale, le secrétaire général du Hezbollah met le ''goudron'' 

face au ''sang'' et laisse au Libanais le choix. Pour lui, l'équation est très claire : ou bien voter 

pour ses détracteurs qui ont apporté "du goudron" au pays, "une goutte d'eau", ou bien voter 

pour ceux qui ont déversé "du sang", de la sécurité au pays moment des agressions 

israéliennes, et surtout "de dignité" ! 

 

Extrait 19 يھ يلإ حورلا ).( يش ىلغأ وھ يلإ دلولا ).( يش ىلغأ وھ يلی مدلا ).( دیدشلا فسلأل 
 ).( مد وتمدق تنا ).( نیروكشم يإ ).( سانلا ناشم مدلاع دحأو لضی راص ).( يش ىلغأ

 ).( ةماركلا نم ىلغأ ).( يملا ةطقنو ).( قیرطلا راصو ).( مدلا نم ىلغأ تفزلا راص
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 ).( ةماركب دوجوم ىقبی مزلا دحاولا ام يخأ ای ).( دوجولا نم ىلغأو ).( نملأا نم ىلغأو
 لاًولذم ادًووجوم وأ ).( لاًوتقم وأ ).( ؟ احًوبزم وأ ).( ارًجھم تنك اذإ ).( معنلا هذھ ةدئاف ام

 [...] ).( مكرایخ اذھ ).( معنلا يذھ ).( وتدئاف وش ).(

 نم عفد يتلا مكتازاجناو مكتاراصتنا ).( مكتوصأب اھومحت نأ بجی ).( مكئانبأ ءامد ).(

  ).( مكتاوصأب اھومحت نا بجی ).( ةظھاب نامثأ اھلجأ

 ).( ھطفن ).( ھتدایس ).( ھبعش ).( نانبل ).( ةكرعملا بلق يف انلزام نحن ).( مویلا كلذل ).(

 ةجاحب انلز امو ).( ةكرعملا بلق يف لازام ).( ھتیرح ).( ھتمارك ).( ھضرعا ھنمأ ).( هزاغ

 جاتحت اھنیصحتلو ).( ةمواقملاو بعشلاو شیجلا ).( ةیساملاو ةیبھذلا ).( ةیثلاث ةلداعملل

 ).( مكتاوصأ ىلإ

 

 Le leader du Hezbollah répète en connaissance de cause, en clôturant son discours, le 

mot victoire pour montrer sa conviction profonde dans le fait qu'il peut gagner les élections.  

 

Extrait 20 ( الله ءاش نإ ءاقللا ىلإو ).( اًعیمج الله مكرصن ).( اًعیمج الله مكقفو ).( اًعیمج الله مكظفح.( 

 ملاسلاو ).( تاماقلا يخماش ).( سوؤرلا يعوفرم ).( ءازعا ).( نیرصتنم ).( نیروصنم

 ))فتھی روھمجلا(( ھتاكربو الله ةمحرو ).( اًعیمج مكیلع

 

L'analyse de l'extrait ci-dessus nous dévoile bien le troisième secret de son succès aux 

élections : sa foi en la victoire et son optimiste réfléchi. Bien rythmées grâce aux reprises 

anaphoriques et à la polyptote, l'usage du terme victoire a permis au secrétaire général du 

Hezbollah, après avoir plu et incité les Libanais à voter pour son parti politique, de terminer 

sur une note émotionnelle (péroraison) optimiste et radieuse véhiculée par une intonation 

montante prometteuse.   
 
 
Conclusion  
 Il va sans dire que le leader du Hezbollah est un grand communiquant influent sur la 

scène nationale - voire régionale. Sa politique et sa conviction sont simples : il ne peut y avoir 

de survie sans lutte. Celle qu’il préconise est forcément victorieuse car, d'après lui, elle est 

juste, sincère, acharnée, engagée. Son discours est habilement tissé, rien n’y est laissé au 

hasard du début à la fin et dépasse les limites dans ses visées d'influence : emblématique, 

humoristique, fluide, mystérieux, symbolique et allusif, il est d'une rare qualité 

linguistique!  
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 De par la qualité rhétorique impressionnante et la portée puissante de ses messages, 

les discours du secrétaire général du Hezbollah ont joué un rôle fondamental dans sa réussite 

aux élections, avec un amalgame de fierté et de sarcasme par le biais desquels il a tourné 

inlassablement en dérision ses adversaires.  

 Ce qui distingue son discours des autres, c'est son pouvoir de réparation et de 

modelage identitaire, puisqu'il s'adresse aussi bien à ses détracteurs qu’à ses partisans, 

dans l'intention d'impliquer les différentes composantes de la société libanaise pour former 

une éventuelle unicité identitaire bâtie sur le respect des différences, une identité citoyenne 

métisse commune à plusieurs communautés libanaises.  

 Cependant, comme d'ailleurs tous les politiciens libanais, les belles promesses d'un 

meilleur avenir sont parties dans l'air quelques mois après les élections et les discours de 

Nasrallah se sont raréfiés, lui, qui pendant la période des élections a brisé le record de sa vie 

dans le nombre d’interventions télévisées et les sujets d’intérêt public qu’il abordait.  

 Une fois que la place du Hezbollah s’est trouvée assurée au parlement et au conseil des 

ministres, l’intérêt pour les problèmes régionaux a vite repris le dessus dans ses discours au 

détriment des intérêts nationaux, comme si les problèmes vitaux des libanais et leurs 

souffrances au quotidien étaient minuscules par rapport aux grandes causes régionales et 

internationales. Et le Liban demeure, jusqu'à nos jours, de plus en plus privé de ses droits les 

plus élémentaires en dépit de ses discours toujours remarquablement bien construits. 

 Il faut dire que le recours au thème de la menace d'« Israël le grand ennemi » apparait dans 

le discours de Nasrallah comme une stratégie discursive ultime qui suffirait à elle seule à 

unifier et à souder l’identité libanaise. Ceci devient, de plus en plus, un leurre car la blessure 

des libanais et leur dignité bafouée sont doublement douloureuses parce que directement 

causées par leurs propres responsables.  
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VI - Analyse du discours politique de Saad Hariri  
 

 
Figure 19 : Le Premier ministre Saad Hariri (2018) 

 

 Fils de Rafic Hariri, grand homme d’affaires et ancien premier ministre libanais, Saad 

Hariri, bien évidemment est lui aussi homme d’affaires à l’international.  Il est entré dans la 

vie politique suite à l’assassinat de son père en 2005.  Désigné par la famille pour continuer le 

parcours politique de son feu père qu’il a été nommé à la tête de son parti le « Courant du 

Futur ». C’est ainsi qu’il est devenu lui-même par la suite député et président du conseil des 

ministres libanais mais surtout le leader politique des Sunnites libanais par excellence.  

Les élections législatives se sont déroulées le 6 mai 2018 au Liban, dans un contexte politique 

tendu, marqué par le conflit syrien et ses implications pour les pays limitrophes. Saad Hariri, 

président sortant du conseil des ministres alors, a été contraint de quitter son poste mais il est, 

ensuite, revenu sur sa démission. Il se présente devant les électeurs à la tête de son parti, le 

courant du Futur. 

Cinq discours prononcés par le candidat ont été choisis pour l’analyse. Les trois premiers sont 

antérieurs au scrutin et les deux autres lui sont postérieurs. Nous avons choisi d'étudier les 

allocutions pré et post-électorales en les comparant entre elles, au regard de l’auditoire auquel 
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elles s’adressent. Nous analyserons dans un second temps l’évolution des propos de M. Hariri, 

avant et après le scrutin.  

 Il a été question de déceler à travers ces discours les messages que l’orateur cherche à 

faire passer, le champ de l’impact qu’il compte délimiter pour son Parti et l’image qu’il 

souhaite se forger à travers ses différentes interventions. Rappelons-le « un discours ne se 

contente pas de décrire un réel qui lui préexiste mais construit la représentation du réel que 

le locuteur souhaite faire partager par son allocutaire. Il en résulte que pour la plupart des 

spécialistes du langage, énoncer un discours, c’est vouloir agir sur autrui.6 » 

 

Les discours pré-électoraux 

 Pour plus de commodité, les trois discours pré-électoraux, ont été nommés discours 1, 

2 et 3, ils affichent des tonalités sensiblement différentes. Ils ont été traduits de l’arabe.  

 Les discours 1 et 2 paraissent être des allocutions orales improvisées. Les phrases 

sont hachées, peu construites, parfois fautives, il n’y a ni transition, ni continuité. L’ensemble 

donne une impression de spontanéité, et délivre le message d’une parole venue du cœur, 

empreinte d’émotion. L’intervention du candidat est entrecoupée d’applaudissements et 

d’insultes à l’égard de ses adversaires. Le vocabulaire est élémentaire, la syntaxe est 

cadencée, l’orateur semble se mettre à la portée de son auditoire, en évitant une parole trop 

technocratique. Cependant, cette parole excessivement simple ne permet pas de transmettre 

des précisions sur les intentions du candidat, son programme électoral ou les réformes 

qu’il envisage de mener. Il reste dans un registre très consensuel aussi bien dans la forme 

que dans le fond de son intervention. 

 Ces deux discours revêtent la forme de harangues, destinées à provoquer 

l’enthousiasme d’une foule nombreuse. L’orateur interpelle la foule en mentionnant de 

manière récurrente la ville ou la région où il se trouve. Dans le discours 1, le terme Bekaa 

revient à 25 reprises, et 15 occurrences du nom de Beyrouth sont présentes dans le discours 2. 

Ces répétitions permettent de montrer que M. Hariri se sent concerné par les problématiques 

spécifiques des territoires et des populations auxquelles il s’adresse. « Je […] passe dans une 

ville qui me tient à cœur » affirme-t-il (discours 1). « Le peuple de Beyrouth est loyal à 

Beyrouth » remarque-t-il dans le discours 2, au cours duquel « l’identité de Beyrouth » est 

évoquée à plusieurs reprises. Il y a de toute évidence une volonté de stimuler le sentiment 

 
6 Seignour, Amélie. « Méthode d'analyse des discours. L'exemple de l'allocution d'un dirigeant d'entreprise 
publique », Revue française de gestion, vol. 211, no. 2, 2011, pp. 29-45. 
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d’appartenance à une communauté et de se poser en représentant et en défenseur d’une 

région ou d’une ville, et de ses habitants. 

 Dans chaque discours, l’orateur soulève une problématique locale, ce qui montre sa 

préoccupation pour les enjeux spécifiques du territoire où il se trouve : la sécurité et la 

pacification de la région de la Bekaa, le développement économique et les infrastructures 

pour Beyrouth. 

 L’identité arabe est un élément majeur de ces discours. L’orateur s’attache à la 

promouvoir comme un ciment de la communauté et un lien entre son auditoire et lui-même. 

« Nous voulons préserver l’identité de Beyrouth, nous voulons préserver notre identité arabe » 

dit-il dans le discours 2. Le discours 1 mentionne « l’arabisme et la défense des causes 

arabes », au premier rang desquelles se trouvent la Palestine et les réfugiés syriens. L’hostilité 

à l’égard du gouvernement de Bachar al-Assad revient à plusieurs reprises dans les deux 

textes, assortie de qualificatifs violents (« assassins », « sectaires »). 

 Le troisième discours appartient à un registre différent, beaucoup plus soutenu. Il est 

plus soigné dans sa construction et de toute évidence, il a été préparé à l’avance. L’allocution 

est structurée, et commence par des remerciements, elle se poursuit par une présentation des 

grandes lignes du projet électoral et se termine par l’annonce des candidatures présentées par 

le parti de Saad Hariri.  

 La syntaxe est plus élaborée, avec des phrases plus longues et complexes. Le 

vocabulaire est recherché, les termes employés (« modération », « légitimité », 

« institutions », « avenir ») visent à établir un sentiment de confiance et à donner une 

impression de compétence et de responsabilité.  

 Le mot « projet », porteur de dynamisme et d’espoir, revient également de manière 

récurrente, assorti de la promesse d’un avenir meilleur et de perspectives d’avenir pour les 

jeunes.  

 L’orateur met en avant le concept d’équipe et souligne les apports de chacun en 

vantant « l’énergie des jeunes et l’expérience des anciens combattants ». Il porte une parole 

beaucoup plus collective et s’efface derrière la diversité des profils qui constituent sa liste, 

« toutes sortes de personnes de toutes les racines sociales, culturelles et pratiques, y compris 

les filles et les jeunes ». 

 Enfin, ce discours est marqué par la prédominance de la thématique nationale. Le 

nom « Liban » est prononcé vingt fois, le terme « pays » revient à douze reprises. L’orateur 

cherche à insuffler un esprit patriotique et à rassembler autour de sa candidature les 

partisans d’une nation qui se développe économiquement et socialement. 
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 En conclusion, nous notons que les deux premiers discours paraissent destinés à un 

auditoire local, peu averti des grands enjeux politiques nationaux. Ils adoptent une forme 

spontanée et vivante. Le troisième texte est plus travaillé et vise à fédérer des énergies autour 

d’un projet économique et sociétal.  

 Nous remarquons, enfin, que l’orateur fait de fréquentes allusions à son père, Rafik 

Hariri, qui est mentionné explicitement dans les discours 1 et 3, et de manière plus voilée 

(« mon père », « la maison de Hariri ») dans le discours 2. Il se pose en successeur, prêt à 

continuer l’œuvre commencée. Rappelant que son père a payé son engagement de sa vie, il 

sous-entend qu’il représente les mêmes valeurs et un dévouement identique au service du 

Liban et de l’intérêt supérieur de la nation.  

 

Les discours post-électoraux 

 Les discours 4 et 5 ont été prononcés après les élections, au cours desquelles le courant 

du Futur a subi une défaite. Malgré un résultat médiocre dans les urnes, Saad Hariri reste 

premier ministre, par le jeu des alliances entre les partis. Il lui incombe donc de mettre en 

œuvre les réformes promises, sans toutefois mettre en péril la fragile entente qui lui permet 

de conserver le pouvoir.  

 Le discours 4 répond aux discours 1 et 2 : une élocution heurtée, avec des phrases 

courtes, lapidaires, un vocabulaire simple, un argumentaire sommaire. Il reprend les 

mêmes procédés, de multiples références locales et un accent mis sur la sécurité. L’orateur 

se positionne donc sur le terrain de la proximité avec son auditoire et sur une appartenance à 

une communauté réduite. La thématique de la défense de l’arabisme est toujours présente 

mais plus discrète. Ce discours comporte cependant des avertissements relatifs aux difficultés 

prévisibles : « les vagues arrivent, le vent se renforce … ». L’heure n’est plus aux promesses, 

il faut regarder les réalités en face.  

 Le discours 5 est plus semblable dans sa forme au discours 3, avec une expression 

plus recherchée et une dialectique plus construite. Il s’appuie sur la même volonté de 

démontrer le sérieux et la compétence de l’équipe élue. Les termes « modération », 

« stabilité », « responsabilité » renvoient à la vision d’un parti apte à diriger le pays, fut-ce au 

prix de décisions impopulaires ou de « choix douloureux ». Ce vocabulaire met en évidence le 

courage politique du leader, prêt à assumer l’impopularité si elle est mise au service de 

l’intérêt collectif.   
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Dans ce discours, l’orateur se positionne en tant que chef du gouvernement et c’est à ce titre 

qu’il promet des réformes. Il s’engage de surcroît à exercer le pouvoir sans être inféodé aux 

intérêts particuliers, les siens ou ceux de ses partisans.  

D’autre part, le discours 5 occulte la notion d’équipe pour mettre en avant la personnalité de 

l’orateur, chef de l’exécutif.  

En conséquence, honnêteté, courage, compétence sont les qualités qui sont mises en avant 

dans le discours 5, qui visent donc à donner à Saad Hariri une stature d’homme d’État, 

intransigeant mais avant tout préoccupé par le bien public et l’intérêt du pays.  

 

Conclusion 

 Le sens du discours politique, « fortement structuré dans le but de convaincre un 

auditoire, est reçu de manière globale, mais résulte lui aussi de l’interaction simultanée de 

différents phénomènes linguistiques et d’une situation de communication particulière. »7 Il 

faut donc replacer une allocution dans son contexte pour en saisir toutes les implications.  

 La tenue du scrutin, entre les allocutions 1, 2 et 3 d’une part, 4 et 5 d’autre part, 

infléchit l’orientation donnée par Saad Hariri à ses déclarations. Si les discours pré-électoraux 

se fondaient sur des projets, les discours prononcés après les élections ont une tonalité plus 

grave et plus solennelle.  

 Les appels au patriotisme sont moins nombreux dans les discours post-électoraux, ce 

qui peut traduire une volonté d’ouverture internationale. La défense des valeurs arabes est 

éludée, au profit d’une union dans « une équipe gouvernementale compétente [et] 

responsable ». 

 On peut donc conclure que les discours 1, 2 et 3 étaient destinés à renforcer les liens 

entre Saad Hariri et ses partisans et futurs électeurs. Après le scrutin, les discours 4 et 5 

s’adressent à l’ensemble des Libanais, dans l’objectif de les rassembler autour de la figure 

emblématique du chef du gouvernement. Ils constituent un appel à la collaboration entre les 

différentes mouvances pour qu’elles participent aux réformes à venir.

 
7 Delmas, Virginie. « Pour une analyse pluridimensionnelle du discours : le discours politique », La linguistique, 
vol. vol. 48, no. 1, 2012, pp. 103-122. 



172 
 

VII- Analyse du discours politique du courant Azm avant/après les élections 
de 2018 
 

Introduction 

 Les élections législatives de 2018 visent à renouveler la Chambre des députés alors 

que le Liban subit les contrecoups du conflit syrien et de la déstabilisation de la région. La 

dégradation de la situation économique a pour conséquence l’insatisfaction marquée des 

citoyens envers les partis politiques à qui incombe la responsabilité de la crise. Ce rejet 

s’accompagne d’un éparpillement des voix entre les différentes factions candidates. C’est 

donc une situation favorable pour les mouvements moins représentatifs, puisque le scrutin 

proportionnel leur permet de tenir un rôle d’arbitre en concluant des alliances indispensables 

à la formation d’une majorité.   

C’est dans ce contexte que nous allons étudier les discours prononcés avant et après les 

élections par des orateurs du mouvement AZM. 

 La vie politique libanaise est marquée par une présence prégnante de la religion au 

sein des différents courants d’opinion. Par ailleurs, une fois désignés, les députés doivent à 

leurs électeurs de soutenir le territoire dont ils ont brigué les suffrages. Il n’est donc pas 

surprenant que les aspects confessionnels et les enjeux locaux soient mis fortement en avant 

dans les discours de candidature, dans un contexte de défiance envers la classe politique qui 

favorise le repli sur soi et le communautarisme.  Cependant, les élus également doivent 

élargir leur audience, notamment en direction des pays étrangers, en adoptant une posture 

plus consensuelle.  

 

Avant l’élection : rassembler et accuser 

 Notre étude va porter sur trois discours qui ont été prononcés avant les élections, par 

Najib Mikati, homme d’affaires international, fondateur du mouvement AZM, candidat à un 

siège de député pour la circonscription de Tripoli. Rappelons qu’après avoir occupé le poste 

de chef du gouvernement libanais en 2005, puis à partir de 2011, il a démissionné en 2013. 

Il se présente désormais comme député de la circonscription de Tripoli, au nom du parti AZM 

qu’il a fondé. C’est donc en représentant d’une communauté qu’il se pose, en mettant son fort 

ancrage local en exergue.  
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 Le premier discours (AZM1) a été prononcé en public, au cours d’un meeting électoral 

qui s’est tenu dans le Dôme. Il est bref, puisqu’il dure moins de quatre minutes.  

Dans la première partie du discours, l’orateur crée une complicité avec son auditoire, qu’il 

fédère dans une réaction contre les opposants. En soulignant les attaques qui le visent, il 

désigne un ennemi commun et vise à créer une solidarité autour de lui. Les mots utilisés 

(insultes, péchés) sont choisis pour provoquer une réaction chez les auditeurs et faire naître 

leur adhésion au changement.  

 La deuxième partie du discours est tournée vers l’avenir, et tend à galvaniser les 

énergies. Les propositions de l’orateur restent vagues, formulées sous la forme de grands 

principes (la justice, l’égalité, la vérité). Le dernier paragraphe souligne que l’union entre le 

candidat et ses partisans se fait autour de la ville de Tripoli, dont le nom est scandé quatre 

fois.  

Le parallélisme, associé à des répétitions, est d’ailleurs un procédé utilisé à plusieurs 

reprises dans le discours : « Nous serons ensemble à chaque instant, nous serons ensemble à 

chaque seconde, nous serons ensemble avec des joies » ou bien « Nous voulons la justice et 

nous voulons l’égalité et nous exigeons […] la vérité ». Il permet de marteler les idées et de 

conforter l’adhésion de l’auditoire.  

 

 Le deuxième discours (AZM2) a été prononcé au cours d’un festival folklorique qui se 

tenait à Tripoli le 1er mai, jour de la fête du travail. Beaucoup plus long (20 minutes), il est 

également très structuré, avec une progression de l’argumentaire en plusieurs étapes.  

L’intervention commence par une référence religieuse, puis par une introduction qui souligne 

la proximité de l’orateur avec les habitants de Tripoli et avec les travailleurs. Il se pose ainsi 

en défenseur d’une communauté locale, qui a besoin d’être soutenue : « cette région doit être 

épuisée et […] a besoin de tout le Liban », « à partir d’aujourd’hui, […]  nous avons un bloc 

fort ». 

 L’orateur revient sur son action quand il était au pouvoir, « nous avons protégé la 

stabilité au Liban […], nous, qui avons protégé le Liban, nous avons créé le principe de 

l’autodétermination, sauvé le pays de la division et des guerres de la région ». Il souligne que 

Tripoli a toujours été et restera au centre de son action. Le vocabulaire est militaire, tiré du 

champ lexical de la guerre : combattre, bataille, gagner … Le parallélisme renforce la 

fermeté du propos. 

Il se projette, ensuite, dans la victoire aux élections et détaille son programme, en énumérant 

tous les points sur lesquels il promet une amélioration de la situation des Tripolitains. Ces 
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engagements prennent la forme d’une tirade constituée par une suite d’anaphores (de notre 

temps, il est interdit …) dont le rythme, presque oppressant, souligne la multiplicité des 

privations et des injustices dont sont victimes les auditeurs.  

 La suite du discours est une attaque en règle du gouvernement actuel, qui est accusé de 

brimades, d’oppression et de négligence. L’orateur interpelle directement Saad Hariri, 

premier ministre sortant, et lui reproche avec virulence les manquements de l’État. 

 L’orateur termine son discours en appelant à voter pour la liste qu’il présente. Les 

termes utilisés flattent l’auditoire (responsabilité, honnêteté, dignité, confiance …) et le 

valorisent (« votre voix est un honneur pour nous »), ce qui contraste avec les mots très durs 

employés à l’égard de M. Hariri. 

 Le troisième discours (AZM3) constitue la présentation des candidats retenus sur la 

liste du parti AZM. La première partie de cette intervention relativement brève (sept minutes) 

est générale et rappelle les engagements du parti sur un plan national, dans la lutte contre la 

corruption, les injustices et pour l’instauration d’une politique de développement du pays. 

 L’orateur effectue, ensuite, une transition, en rappelant que les habitants de Tripoli 

l’ont sollicité pour qu’il les représente au mieux de leurs intérêts.  

Il énumère, ensuite, la liste des candidats, en soulignant pour chacun d’eux son fort ancrage 

local et les liens qui l’unissent avec la circonscription.  

 La forme de ce discours est plus recherchée, le vocabulaire est plus soutenu, la syntaxe 

plus aboutie. La présentation de chaque personnalité est mise en valeur par la description qui 

en est faite et qui précède le plus souvent l’énoncé du nom. Ce procédé génère une attente de 

la part de l’auditoire et favorise un accueil enthousiaste.  

 De toute évidence, ce discours a été préparé minutieusement, et il n’a pas la 

spontanéité des textes précités. Mieux structuré, il gagne en efficacité et en cohérence. Il 

pose l’orateur en chef de parti et en homme d’État. 

 

Après l’élection : élargir les horizons 

 Les élections ont permis au mouvement AZM de remporter quatre sièges dans la 

région de Tripoli, ce qui constitue un désaveu pour le gouvernement sortant. S’il veut 

prospérer, ce parti doit cependant s’ouvrir vers l’extérieur afin d’acquérir une envergure 

nationale, voire une reconnaissance par les pays étrangers. 

 Dans ce contexte, le discours post-scrutin répond à un double objectif : conserver sa 

base électorale locale, tout en montrant sa capacité à ouvrir un dialogue multiculturel. 
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 L’orateur est un élu qui a fait partie de la diaspora libanaise, et il a des attaches fortes 

avec l’Australie. Il met en avant cette caractéristique au cours d’un échange avec des 

ressortissants des deux pays. 

 La structure du texte reflète cette dualité. L’orateur rappelle en premier lieu les liens 

qui unissent le Liban et l’Australie, depuis l’arrivée des premiers émigrants. Il souligne, 

ensuite, l’importance des différentes communautés présentes au Liban, et la nécessaire entente 

entre elles. Par la métaphore du sport, qui permet de dépasser les clivages des nationalités, il 

exprime les notions de solidarité et d’honneur, qui conduisent au succès. 

 Le discours se veut modéré, rassurant et en rejetant le « fléau de l’islamisme », en 

appelant de ses vœux des « élites instruites et bien informées », en proclamant la 

réconciliation entre les communauté, l’orateur projette l’image d’une nation meurtrie mais 

prête à se relever et à se développer. 

Il n’oublie cependant pas de marquer son appartenance à la classe politique libanaise en 

émaillant son discours de références religieuses, qui sont inhabituelles dans les pratiques 

anglo-saxonnes.  

 Nous avons donc un discours qui se rattache à l’Orient et à l’Occident, et qui vise à 

donner à son auteur une stature d’intermédiaire entre ces deux pôles. 

 

Conclusion 

 Le discours politique, rappelons-le, est « un processus d’influence qui vise à modifier 

l’état physique ou mental de l’autre »8. 

 Dans ce contexte, il est essentiel d’adapter les éléments de langage au public ciblé et 

ce procédé est particulièrement notable dans les textes qui composent le corpus étudié.  

C’est ainsi que nous pouvons observer des harangues qui s’adressent aux électeurs de la 

circonscription de Tripoli et qui multiplient les références à l’appartenance de l’orateur à cette 

communauté. En revanche, le troisième et le quatrième discours sont destinés à un auditoire 

plus large. Ils visent à conférer au courant AZM une envergure nationale et à accroître sa 

notoriété auprès des parties prenantes à l’étranger.  

 La volonté d’influencer le public transparaît ici dans le choix pertinent des sujets 

évoqués, qui répondent aux préoccupations des individus ciblés, et dans la forme plus ou 

 
8 Patrick Charaudeau, "A quoi sert d’analyse le discours politique * ?", in Análisi del discurs polític, IULA-UPF, 
Barcelone, 2002, consulté le 12 octobre 2020 sur le site de Patrick Charaudeau - Livres, articles, publications. 
URL: http://www.patrick-charaudeau.com/A-quoi-sert-d-analyse-le-discours.html 
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moins spontanée des allocutions. Evidemment dans le cercle clos où s’inscrit la campagne 

électorale du AZM, à savoir particulièrement la ville de Tripoli au Liban Nord, la question de 

l’identité nationale paraîtrait débordante et mal à propos dans un discours préoccupé 

particulièrement à souder par les frustrations et les problèmes du quotidien. 
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VIII- Analyse du discours des partis : Social Nationaliste Syrien, Marada et 
Tashnak  
 

Introduction 

 Le résultat des élections législatives de 2018 a entraîné une recomposition du 

parlement libanais, et la nécessité de la formation d’une coalition pour constituer une 

majorité. Pour les partis minoritaires, il y a là un enjeu essentiel : apparaître comme un 

partenaire incontournable afin d’être représenté au sein du gouvernement.   

 Le corpus de six discours qui est proposé comporte trois allocutions prononcées avant 

le scrutin et trois interventions post-électorales. Nous allons étudier, pour les trois partis 

concernés, l’inflexion qui est donnée au message transmis. Nous montrerons comment la 

forme et le fond des discours sont mis au service d’objectifs spécifiques, et destinés à des 

publics différents.  

 

Parti Social Nationaliste Syrien 

 Les discours prononcés par le président du Parti Social Nationaliste Syrien se 

distinguent, dans l’ensemble du corpus présenté, par leur faible longueur. Cette concision leur 

donne un caractère percutant, offensif, qui s’exprime dans la forme comme dans le fond.  

 

- Dans le premier discours, nous observons un vocabulaire emprunté au champ lexical du 

combat et de la force : les envahisseurs, les conquérants, la virilité, nous nous sommes 

battus, notre ennemi, conflit … 

Les répétitions rythment et ponctuent le discours, elles martèlent les idées :  

« notre ennemi qui a volé notre terre, volé notre histoire, volé nos canons, volé même 

notre nourriture, […] et se prépare à voler toutes nos reliques... »  

 

- Le second discours tend à prouver, à travers l’investissement dans le football, la 

respectabilité du parti et son implication dans la société civile. Il mentionne des 

accusations de sectarisme et d’intolérance pour mieux les réfuter. Il rappelle le 

pragmatisme et le civisme du parti, qui a soutenu un gouvernement avec lequel il était 

en désaccord pour garantir la stabilité du pays. 
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Les termes choisis font référence à des qualités : confiance, connaissance, honnêteté, foi, 

courage et engagement. Des anaphores accentuent le propos :  

« nous sommes un mouvement social national […]. Nous sommes un parti laïque 

[…]. Nous sommes la vraie société civile […]. Nous sommes la vraie société 

civile […]. Nous sommes la société … » 

 

- Nous avons donc des discours très combatifs, directs, prononcés dans un objectif dont 

l’orateur ne dévie pas. À cet égard, la conclusion du premier texte est très significative : 

« De là, nous disons que nous exigeons et exigeons un État juste et fort de 

citoyenneté et d’égalité, un État de nationalité et d’égalité, un État de résistance 

et de conflit, et nous continuerons à le dire et à travailler pour lui, parce que ce 

sera pour vous, pour notre pays, pour nos enfants et les générations, pour notre 

terre pour notre survie, fiers de notre nation et de notre peuple. » 

 Dans cet extrait, nous retrouvons les répétitions et les structures parallèles qui 

donnent du poids aux idées. Le vocabulaire martial et résolu témoigne de la détermination 

du parti et de la force de ses convictions. 

 En conclusion, nous pouvons affirmer que les deux discours prononcés par le 

président du parti Parti Social Nationaliste Syrien ont pour objectif de dépeindre un parti 

responsable et citoyen, animé par le sens du bien public. Ils soulignent aussi son attitude 

volontariste et réformatrice, visant à favoriser la renaissance de la nation syrienne.  

 

Marada 

 Le deuxième échantillon de déclarations pré et post-électorales que nous étudions dans 

ce corpus est constitué d’interviews de leaders du parti Marada.  Ces extraits présentent une 

forme significativement différente de ceux que nous avons analysés dans la première partie de 

la présente recherche car ils sont structurés par les questions et les observations des 

interlocuteurs présents au cours de l’enregistrement. Ils sont moins calibrés puisqu’il s’agit 

de réponses à des questions posées en direct. La transcription relate d’ailleurs des hésitations, 

des tics de langage, qui témoignent de la spontanéité du discours.  

- Le premier extrait est une interview de Sulaiman Bey Frangieh. Président du parti Marada, il 

est le petit-fils du feu président de la république libanaise Soleimane Frangieh et fils de Tony 

Frangieh assassiné avec sa famille par une autre faction libanaise – les forces libanaises – 

pour des causes d’hégémonie politique et territoriale. 
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Dans cet entretien, Soleimane Bey, fait face à différents intervenants, des personnes issues du 

public ou de l’auditoire. Les questions posées sont précises et se réfèrent de toute évidence à 

un contexte local.  

 L’orateur ponctue son discours avec des formules telles que « je vous dis », « je dis », 

« nous disons », ce qui ajoute une nuance d’autorité au propos. Le vocabulaire est simple, les 

phrases sont courtes, émaillées de locutions religieuses (« Si Dieu le veut », « Que Dieu les 

bénisse » …).  

 Les réponses constituent, en filigrane, un appel au rassemblement, à l’union. Elles 

sont précises, circonstanciées et diffusent une impression de proximité en soulignant la prise 

en compte des préoccupations de chaque personne de l’assistance. L’orateur transmet ainsi le 

message que son parti est pluriel, proche des électeurs et présent à leurs côtés dans leur vie 

quotidienne.  

- Le deuxième extrait est une interview de Véra Yameen, qui appartient au bureau politique 

du parti Marada. L’entretien survient au lendemain d’une action victorieuse des Forces 

libanaises à Arsal, et il est essentiellement consacré aux thèmes de politique intérieure et de 

géopolitique. Les réponses aux questions sont longues, constituées de phrases structurées et 

complexes. Elles ne comportent pas d’hésitations ou de tics de langage. Elles reflètent un 

discours préparé, dont les thèmes ont été anticipés.  

 Dans un contexte post-électoral, cet entretien paraît destiné, non pas aux électeurs, 

mais aux autres partis avec lesquels Marada est amené à travailler. Il rappelle les 

engagements pris avant le scrutin, souligne la place de cette force politique et son 

implication dans la vie publique.  

« Nous faisons partie du bloc national, je crois que c’est un bloc qui est censé être un 

modèle au Liban, un bloc qui est spontané, formé par toutes les sectes […], formé par 

une seule foi, avec une vision d’une stratégie d’unité.  Et je tiens à dire ici que le seul 

au Liban n’est pas un espoir et le Hezbollah signifie que les élections parlementaires 

n’ont pas abouti à des alliances hybrides et ils sont engagés envers nous, et ils ont 

l’intention de le faire parce que nous sommes clairs sur ce que nous avons atteint dans 

les élections. » 

- Nous avons donc deux discours, qui bien qu’identiques dans leur nature (des interviews en 

direct) sont très différents, tant dans leur fond que dans leur forme. La première intervention 

vise à convaincre des électeurs potentiels, et s’attache aux problématiques locales et 

particulières. La seconde se consacre à des sujets plus généraux, dans l’objectif de donner à 
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Marada une stature de parti de gouvernement, et d’en faire un interlocuteur incontournable 

dans les tractations à venir et les organisations qui seront mises en place à la suite des 

élections.  

Tashnak 

 Les extraits qui constituent le troisième échantillon de ce corpus concernent la 

fédération révolutionnaire arménienne. Ils sont de nature hétérogène puisqu’il s’agit d’un 

discours prononcé avant les élections et d’une interview qui s’est déroulée après le scrutin.   

 

§ Le premier extrait présente les caractéristiques formelles du discours politique préparé et 

structuré, tel que nous l’avons étudié dans le premier paragraphe du présent travail. Il est 

construit sur trois axes principaux :  

- La légitimité de l’organisation : l’orateur émaille son allocution de nombreuses références 

aux origines du parti et aux combats passés, qui confèrent une légitimité au mouvement 

présent. Il affirme, par exemple, qu’il représente « le parti le plus ancien de notre beau 

pays ».  Il déclare également :  

« Notre voyage dans la vie politique n’a pas été un pique-nique. Nous sommes un 

peuple qui a combattu, été persécuté et a payé plus d’un million et demi de 

martyrs pour l’être humain dans son ensemble. » 

Le mot martyr revient, d’ailleurs, deux fois en quelques lignes :  il faut « se souvenir des 

martyrs du Liban aux urnes et élire notre projet, le projet de l’État et le changement ». 

- Le rassemblement au-delà de l’électorat traditionnel arménien du parti, avec des appels à 

différentes catégories de population : « Les femmes sont un pilier clé de la société 

libanaise » ; « garantir les droits des travailleurs et des agriculteurs » ; « nous nous tenons 

aux côtés de tout le pays ». Le terme « ensemble » revient 8 fois dans le discours, en 

particulier dans la péroraison finale, sous la forme d’une anaphore. Cette volonté d’union est 

renforcée par l’emploi massif (près de 30 occurrences) du pronom « nous » : « nous 

rejetons », « nous travaillons » … 

- Des promesses électorales sur des dysfonctionnements concrets mais d’intérêt général, ce 

qui montre que l’orateur ne s’adresse pas à un public local mais à un large auditoire éparpillé 

sur tout le territoire : corruption, chômage, problème des réfugiés … 

 

§ Le deuxième extrait présente un format beaucoup plus long, sous la forme d’une interview 

d’Hagop Tarzian, qui a été élu député. Le débat est âpre, l’animateur conteste les 
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affirmations de l’orateur avec une certaine virulence. Confronté à ses questions 

provocatrices, le politicien est contraint de préciser la position de son parti sur des sujets 

sensibles. Ses phrases courtes et hachées montrent qu’il est sur la défensive, ce n’est pas lui 

qui mène la discussion.  

 Face à des critiques sur des actions antérieures, il se voit contraint d’admettre des 

échecs. Il formule ses réponses en employant un vocabulaire à connotation positive, 

(« sûrement personne n’était heureux avec les résultats », « nous devons trouver un remède », 

« nous pouvons accepter la critique constructive » afin de ne pas prononcer de termes 

négatifs (tels que problème, insatisfaction …). 

 Au début de l’interview, nous observons qu’Hagop Tarzian reformule à plusieurs 

reprises les questions de l’animateur, ou se les fait préciser, ce qui suggère qu’il se donne le 

temps de préparer sa réponse. 

 Les allusions ou les questions portant sur les attaches arméniennes du parti sont le fait 

de l’animateur, et le député ne s’attarde pas sur ce sujet.  

§ En mettant en perspective les deux extraits choisis, nous pouvons conclure qu’ils présentent 

une tonalité bien différente : la première allocution est un discours de conquête, 

volontariste, visant à emporter la conviction des électeurs. L’interview post-électorale 

montre un politicien confronté à ses choix passés, qui doit justifier ses réalisations et ses 

alliances.  

 

Conclusion  

 Pour conclure cette analyse, nous observons que la caractéristique commune aux 

discours pré-électoraux consiste en un objectif d’extension de l’audience des partis, qui vise 

à rassembler des électeurs au-delà de leurs sympathisants traditionnels. Dans un paysage 

politique très morcelé, où les clivages raciaux et confessionnels sont prépondérants, il est 

indispensable pour les mouvements de chercher à accroître leur électorat auprès de citoyens 

qui n’appartiennent pas à leur zone d’influence coutumière.  

 Les discours post-électoraux visent à inscrire les partis dans une démarche de 

participation au gouvernement et à leur donner une aura de respectabilité, de compétence et 

de responsabilité pour en faire des acteurs incontournables des politiques à venir.  
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IX- Analyse du discours du Parti Démocratique libanais, du courant 
patriotique libre, du parti Koullouna Watani et du mouvement 
d'Unification arabe  
 

Introduction 

 Cette analyse porte sur un corpus présentant des discours émanant de quatre 

formations politiques, à savoir : 

- Le parti Démocratique libanais ; 

- Le Courant Patriotique Libre ; 

- Koullouna Watani ; 

- Le Courant de l’Unification Arabe. 

L’étude de ces documents nous montrera comment la forme du texte est adaptée au propos et 

à la catégorie de population ciblée afin de renforcer l’impact du message. 

Nous montrerons que deux partis s’appuient sur un argumentaire logique et raisonné, alors 

que les deux autres ciblent les émotions et l’affect de l’auditoire.  

 

Courant démocratique 

 Les documents étudiés dans le présent rapport et concernant le Courant Démocratique 

sont de nature diverse, certains étant antérieurs au scrutin, et d’autres post-électoraux. 

 Le ton des discours montre une volonté d’emporter la conviction par la logique et le 

raisonnement, plutôt que par la persuasion et l’affectif. 

 Ainsi, nous observons que l’orateur, Talal Areslan, répond point par point aux 

questions qui lui sont posées. Il est en effet challengé sur sa politique d’alliance, et il se doit 

de la justifier. Son propos est posé, il évite les envolées lyriques et fait passer l’image d’un 

homme pondéré, attentif à tous et soucieux du bien public.  

 Le discours cherche à établir une relation de confiance avec les électeurs, avec un 

aspect paternaliste, protecteur, qui se traduit par le vocabulaire issu du champ lexical de la 

famille et l’accent mis sur certaines valeurs :  

« Ma dignité passe avant la politique, et par-dessus tout, les positions sont avant tout. 

Ma dignité est avant tout. » 

 La défense et la protection des plus modestes sont explicitées par le mot « droit », qui 

est répété à 9 reprises : 



183 

 

« Je suis un oncle qui réclame le droit des gens. » 

 L’attention de l’orateur se porte ainsi sur « un segment de la population qui a été 

opprimé, méprisé », dans l’objectif de constituer ainsi un pacte, une alliance entre ces 

électeurs supposément oubliés par les autres formations politiques et leur défenseur naturel, 

prédisposé par son ascendance et ses convictions à protéger les plus faibles. 

 La tonalité des discours pré et post-électoraux n’est pas significativement modifiée 

par le scrutin, qui ne constitue pas l’aboutissement du combat politique mais plutôt une étape 

dans un processus de rassemblement des différentes communautés.  

 Si l’orateur s’adresse principalement aux Druzes, qui sont cités à 13 reprises, sa 

volonté d’élargir sa base de sympathisants se manifeste par un appel aux adeptes de toutes 

les confessions (« chrétien, druze, sunnite, chiite, maronite, arménien, romain et 

catholique »). 

 

Courant Patriotique Libre 

 Les déclarations du Courant Patriotique Libre sont constituées d’un unique extrait. Il 

s’agit d’un discours qui s’adresse aux habitants de la montagne et cherche à rassembler les 

électeurs de toutes les confessions. 

 De toute évidence, l’objectif de ce discours est de rassurer et d’affirmer la volonté de 

respecter toutes les communautés. Le terme « peur » est ainsi prononcé à 11 reprises, pour 

être démenti : 

« Vous pouvez avoir votre droit d’avoir peur. Mais vous n’avez pas le droit d’avoir 

peur de nous » 

 Les mots « crainte », « menace » sont également répétés dans cet extrait. Le concept 

de sectarisme est évoqué, pour être immédiatement récusé.  

 L’orateur cible les habitants de la montagne, terme qui revient à 35 reprises. Il cherche 

ainsi à faire naître un sentiment de communauté géographique qui transcenderait les 

différences confessionnelles.  Il dénonce les injustices et les exactions commises (« On vous 

empêche de partir voter », « ils ont violé la loi ») et invite les supposées victimes à s’unir 

pour exprimer leur mécontentement (« Votre vote mérite un voyage »). L’abstention est 

associée à des valeurs négatives (paresse, inaction, capitulation) qui visent à inciter les 

électeurs à voter massivement.  

 La promesse d’un changement est réitérée à six reprises et souligne l’attention portée 

aux problèmes spécifiques de ce territoire.  
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« Nous ferons le changement … » 

« La réalité de la montagne va changer … » 

 Le ton du discours est solennel, un peu emphatique, avec des procédés littéraires 

(parallélisme, répétition, invocation), qui permettent de souligner l’importance du propos : 

 « Notre seul ennemi, le 6 mai, c'est la capitulation (...) c'est la paresse (...) c'est le 

désespoir (...) c'est l'inaction (...) » 

« Votre droit est de craindre le terroriste (…). Votre droit est de craindre l’Israélien …, » 

« Allez, ô notre peuple … » 

Ce discours est donc destiné à convaincre non par le raisonnement mais par la force des 

déclarations qui visent à toucher le cœur, l’affect des auditeurs. 

 

Koullouna Watani 

 L’extrait relatif à la liste Koullouna Watani est la présentation pré-électorale des 

candidats qui se présentent au suffrage sous la bannière de ce rassemblement.  

 Cette formation politique étant de création récente, l’objectif de ces discours est de 

faire connaître ses buts, ses convictions et ses propositions. Ces allocutions doivent faire 

comprendre aux électeurs en quoi ce parti se différencie des autres mouvements. 

 La volonté de convaincre s’exprime à travers l’emploi répété du substantif 

« engagement » ou du verbe « s’engager » qui, à eux deux, sont présents 17 fois dans les 

extraits. Cette répétition martèle la volonté de rompre avec les pratiques anciennes et 

souligne une implication personnelle des candidats.  

 Les sujets évoqués se rapportent à l’économie, aux relations internationales, à la 

sécurité. Ce sont des préoccupations générales, qui concernent l’ensemble des Libanais, et 

non, comme dans les discours précédents, une frange ciblée de l’électorat.  

 Le terme « État » est répété à 31 reprises, ce qui montre la primauté du bien collectif 

sur les ambitions personnelles et souligne le sens du devoir démontré par les candidats.  

 Des procédés linguistiques mettent en valeur la coopération et la communauté 

d’intérêt qui unissent les membres de la liste. Le pronom « nous » est très largement utilisé, 

associé à des répétitions qui soulignent la détermination : 

« Nous voulions un État démocratique (…) Nous voulons un État juste (...) Nous 

voulons un pays capable de (...) Nous voulons un État capable (...) Nous sommes tous 

des patriotes (…) Nous suivrons la même approche. »  
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 Le vocabulaire est soutenu, et la structure syntaxique des phrases est complexe. 

Chaque candidat, une fois qu’il s’est présenté, développe un sujet qui lui tient à cœur, ce qui 

évite les redites, donne du rythme aux discours et diffuse une impression de compétence et 

d’implication de chacun. 

 Ces allocutions s’adressent donc à la population libanaise dans son ensemble mais 

elles ciblent plus particulièrement les électeurs préoccupés par l’avenir du pays, plus que par 

leurs difficultés personnelles. D’ailleurs, les orateurs rejettent le clientélisme et revendiquent 

des pratiques politiques plus vertueuses : 

« Votons pour des personnes nouvelles, compétentes et propres. » 

Ce sont les principes que cette nouvelle formation veut incarner et le message qu’elle cherche 

à transmettre aux électeurs. 

 

Le Courant de l’Unification Arabe 

 La dernière formation politique représentée dans notre corpus adopte dans ses discours 

pré et post-électoraux une attitude très offensive en visant nommément des personnalités qui 

ont occupé des responsabilités au cours des mandatures précédentes. 

 Les allocutions ciblent les électeurs de la montagne et dénoncent une trop faible 

représentation de ce territoire au gouvernement. 

 Le sujet des personnes déplacées fait l’objet d’un long développement dans le discours 

pré-électoral. L’attention portée à cette problématique et à ses répercussions locales est un 

signal envoyé, montrant la connaissance que l’orateur a des problèmes rencontrés sur le 

terrain par ses auditeurs. 

 Le registre des discours est familier, il diffuse une impression de proximité, de 

connivence entre l’intervenant et le public qui est interpellé, pris à témoin : 

« Nous sommes ceux qui veulent vous dire, oh, nous vous le promettons, … » 

« Nous vous parlons de la première chose que nous sommes … » 

 L’orateur se projette parmi les auditeurs et se positionne en porte-parole des électeurs 

quand il apostrophe les dirigeants actuels : 

 « Vous pouvez être sûr que nous vous bannirons de l'équation… » 

« Vous êtes les navires de vol d'électricité, et nous croirons aux navires pour vous chasser 

de l'autorité… » 

 Nous avons ici un discours qui cherche à déconsidérer les autres formations politiques, 

plus qu’à exposer une ligne de conduite. Des exemples concrets sont utilisés pour expliciter 
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les propos, orienter et fédérer les mécontentements.  L’argumentation vise à provoquer une 

réaction émotionnelle dans l’auditoire, plutôt qu’à faire appel à ses capacités d’analyse et de 

raisonnement. 

 

Conclusion 

 Nous observons donc que les orateurs utilisent deux méthodes pour capter l’attention 

et la sympathie de leur auditoire : ou bien ils sollicitent la raison, ou bien ils font appel aux 

sentiments. Le choix du mécanisme retenu dépend du contexte (l’électorat ciblé, la notoriété 

de la formation politique, la situation dans laquelle elle se trouve et l’objectif qu’elle 

poursuit). 

La forme et le fond des textes de ce corpus sont mis au service de l’un ou de l’autre de ces 

procédés.  
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ANALYSE SÉMIOTIQUE  
DES AFFICHES ÉLECTORALES  

ET DES SLOGANS  
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CHAPITRE II : 

Analyse sémiotique des affiches électorales 

et des slogans 
 
 

Nous allons procéder, dans ce qui suit, à une analyse sémiotique des affiches politiques 

diffusées lors de la campagne électorale 2018 et des slogans qui s’y rattachent en nous basant sur 

la démarche sémiologique préconisée par Roland Barthes et en dégageant les différents 

messages : plastiques, iconiques et linguistiques.  

 

I- Analyse sémiotique des affiches électorales des Forces Libanaises (FL) 

 

 
Figure 21 : Affiche politique des FL (campagne électorale 2018)  
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I- Niveau des signes plastiques/figuratifs 

 Sous un format rectangulaire (paysage) et des lettres criardes (très gros plan), les 

affiches politiques des Forces libanaises (FL) cherchent à dramatiser et à émouvoir l'électorat en 

exprimant la nécessité du ''changement'' pour avoir l'adhésion des électeurs. Cependant 

l’absence d'illustrations et de photographies dans les affiches politiques des Forces Libanaises 

donne une impression impersonnelle et froide.  

 Le plan adopté est le plan d'ensemble. La prise de vue frontale ainsi que le très gros 

plan auquel on avait eu recours dans les affiches des Forces Libanaises ont une valeur 

psychologique et émotionnelle pour la mobilisation de la masse.  

 En ce qui concerne la symbolique des couleurs, nous pouvons dire que la couleur rouge 

(dominante chaude) sciemment choisie dans toutes les affiches politiques des FL participe à faire 

émerger les sentiments de colère chez les gens pour qu'ils réclament eux-mêmes notoirement ce 

changement.  

 Du point de vue de la forme, c’est l’organisation des éléments sur la surface de l’image 

ainsi que la composition de l'affiche (lignes de force) qui mettent en relief le slogan qu'ils 

défendent – qui contraste avec sa couleur blanche – qui se démarque par sa couleur rouge qui 

symbolise la fureur, le courroux, l'emportement et l'agitation imposante qu'ils arborent. C'est ce 

qui dramatise la portée du message des FL et donne une lueur de candeur et d'innocence, de 

pureté et de propreté au slogan; d’autant plus que ces couleurs attirent le regard.  

 

II- Niveau des signes iconiques/typographiques  

 La typographie, les caractères, la grande taille en hauteur et en largeur de la police et 

la nature des fontes non seulement facilitent la lecture, mais donnent plus de visibilité, de mise 

en valeur et donc de pouvoir au slogan placé en grande dimension au centre de l'affiche.  Isolé, 

le slogan a une valeur symbolique. Les signes iconiques/typographiques ne jouent pas ici un 

rôle secondaire. Ces derniers ne constituent pas seulement un aspect de la création graphique, 

mais ils sont aussi essentiels dans le support de la communication. Avec les couleurs choisies, 

le logo du parti politique et l'icône du cèdre véhiculent aussi bien les idées, les notions et les 

valeurs du parti politique que les émotions qu'ils souhaitent partager avec leur public-cible.    
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Figure 22 : Affiche politique des FL (campagne électorale 2018)  

 

  Par ailleurs, nous remarquons que le côté pratique dépasse de loin le côté esthétique 

dans les affiches des Forces Libanaises.  

 
 

III - Niveau des signes linguistiques  

Pour fonder leur légitimité, renforcer leur propre pouvoir et inciter le peuple à se rendre 

aux urnes et voter en faveur de leur parti politique, les affiches politiques des Forces Libanaises 

ont été intelligemment construites avec le slogan « Ta voix est devenue nécessaire / ادب راص  . 

Vote FL » auquel s'ajoute une palette de variantes diversifiées en fonction du message visé afin 

de les inciter à bien mener la bataille électorale. L’image et le slogan sont donc en résonnance 

parfaite. Ce dernier n'est pas une légende mais constitue l'essence même du contenu de l'image. 

 Ce qui était le plus attirant dans ces slogans électoraux c'était le haut degré d'empathie 

qu'ils témoignent vis-à-vis des besoins les plus élémentaires des Libanais (solutions aux 

embouteillages, environnement propre, lutte contre la corruption, arrêt du gaspillage, 

recrutement qui se base en priorité sur les compétences et non sur le piston, Sanction des 

corrompus, ...) et plus spécifiquement des ambitions des partisans des Forces Libanaises: 

rassurer ses partisans en leur promettant la souveraineté absolue de l'État ةلیود شم ةلود ادب راص   

pour tirer à boulets rouges sur le Hezbollah et sur les failles flagrantes qui se trouvent, selon 

eux, dans l’État en raison de "la présence d’un mini-État sur le territoire libanais".  
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Figure 23 : Affiche politique des FL (campagne électorale 2018)  

 

Cependant, ce genre de slogan ne plaide pas en faveur de l'unité nationale et des valeurs du 

partage et du dialogue. Les Forces libanaises ne se soucient pas des conflits et des heurts qui 

pourraient s'enchaîner entre les deux partis politiques. Ce slogan nourrit l'aversion et appel au 

repli identitaire au lieu de consolider la nation et de forger une identité nationale commune à 

toutes les communautés libanaises.  

 D'un point de vue linguistique, tous ces slogans édictés par le chef des FL sont 

exprimés sous une forme linguistique extrêmement concise et précise afin de les rendre faciles 

à mémoriser. Placés au centre des affiches politiques, ces slogans viennent comme une 

déduction concluante et déterminante pour les dirigeants des FL qu'ils souhaitent partager 

avec les électeurs. Pour plus de proximité avec les électeurs, le slogan est construit en arabe 

dialectal et non en arabe classique  

 D'un point de vue stylistique et rhétorique, il est évident que leur style impératif 

impersonnel ''il est nécessaire de ...'' du slogan cache des présuppositions qui se défilent 

derrière les arrière-pensées du public-cible qui en a assez de la corruption, de la pollution, du 

piston, etc. Aussi présuppose-t-il qu'aucune initiative n'a été faite pour lutter contre ces 

problèmes majeurs.  

 D'un point de vue phonétique et rythmique, nous remarquons que le jeu de sonorité se 

double avec l'usage de l'harmonie imitative et euphonique ةلیود / ةلود . Ainsi les autres slogans 

sont axés sur leur portée, sur leur visée dissuasive et bâtis sur une rythmique qui facilite la 

mémorisation.
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II - Analyse sémiotique des affiches électorales des Phalanges libanaises 

 
 

 A 

 

  B   C  
Figure 24 : Affiches politiques des Phalanges libanaises (campagne électorale 2018)  
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I- Niveau des signes plastiques/figuratifs 

 Sous des formats (rectangulaire et carré) et avec plus de photographies et d'icônes, les 

affiches politiques des Phalanges libanaises sont plus élaborées au niveau des signes 

plastiques/figuratifs et iconiques que celles des Forces libanaises.  

 Les plans adoptés sont le plan rapproché pour les formats rectangulaires et le plan 

d'ensemble pour les formats carrés. L'usage du plan rapproché permet de manifester la colère 

presque dans toutes les affiches politiques du même format, avec des variantes des personnes 

photographiées (jeune garçon, jeune fille, vieux, etc.). D'autre part, l'usage du plan d'ensemble 

permet de focaliser sur le slogan et sur l'idée à véhiculer. La prise de vue est frontale. Selon 

Barthes, la pose de face « accentue le réalisme [...]. Tout y exprime la pénétration, la gravité, la 

franchise : [on] fixe l’ennemi, l’obstacle, le “problème” » (1957, p.161). 

 La lumière directe flatteuse éclaire et met en valeur les personnages, les slogans et les 

objets en les rendant plus clairs et plus brillants grâce au contraste qu'ils créent. Cette lumière 

est artificielle et se caractérise par sa qualité, sa direction et son intensité qui influence le rendu 

de la lumière qui éclaire ces images politiques. 

 Quant à la symbolique des couleurs choisies dans toutes les affiches des Phalanges 

libanaises, nous pouvons dire que la couleur du bleu foncé (dominante froide) fait tamiser les 

sentiments de colère représentés par le jeune garçon présenté dans un jogging décontracté peu 

conventionnel qui arbore un rictus renfrogné et une grande colère (A). Sa posture symbolise 

l'emportement, la violence mais aussi l'immobilité et l'inactivité. D’autant plus qu'il porte une 

tenue sombre qui reflète sa situation difficile et délicate et qui montre qu'il en a assez de la 

situation politique et socio-économique du pays. Le bleu foncé trouve sa force dans le 

contraste qu'il fait avec le rouge, sa couleur complémentaire, présente dans les drapeaux libanais 

et qui parsème l'arrière-plan du personnage (A). Autrement dit, le contraste entre les couleurs 

de ces derniers et de l'arrière-plan permet bien de manifester l'intention sous-jacente de la 

couleur principale utilisée pour absorber la colère des citoyens qui en ont assez de la situation 

politique et socio-économique libanaise et qui ont besoin de l'aide d'un ''sauveteur'' qui vient 

calmer les nerfs et adoucir les peines. De plus, la composition des affiches politiques met en 

relief le slogan et le revolver en papier symbolisant le pouvoir du vote qu'on assimile à une 

arme de guerre. Il s'agit donc de "jouer" sur l'émotion pour gagner la sympathie et la 

confiance des électeurs.  
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 L’empathie présente dans le discours politique du leader se traduit aussi dans les affiches 

politiques du parti. Le candidat cède sa place au public, lui montrant qu'il n'est pas seulement 

au centre de ses intérêts mais aussi au centre de ses affiches politiques.  

 

II- Niveau des signes iconiques/typographiques  

 Dans les affiches des Phalanges libanaises, la typographie en grande dimension joue un 

rôle primordial.  Elle exerce une fonction d'ancrage (B), une fonction de relais (A) et une 

fonction de redondance (C).  La juxtaposition de l'image et du texte a permis de réduire tout 

effet polysémique divulguant ainsi une acception univoque et claire au message politique 

véhiculé.  

 Les signes iconiques/typographiques orchestrent le visible et le lisible. La police des 

caractères et les fontes ont permis au parti politique de parler haut et fort en se mettant dans la 

peau des citoyens et en exprimant leurs besoins et leurs soucis.  

 Avec un haut niveau d'iconicité, l'image médiatique de ces affiches politiques véhicule 

les valeurs, les représentations, les croyances des Phalanges Libanaises. Comme le discours du 

leader de ce parti politique, les affiches politiques entretiennent un rapport avec le monde réel 

et confirment la présence d'une fracture identitaire et sociale entre les Libanais résultant de 

l'emphase politique. Cette emphase politique se manifeste parfaitement dans la typographie de 

l'affiche politique ci-dessous à cause de l'utilisation de la croix, symbole du christianisme, qui se 

confond avec la lettre arabe "m".  

 
Figure 25 : Affiche politique des Phalanges libanaises (campagne électorale 2018)  
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 Par ailleurs, cette fracture identitaire se trouve accentuée par une autre affiche qui fait 

allusion au Hezbollah et à ses ''armes illégitimes''. Dans l'affiche politique ci-dessous, les 

Phalanges libanaises assimilent le vote à un revolver en papier sur lequel s'inscrivent les détails 

de leur programme électoral. Il s'agit d'une métaphore puissante grâce à laquelle il fait passer 

les concepts-clés et les croyances du parti politique, notamment sa position vis-à-vis de la 

souveraineté du pays et des armes du Hezbollah.  

 

 
Figure 26 : Affiche politique des Phalanges libanaises (campagne électorale 2018)  

 

Cependant, cette métaphore et ce parallélisme ne font qu'augmenter l'aversion et l'inimitié 

entre les deux partis politiques et anéantir toute notion de solidarité, de tolérance et d'échange 

dans un pays tel le Liban. Au lieu de miser sur les ressemblances, cette affiche politique 

augmente les disparités et montre bien que les Phalanges libanaises extirpent leur force de la 

puissance de leur parti politique et non de la puissance d'un État pluriculturel et 

pluriconfessionnel susceptible d'unir toutes les identités nationales libanaises. 
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III - Niveau des signes linguistiques    

 Le slogan politique des Phalanges libanaises "Le pouls de demain" est une formule 

concise et brève qui se réduit à 2 mots. Cependant, le pouvoir de ce slogan tient au plaisir 

esthétique qu'il procure auprès des électeurs.  

 Englobant des procédés de condensation (ellipse, construction nominale) au niveau 

morphosyntaxique, ce slogan comporte un raisonnement qui invite les électeurs à admettre 

implicitement qu'ils seront non seulement vainqueurs mais au comble de leur vitalité, de leur 

bouillonnement, de leur ardeur et de leur entrain après les élections.  

 La personnification dans ce slogan qui compare le parti politique des Phalanges 

libanaises à un ''pouls'' de la patrie qui bat pour elle accroche, annonce et promet à la fois. 

Cette allégorie donne au slogan ce que Jackobson appelait sa fonction poétique. 
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III- Analyse sémiotique des affiches électorales du Hezbollah 

 

 
Figure 27 : Affiche politique du Hezbollah (campagne électorale 2018)  

 

I- Niveau des signes plastiques/figuratifs 

 Sous un format rectangulaire (portrait) et incrustée dans l'icône de l'armée, la photo du 

martyr déterminé et pensif tenue par un jeune se situe au centre de l'affiche politique du 

Hezbollah. Cette affiche politique rend présents les absents et remémore leurs souvenirs. C'est ce 

qui confère aux affiches politiques du Hezbollah un grand pouvoir de persuasion qui émeut 

vivement et profondément ses partisans.  
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 Le plan américain adopté et la prise de vue frontale ont une valeur émotionnelle et 

psychologique puisqu'ils mettent en valeur le martyr muni de son arme, dans toute sa force et 

son intrépidité.  

 Au niveau de l'ancrage vestimentaire du personnage, le décryptage synoptique de 

l'image nous montre la posture conquérante et vindicative du personnage dans son uniforme 

militaire avec sa tenue et sa posture kinésique qui donne un aspect purement professionnel. 

Ainsi, son corps est présent d'une manière avantageuse, avec son regard perçant et sa bonne 

forme athlétique et dynamique. Il est en posture de force, de maitrise et de puissance. Cette 

image communique les messages sous-jacents que le parti politique veut ancrer sur la scène 

médiatico-politique auprès des électeurs en mettent en valeur la cause qu'ils veulent non 

seulement valoriser mais aussi protéger en incitant les gens à y rester fidèle.  

 En ce qui concerne la symbolique des couleurs, nous pouvons dire que la couleur jaune 

(dominante chaude) choisie dans toutes les affiches politiques du Hezbollah est choisie en 

connaissance de cause pour contraster avec le noir aux alentours de la photo du martyr. 

Généralement, le jaune est une couleur vive, attirante, imbibée d'énergie, joviale et stimulante 

qui symbolise la fraternité et le besoin de contact avec autrui. L’image et le slogan "Ma voix 

sera fidèle au sang" sont donc en résonnance parfaite. Ce dernier n'est pas une légende mais 

constitue l'essence même du contenu de l'image. 

 

II- Niveau des signes iconiques/typographiques  

 La typographie, les caractères et la grande taille de la police concourent à donner plus 

de visibilité et de clarté au slogan placé dans le dernier tiers de l'affiche et mis en valeur grâce à 

l'organisation des éléments et à la composition de l'affiche.   

 Par sa disposition, cette composition permet aux électeurs de diviser visuellement 

l'affiche en trois sections bien distinctes : le logo, le texte en noir, l'icône de l'armée libanaise 

qui inclut plusieurs photos enchâssées l'une dans l'autre. Cet enchâssement très symbolique 

récapitule en lui-même mille mots sans en avoir besoin de verbaliser. Ce qui facilite, par la 

suite, l'assimilation et la mémorisation visuelle du contenu matériel et symbolique de l'affiche 

et diminue l'effet éphémère des images.  
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III - Niveau des signes linguistiques  

Le slogan politique du Hezbollah "Ma voix est un signe de fidélité au sang des martyrs" 

est une formule à la fois symbolique et frappante. Constitué d'une phrase à 3 mots, chaque mot 

renferme un peu de l'essence du slogan et de ce qu'il défend. L'omission du verbe le rend facile 

à retenir et lui donne une fonction poétique comme elle met l'accent sur le rythme et le 

parallélisme.  

La personnification dans ce slogan invite les électeurs à voter en assimilant le vote à un 

acte de ''fidélité'' vis-à-vis des martyrs et donc vis-à-vis du ''sang écoulé'' en vue de la 

sauvegarde de la patrie. L'acte du vote devient ainsi un devoir communautaire ultime qui 

permet de rendre hommage à chaque martyr.  

En bref, ce slogan a un grand effet de persuasion et de séduction sur le public puisqu'il 

l'amène à activer des significations implicites qui s'appuient sur un passé commun et sur des 

croyances partagées par la communauté - qu'elles soient exprimées entre les lignes ou posées 

explicitement. 
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IV- Analyse sémiotique des affiches électorales du mouvement Amal  

   

 
Figure 28 : Affiche politique du mouvement Amal (campagne électorale 2018)  

 

I- Niveau des signes plastiques/figuratifs 

 Sous un format rectangulaire (paysage), les affiches politiques du mouvement Amal, 

avec les variantes de leurs textes et de leurs photographies, cherchent toutes à inciter leur public-

cible à voter en faveur de leur parti politique tout en les touchant et tout en les persuadant à la 

fois.  

 Le plan adopté est le plan rapproché. Pour la photo de l'Imam Moussa AL-SADR, la 

prise de vue frontale a une valeur émotionnelle puisqu'elle permet ostensiblement aux 

électeurs de s'insinuer dans l’espace intime du personnage.  Tandis que pour la photo de la 

mosquée et de l'église, la prise de vue est en contre-plongée pour mettre en valeur les deux 

figures emblématiques, la mosquée et l'église qui symbolisent le vivre-ensemble qui constitue 

le carburant fondamental de ce leader présenté comme une "star" ou vedette politique.  

 Cette image politique exprime le rapport qu'entretient le parti politique avec le monde 

socio-politique dans lequel il évolue tout en poursuivant la lignée de l'Imam Al-Sadr présenté 

dans un mode vestimentaire relâché, classique et décontracté, souriant, les yeux pleins d'espoir, 
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adoptant un style qui contraste avec les images généralement sérieuses et austères des hommes 

politiques libanais. Les indices figuratifs portent un message implicite qui invite le lecteur à 

l'interpréter en associant à ces icônes multiconfessionnels une identité et une acception visuelle.  

 Nous remarquons que les affiches politiques du mouvement Amal veillent à respecter 

l'équilibre non seulement dans la mention des icônes des principales communautés 

libanaises, mais aussi dans le choix des couleurs : les couleurs chaudes (jaune, rouge, brun) 

qui contrastent les couleurs froides (bleu ciel) donnent un effet d'équilibre et d'harmonie. On 

s'est bien servi du cadrage de cette affiche politique pour mettre en valeur l'acteur politique et 

les emblèmes dans son cœur, dans une "zone d'affection" de type parental (intimité, amour, 

protection). L’emplacement de ces icônes est symbolique. Au cœur de la photo de l'Imam, ils 

montrent bien la relation d'intimité et la proximité qu'il avait toujours avec ces icônes. Avec les 

différentes couleurs choisies, les différentes icônes, et le logo du mouvement Amal, cette 

affiche politique véhicule à la fois les idées, les représentations, les valeurs et les émotions que 

les dirigeants de ce parti politique ressentent et souhaitent diffuser et partager avec les électeurs.    

 Quant au rapport du texte à l'image, nous remarquons que le texte n'est pas une légende 

mais il constitue l'essence même du contenu de l'image. 

 

 

II- Niveau des signes iconiques/typographiques  

 Les signes iconiques/typographiques jouent ici un rôle essentiel. La variation des tailles 

et des polices des caractères met en valeur le slogan placé dans l'une des lignes de forces de 

l'affiche qui respecte parfaitement les normes de la création graphique. 

 Si, dans les affiches politiques des Phalanges libanaises, on s'adresse uniquement à la 

communauté chrétienne, les affiches politiques du mouvement Amal sont plus tolérantes à la 

présence d'autrui et accueillent ouvertement les autres communautés. D'autre part, la présence 

de ces icônes qui se trouvent au sein de la photo de l'Imam Moussa Al-Sader qui a toujours été 

lui-même initiateur et porteur de ce vivre-ensemble et de la solidarité entre tous les Libanais, 

abstraction de leurs partis politiques et de leurs confessions, est symbolique et donne une 

panoplie de sens. Les icônes de l'église et de la mosquée représentent parfaitement les 

croyances et les idées du parti politique quant à l'ouverture islamo-chrétienne et au vivre-

ensemble dans un pays multiconfessionnel tel le Liban.  
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 D'une manière générale, les affiches politiques du mouvement Amal confirment les 

discours électoraux prononcés pendant la campagne électorale et vont de pair avec leur 

contenu qui appelle à une certaine union identitaire comme il centre plutôt sur les similitudes 

plutôt que sur les disparités. 

 

 

III - Niveau des signes linguistiques  

 Le slogan politique du Mouvement Amal "Ta voix est l'espoir du vivre-ensemble" 

symbolise et résume la vision du parti politique et y insère dans toutes les affiches politiques le 

syntagme "Amal" qui fait double sens : nom du parti et ambition du public en un meilleur 

avenir sur tous les plans (vivre-ensemble, éducation, souveraineté, etc.). Les électeurs sont 

appelés donc à mémoriser non seulement le slogan mais aussi les émotions que ce slogan 

suscite, notamment les sentiments d'admiration et d'efficacité. Cette mémorisation est 

assumée par l'image et ses associations sémantiques et sémiotiques, par la mélodie et par les 

moyens linguistiques et stylistiques.  

 L'omission du verbe rend la phrase constitutive du slogan courte, mais en dit bien long 

sur la stratégie adoptée par le parti qui ne veut pas faire sentir aux électeurs qu'on tient leur vote 

pour acquis.  

 La forme de ce slogan a un caractère imagé. Construit sur une métaphore assimilant 

l'acte du vote à l'espoir du vivre-ensemble, ce slogan traduit une dynamique orientée vers le 

"bien vivre" à partager "ensemble'' avec toutes les composantes de la société libanaise. Aussi 

cherche-t-il à inciter les électeurs à renouveler leurs vœux et leurs engagements et à réitérer leur 

soutien à la vision du parti.  
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V- Analyse sémiotique des affiches électorales du Parti Socialiste Progressiste  

 
 

 
 

Figure 29 : Affiche politique du Parti Socialiste Progressiste (campagne électorale 2018) 
 
I- Niveau des signes plastiques/figuratifs 

 Sous un format rectangulaire (paysage), les affiches politiques du Parti Socialiste 

Progressiste tentent d'émouvoir les électeurs et de s'attirer leur sympathie afin de les inciter à agir 

et à voter en faveur du parti politique en question.   

 Le plan rapproché et la prise de ''vue de trois quarts'' ont une valeur 

symbolique dont le sens et la portée ne sont jamais réellement anodins au regard de l'opinion 

publique vu la position et le statut des acteurs politiques en question.  Selon Roland Barthes 

(1957), la pose de trois quarts, "suggère la tyrannie d’un idéal : le regard se perd noblement 

dans l’avenir, il n’affronte pas, il domine et ensemence un ailleurs pudiquement indéfini. 

Presque tous les trois quarts sont ascensionnels, le visage est levé vers une lumière surnaturelle 
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qui l’aspire, l’élève dans les régions d’une haute humanité, le candidat atteint à l’olympe des 

sentiments élevés, où toute contradiction politique est résolue […]" (p.161).  

 

 Élégamment choisi, le mode vestimentaire de ces acteurs politiques est prégnant et 

adapté au contexte et aux circonstances officielles qui les réunissent.  D'après ce mode 

vestimentaire, nous pouvons relever qu'ils ont une considération ferme pour ce qui est des 

normes et des traditions sur le vêtement. Cette image laisse voir que sur la scène politique 

libanaise, le mode vestimentaire présente les traits d'une forme de traditionalisme de manière 

générale, notamment dans le costume ecclésiastique du patriarche Sfeir. Cependant, le 

conservatisme vestimentaire marqué par la tradition des costumes sombres, de chemise blanche 

et de la cravate sobre est rompu chez le leader du PSP.  

             L’image laisse voir qu'il s'agit d'une cérémonie officielle solennelle. La portée 

plastique, la posture, les gestes, les mimiques, les sourires réciproques affichés, les 

inflexions du corps, les regards qui se croisent, les mouvements de ces personnalités 

politiques et leur mise en lumière nous dévoile beaucoup sur le caractère socio-

communicationnel ou encore sur le message visuel visé dans cette campagne électorale. 

Affichant un large sourire comme si le leader druze veut convier tout le monde à son "bonheur", 

cette image politique constitue un espace de mise en scène théatrale tant au niveau de la 

présentation du corps que de la présentation de soi. L'analyse kinesthésique et la proxémique 

assurent l'essentiel de la communication qui se déroule dans une "zone intime" en situation de 

détente.  Le fait de se montrer affectueux, sociable, affectif, affable, et proche de ses 

sympathisants constitue un atout majeur pour le leader du Parti Socialiste Progressiste présenté 

comme étant un acteur politique proactif, ouvert, extraverti, charismatique, cartésien, 

dynamique, compétent et prometteur.  

 Nous nous apercevons que la photographie est prise, du point de vue du champ, du 

contre-champ et de la profondeur, dans une perspective qui laisse mettre en valeur la position 

et les couleurs des vêtements de ces acteurs politiques.  

 En ce qui concerne la symbolique des couleurs, nous pouvons dire que les couleurs 

rouge et noire (dominante chaude) symbolisent la force, la souveraineté et le pouvoir. 

L'harmonie des couleurs que nous percevons n'est pas anodine. Ces derniers véhiculent des 

codes influents auxquels on incite les électeurs à croire et à adapter. Les couleurs rouge et noire 
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de la cravate rayée du leader du PSP qui s'entrelacent avec les couleurs du costume du 

patriarche Sfeir symbolisent l'inclinaison patriotique vers des valeurs multiculturelles et 

multiconfessionnelles.  

 Du point de vue de la forme, l’organisation des éléments sur la surface de l’image ainsi 

que la composition de l'affiche confirment l'équilibre dans le cadrage divisé en deux parties 

équidistantes, celle allouée au leader druze et celle du patriarche Sfeir. L'équilibre et 

l'harmonie dans la distribution des éléments et dans les couleurs est très symbolique.  

 

 

II- Niveau des signes iconiques/typographiques  

 Les représentations visuelles dans ces affiches politiques cherchent affecter 

profondément les modes de pensée et ensuite, les comportements des électeurs. Les signes 

iconiques/typographiques jouent ici un rôle fondamental dans la transmission du message visé. 

La typographie, les caractères et la grande taille de la police mettent en valeur le slogan. 

D'autant plus que sa position qui prend la place au dernier tiers de l'image le rend plus 

imposant et lui accorde plus de pouvoir.  

 Nous remarquons l'absence d'icônes et de logos dans cette affiche politique du Parti 

Socialiste Progressiste comme si l'on considère que la photographie du leader du parti politique 

comme une figure emblématique suffisante pour faire référence à ce parti politique et à son 

idéologie.   

 Les affiches politiques du Parti Socialiste Progressiste s'adressent à tous les Libanais, 

abstraction de leur communauté. Nous ne trouvons pas d'allusions ''fanatiques'' comme c'était 

le cas dans leur discours pré-électoral du représentant de leur parti politique. Les affiches 

politiques donc contredisent ce qu'ils croient. Ainsi voyons-nous clairement cette forme de 

schizophrénie à la libanaise chez les hommes politiques libanais.  

 

 

III - Niveau des signes linguistiques  

 Bien que le slogan du Parti Socialiste Progressiste « Main dans la main ...Aujourd'hui et 

demain » soit linguistiquement concis, il condense en son sein une suite d'idées politiques et 
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une perspective d'action. Il est construit syntaxiquement et stylistiquement sur un 

parallélisme qui fait appel au sens de l'ouïe qui le rend le plus facile à mémoriser.  

 Bâti sur une présupposition de coopération, de solidarité et de partenariats, ce slogan 

sans prédicats n'est pas arbitraire. Il répond à la demande populaire, à leurs besoins, à leurs 

attentes et à leurs ambitions. Il résume en un peu de mots la tactique et la stratégie de 

persuasion adoptée par le parti politique qui la considère comme une arme d'influence 

politique qui prend en considération le présent et le futur. Ce qu'il cherche de la part de ses 

électeurs, c'est une adhésion. L'électorat est donc appelé par le biais du slogan, à évaluer 

rationnellement tandis que par le biais de l'image, ils s'attachent en priorité à l'émotion et aux 

sentiments qu'ils tentèrent de provoquer chez eux.  
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VI- Analyse sémiotique des affiches électorales du Courant du Futur 
 

 
Figure 30 : Affiche politique du courant du Futur (campagne électorale 2018)  

 

I- Niveau des signes plastiques/figuratifs 

 Collées sur des panneaux métalliques et sous des formats rectangulaires (paysages) 

de grande dimension, les affiches politiques du courant du Futur cherchent à impressionner 

l'électorat par le talisman (kharzé zar'a) et par son "pouvoir protecteur" de la patrie en 

augmentant la charge émotionnelle. Toutefois, l’absence de photographies et d'illustrations 

dans leurs affiches politiques donne une impression floue, impersonnelle et froide.  

 Le choix du plan d'ensemble et la prise de vue frontale s'inscrit dans les rituels de 

proximité pour mobiliser les électeurs.  

 Le choix de la couleur bleue (dominante froide) dans toutes les affiches politiques du 

courant du Futur participe à étaler une ambiance froide (relaxation, sérénité, apaisement, 

évasion, ...) qui ne fait pas l'action mais qui la subit. Cependant, l'absence du spectre des 

couleurs chaudes dans ces affiches électoraux n'est pas bon signe. Psychologiquement, cela 

sous-tend et fait montre d'un manque d'excitation, de stimulation et de dynamisme dans 

cette campagne électorale qui se cache derrière le choix de cette couleur. D'autant plus que 

la ''protection'' prétendue ne pourra pas se faire sans ''action''. Par ailleurs, la couleur blanche 

sobre, propre et claire permet plus de lisibilité au slogan placé au cœur de l'affiche pour le 

valoriser et le mettre en évidence.  
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II- Niveau des signes iconiques/typographiques  

 Les signes iconiques/typographiques jouent ici un rôle primordial et font partie 

essentielle de la création graphique. La typographie et la grande taille de la police facilitent 

la lecture, permettent une meilleure visibilité et mettent en valeur le slogan placé au centre de 

l'affiche.   

 L'icône du talisman véhicule les idées, les valeurs (la stabilité, la souveraineté, la 

justice, l'indépendance, la monnaie, la croissance, la sécurité) du parti politique mais surtout 

les émotions que le candidat souhaite partager avec les électeurs, notamment les sensations 

liées à la protection et à la sécurité assurées par la simple présence de ce parti politique sur le 

territoire libanais.  

 
Figure 31 : Affiches politiques du courant du Futur (campagne électorale 2018)  
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 Néanmoins, nous remarquons qu'il y avait des variantes du slogan avec des indices 

figuratifs qui montrent l'inclinaison politique vers ses partisans uniquement, sans laisser un 

terrain d'entente et de collaboration qui pourrait unir et rassembler au lieu de désunir et 

d'émietter. Le manque de tolérance et les préjugés disloquants vis-à-vis d'autrui 

transparaissent par l'allusion faite au Hezbollah et à ses armes dans l'affiche de grande 

dimension (gros caractères) ci-dessous qui va de pair avec le contenu de son discours électoral 

et qui confirme sa vision politique.  

 

 
Figure 32 : Affiches politiques du courant du Futur (campagne électorale 2018)  

 

 Bien que le slogan principal semble s'adresser à tous les Libanais, abstraction de leur 

communauté, nous ne trouvons pas cela concrétisé dans des icônes symboliques comme 

c'était le cas dans les affiches politiques du Parti Socialiste Progressiste et du Mouvement 

Amal.  

 

III - Niveau des signes linguistiques  

 Le slogan politique du courant du Futur "Nous sommes le talisman (kharzé zar'a) 

protecteur du Liban" n'est pas lié au programme électoral de son candidat. Ce slogan est 

adopté simplement parce qu'il sonne bien et contient un jeu de mots accrocheurs. D'un 
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point de vue linguistique, l'absence des verbes d'actions dans ce slogan électoral donne une 

impression de passivité qui affaiblit sa portée. Le slogan s'assimile à une propagande qui 

vante les mérites de la simple présence de ce parti politique sans contenir la ou les mission(s) 

principale(s) du programme électoral, les challenges, les promesses ou les impulsions d'un 

changement de la situation politique et socio-économique des électeurs, notions qui se 

trouvent, d'une manière générale, dans les slogans électoraux.  

 La métaphore du talisman permet au slogan d'être plus mémorable. Elle assimile le 

candidat à une pierre précieuse qui procure la sécurité, la paix, le soutien et le soulagement 

et cherche à influer sur les électeurs plutôt psychologiquement et émotionnellement que 

rationnellement.  

 

 

Conclusion  

 En définitive, nous pouvons rejoindre l'affirmation de Robert HOFMAN (2010) qui 

souligne que le discours publicitaire politique « se réalise par une communication 

unidirectionnelle de type non-réciproque, d’un émetteur situe sur une position privilégiée, le 

propriétaire de l’information vers un destinataire à rôle passif » (p.258). 

Basée sur une approche sémiologique praxéologique et plastique /iconographique 

/linguistique des affiches électorales et des slogans qui les accompagnent, notre analyse a pu 

montrer que l'image politique est un indicateur de la manipulation politique et du pouvoir 

de l'influence des candidats sur la décision électorale et sur l'acte du vote. Cette 

manipulation politique se base en principe sur l’imaginaire socio-discursif et sur des 

tonalités émotionnelles et persuasives qui correspondent parfaitement aux besoins et aux 

attentes programmés pour une construction précoce des choix ''décisifs'' de l'électorat.  

Les principales fonctions des affiches électorales libanaises étaient les suivantes : 

séduire, attirer, maintenir l'attention, exhorter, orienter, convaincre, persuader, 

structurer et mobiliser les électeurs, surtout les indécis et les hésitants. À la fois simple et 

anodin, le slogan électoral libanais fait vibrer la fibre électorale des électeurs et a un 

impact influent sur les résultats du scrutin. 

 Notre analyse sémiotique des différentes affiches électorales — ainsi que les slogans 

politiques qui s'y rattachent — a confirmé, d'une manière générale, les constatations et les 

résultats de notre analyse des discours pré-électoraux prononcés pendant la campagne 

électorale par les politiciens libanais.  
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Si les leaders des Forces libanaises et du courant du Futur se sont adressés juste à leurs 

partisans pendant la campagne électorale, leurs affiches politiques faisaient de même. Ainsi 

l'analyse du discours pré-électoral a-t-elle confirmé celle des affiches politiques.  

Pour le Hezbollah, son discours pré-électoral s'adressait à tous les Libanais mais ses affiches 

politiques diffusées pendant la campagne électorale ne faisaient pas écho avec sa visée et ne 

confirment pas le discours émis.  

Pour le mouvement Amal, le verbal et le visuel se rejoignaient parfaitement. Les résultats de 

l'analyse des affiches politiques ont confirmé celles du discours pré-électoral qui tolérait la 

présence d'autrui et qui concrétisait cette tolérance dans ses affiches politiques.  

Toutefois, le discours verbal du Parti socialiste progressiste qui ne s'adressait pas à tous les 

Libanais a montré le contraire dans ses affiches politiques qui se sont avérés chargés 

d'ouverture et d'opiniâtreté envers les autres composantes de la société libanaise. 
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5 - SYNTHÈSE GÉNÉRALE  
 
 L'identité nationale est devenue de nos jours l'inexorable cri de ralliement des débats 

actuels sur les rapports entre la production et la consommation de la culture et la constitution 

des nations. Existe-il une culture identitaire nationale intégrale, intégrante et intégrée dans 

un pays multiconfessionnel, plurilingue et pluriculturel tel le Liban ? Quelle(s) identité(s) 

transparaî(ssen)-t-il(s) à travers l’attitude politique verbale et visuelle ? Autrement dit, 

les valeurs identitaires nationales faisaient-elles partie des cultures et des attitudes morales, 

éthiques et politiques des différentes communautés libanaises ? Telles ont été les questions 

auxquelles nous avons cherché à répondre dans cette recherche à travers une étude théorique 

du discours politique en général et une autre pratique à partir de l’analyse de quelques 

principaux discours, publicités ou slogans politiques. 

 Le cadre théorique et conceptuel de notre étude s'est articulé autour de trois 

chapitres. Le premier chapitre nous a permis de couvrir les différentes notions relatives à la 

construction de l'identité nationale. Nous y avons examiné cette construction sous 

différentes dimensions : sociale, culturelle et stratégique.  

Nous avons caractérisé, dans le deuxième chapitre, le discours politique oral et détaillé ses 

spécificités et ses enjeux. Ce chapitre nous a facilité le décodage du langage politique des 

leaders grâce à des cadres de référence linguistiques, pragmatiques, rhétoriques et 

communicationnels.  Nous nous y sommes intéressés aussi à la façon dont les discours 

deviennent un indicateur des identités.  

Dans le troisième chapitre, nous avons explicité les préceptes de l’approche sémiologique et 

analysé les rapports entre l'iconographie, la linguistique et le visuel en communication 

politique. Nous y avons également étudié les caractéristiques et les enjeux des affiches et 

des slogans politiques qui les composent pour voir leur effet sur les intentions du vote et 

l’agir politique.  

 Le recueil de notre corpus — visuel et verbal — a été réalisé dans la Phase I de notre 

projet, durant la première année. Nouveau en quantité et en qualité, notre corpus a nécessité 

de notre part une analyse bien particulière, tant au niveau microscopique que 

macroscopique. Appliquée sur ce corpus, l'analyse statistique lexicométrique que nous 
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avons menés est la première de son genre vu le volume important des discours et des termes 

considérés et analysés.  

 Pour analyser les discours des politiciens libanais (campagne électorale 2018), nous 

avons étudié l’effet des variables (diatopiques, diachronique, diaphasiques) sur 

l’orientation identitaire du discours médiatique des politiciens libanais. L'analyse 

linguistique, sociolinguistique et sémiotique des messages politiques que nous avons menés 

nous a permis de décrire et d'analyser les différentes identités politiques et sociales prônées 

par les politiciens libanais ainsi que leurs discours et stratégies identitaires.  

 

 Les résultats de l'analyse de notre corpus nous ont permis de répondre à notre 

problématique, de valider nos hypothèses de départ et de prouver qu'il n'existe pas une 

identité nationale commune qui réunit tous les Libanais mais plutôt plusieurs sous-identités 

qui pivotent chacune autour d'un parti politique et de sa propre culture. 

 

 A- ANALYSE DE DISCOURS DES POLITICIENS LIBANAIS 

a - NIVEAU LINGUISTIQUE 

 L'étude de notre corpus nous a bien montré que le discours électoral était caractérisé 

pleinement par l’assertion, la certitude et la modalisation qui y étaient des constantes.  

 Dans notre recherche, nous avons abordé les modalités d’un point de vue linguistique 

énonciatif, comprenant des caractérisations en termes d’attitude ou d’opinion de 

l’énonciateur (prise en charge énonciative). Nombreux linguistes ont traité le sujet des 

modalités dans la linguistique énonciative, entre autres, Bally (1932), Jakobson (1963), 

Meunier (1974), Benveniste (1966), Pottier, (1992), Culioli (1984), Nolke (1989), Laurendeau 

(2004) et Charaudeau (1992). Pour Culioli (1980), la notion de « prise en charge » implique 

une croyance dans ce qu’on croit (être vrai). De son côté, Charolles (1987) utilise ce terme 

pour       « la désignation d’une source, l’indication d’une activité de prise en charge et 

l’explication d’une modalité » (ALRAHBI, 2010).  

 Les structures emphatiques des politiciens libanais visaient à produire un discours 

d’influence grâce à des procédés discursifs et argumentatifs et caractérisaient les discours 

des politiciens libanais pendant la campagne électorale. Ces structures étaient fort ancrées 

dans la situation d’énonciation et riches en procédés de modalisation, en embrayeurs et en 

indices personnels et spatio-temporels. Elles étaient appelées par les instances du je-ici-

maintenant et enchaînés par-delà la concaténation inter-phrastique des énoncés. Par 
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exemple, les pronoms personnels qui désignent le locuteur occupaient une place 

prépondérante et jouaient un rôle primordial et symbolique. Utilisant majoritairement du '' 

nous '' dans leur discours, ces leaders politiques mettaient en avant la collectivité, dans toute 

sa puissance et sa vitalité. Ainsi les indices déictiques leur permettaient-ils d'avoir plus de 

proximité psychoaffective avec leurs allocutaires.  Cependant, quelques mois après les 

élections, cet ancrage et cette proximité se réduisaient graduellement.  

 
Fondés sur l’affect et sur les dimensions oratoire et technique, chaque mot prononcé 

des leaders politiques libanais jouait le rôle d’un aiment qui magnétisait les allocutaires. La 

grande majorité des politiciens s’adressaient à leur électorat uniquement et n’essayaient pas 

de convaincre le camp adverse. Au contraire, ils jouaient sur la diabolisation de leurs 

adversaires, ciblant juste leurs partisans sans rattachement identitaire à une même 

communauté politique : la nation. Les notions de solidarité, de coopération, d’échange, de 

tolérance, de citoyenneté multiculturelle et de partage de biens sociaux n’existent pas dans 

leurs propos. Au contraire, nous avons remarqué une mise en place d’une relation de 

distanciation vis-à-vis du reste des autres communautés libanaises plutôt que de proximité.  

 

 D'un point de vue syntaxique, nous avons remarqué que les leaders politiques 

privilégiaient les tournures discursives simples ; notamment celles énoncées avec des 

connecteurs logiques marquant l'addition, la conséquence, et la cause pour maintenir une 

progression thématique dynamique, une cohérence et une cohésion discursives. Les 

discours se caractérisaient par une alternance égale de discours énonciatifs et argumentatifs.  

Néanmoins, d'après les statistiques lexicométriques de notre corpus, nous avons remarqué 

qu'il existe un grand décalage entre les occurrences des univers de référence qui montraient 

bien que les enjeux et les desseins ont changé quelques mois après les élections.  

 Nous avons pu démontrer également que les stratégies et les procédés discursifs 

concouraient pour la grande majorité des leaders des politiciens libanais (Forces libanaises, 

Phalanges libanaises, Parti Socialiste Progressiste, etc.) à une désunion identitaire comme ils 

veillaient surtout sur le renforcement et sur le développement de leurs propres identités au 

détriment d'une identité nationale susceptible d'unir et de rassembler tous les Libanais. Basé 

sur l’exhortation et la dissuasion, le discours politique oral a permis de faire adhérer les 

destinataires aux différents choix politiques qui leur ont été proposés. Le pouvoir des 
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politiciens reposait en grande partie sur la cohérence de l’image qu’ils construisent, sur leur 

charisme et sur leur performance communicationnelle (narration, dramatisation, etc.).  

Si les leaders du Hezbollah et du mouvement Amal veillaient à tolérer plus la présence 

d'autrui dans leurs discours pré-électoraux dans l'intention d'impliquer les différentes 

composantes de la société libanaise et à former une éventuelle unicité identitaire commune à 

plusieurs communautés libanaises qui respectaient et accueillaient les différences, nous ne 

trouvions pas cela présent et traduit réellement sur le terrain.  

En outre, pour le mouvement Amal, l’enthousiasme manifesté diminue quelques mois après 

les élections et se trouve remplacé par des joutes verbales et des querelles interminables, ce 

qui a dû effriter sans doute toute tentative ou initiative de cohésion identitaire. Alors que 

pour le Hezbollah, les belles promesses s'éclipsent après les élections et le discours national se 

trouve remplacé par un discours régional laissant de côté les besoins et les attentes les plus 

élémentaires des électeurs.     

 Également, les résultats de notre analyse macroscopique nous ont montré que les 

leaders des partis politiques : courant du Futur, mouvement Azm, Courant patriotique libre, 

Marada, Parti Démocratique Libanais, Tashnak, Koullouna Watani focalisaient surtout, dans 

leurs discours pré-électoraux, sur leurs partisans sans se rattacher à une appartenance 

identitaire nationale susceptible d'unir tous les Libanais. Les leaders des partis politiques 

susmentionnés cherchaient surtout à rassembler l'auditoire autour de leur figure emblématique 

''incontournable'', et non autour d'une valeur nationale commune.  

 Toutefois, nous avons remarqué que le parti Social Nationaliste Syrien et le 

Mouvement d'Unification Arabe se sont plus intéressé, dans leur discours pré-électoral, à tous 

les Libanais sans catégorisation et sans laisser des traces perceptibles de sectarisme, 

d'intolérance et fanatisme politique — concourant vers une désunion identitaire qui ne fait 

que ronger les nations à l'intérieur. À titre d'exemple, le discours du président du parti Social 

nationaliste syrien centrait sur les accusations de sectarisme et d’intolérance pour mieux 

les réfuter et pour faire l'éloge d'un parti responsable et citoyen, animé par le sens du bien 

public.  

D'autre part, le discours pré-électoral du leader du Courant de l’Unification Arabe cherchait 

surtout à déconsidérer les autres formations politiques, plutôt qu’à exposer une ligne de 

conduite.  
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 Par ailleurs, il convient de noter que notre analyse macroscopique a été intéressante à 

plus d'un titre. Tout d'abord, ses résultats nous ont permis de valider nos hypothèses en les 

confirmant pour la grande majorité d'entre elles et en les infirmant pour une petite minorité. 

En outre, elle nous a révélé d'autres techniques et stratégies discursives persuasives 

auxquelles avaient eu recours plusieurs politiciens libanais dans leur campagne pré-électorale 

non seulement pour persuader leurs partisans mais pour avoir aussi une envergure nationale 

et accroître leur notoriété à l’étranger. Par exemple, pour persuader l'auditoire, certains 

politiciens avaient eu recours à un registre linguistique et prosodique très consensuel, très 

vivant et très spontané aussi bien dans la forme que dans le fond pour revêtir à leurs propos la 

forme de harangues, destinées à stimuler, à exciter et à enthousiasmer la foule. En recourant à 

une syntaxe plus élaborée, des phrases longues et complexes et un vocabulaire recherché, ils 

visaient à établir un sentiment de confiance et à donner une impression de compétence et de 

responsabilité.  

- Un deuxième exemple sémantico-lexical, celui d'amalgame de religion et de politique 

avec un vocabulaire simple, des phrases courtes, saccadées et émaillées de locutions 

religieuses (« Si Dieu le veut », « Que Dieu les bénisse » …) comme outil astucieux pour 

convaincre les électeurs potentiels sensibles à ce registre langagier en particulier.  

- Un autre exemple stylistique, celui de l'antithèse jouant sur les contrastes pour mettre en 

valeur les idées gagnantes. Face à des critiques sur des actions antérieures, plusieurs 

politiciens se voyaient vainqueurs en admettant les échecs au lieu de se voiler la face. Ils 

formulèrent leurs réponses en usant un vocabulaire à connotation positive, (« sûrement 

personne n’était heureux avec les résultats », « nous devons trouver un remède », etc. au lieu 

prononcer de termes à charge négative (tels que problème, insatisfaction, etc.) et flotter dans 

la négativité !  

 Par ailleurs, le choix du dialecte dans le discours des politiciens libanais n'était pas 

fortuit. Si l'alternance codique était une caractéristique commune de tous les discours, nous 

avons remarqué la dominance de l'arabe dialectal chez certains acteurs politiques alors que 

chez d'autres dominait l'arabe classique ou littéraire. Pour avoir plus de proximité avec ses 

allocutaires, le leader des Forces libanaises utilisait majoritairement l’arabe dialectal afin 

d’attirer l’attention de ses allocutaires et de susciter leurs intérêts. Cependant, la distanciation 

s'est revenue après les élections, avec une utilisation quasi-totale de l’arabe classique.  
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Pour être plus proche de l'électorat, le toucher et le fidéliser, Sami El-GEMAYEL optait pour 

l'utilisation quasi-totale de l'arabe dialectal pour nouer avec l'auditoire une relation forte 

basée sur les stratégies de communication de proximité. 

Néanmoins, le leader du parti socialiste progressiste utilisait majoritairement l'arabe 

classique ou littéraire tandis qu'il insère astucieusement, de temps à autre, l'arabe dialectal 

pour expliquer, donner des exemples, poser des questions, donner son avis ou commenter ses 

énoncés.  

Toutefois, dans l'idéologie pragmatico-linguistique du leader du Hezbollah existent deux 

variétés d’arabe : l'arabe classique ou littéraire et l'arabe dialectal qui s'entrelacent à 

l'intérieur d'un même discours ou parfois d’une même phrase pour expliquer, donner des 

exemples, poser des questions, donner son avis, rapporter des paroles, enchaîner son discours 

ou commenter ses propos. Mais, quand il cherche à abolir toute hiérarchie avec son auditoire, 

Hassan NASRALLAH privilégie l'utilisation de l'arabe dialectal.  

Par ailleurs, nous avons remarqué que le président Nabih BERRY a préféré l'usage quasi-

exclusif de l'arabe classique ou littéraire dans son discours pré-électoral ; les quelques 

énoncées en arabe dialectal ont été utilisés juste commenter ses propos ou faire des critiques 

sarcastiques.  

 

 

b - NIVEAU PRAGMATIQUE  

Parmi les techniques pragmatico-linguistiques utilisées par ces leaders politiques 

pendant la campagne électorale, la technique d’influence, d’empathie et de manipulation 

étaient des procédés stratégiques, des ressources essentielles et des armes insinuantes pour 

convaincre et persuader l'auditoire. Les connecteurs logiques témoignaient de l’orientation 

argumentative du discours et du cheminement que ces leaders souhaitaient faire suivre aux 

allocutaires.  

Mais, après les élections, le discours politique s'est complexifié et l’expression a 

perdu de sa spontanéité. Le registre est devenu littéraire, trop littéraire et s'est trouvé régi 

par un haut niveau de sophistication et de formalité. Pour convaincre et persuader ses 

allocutaires de la véracité de leurs propos, la grande majorité des leaders politiques avaient eu 

recours aux genres démonstratif et judiciaire. Leur discours suivait généralement un plan 

qui comportait trois grandes parties : l’exorde pour attirer l’attention et la bienveillance de 

leurs allocutaires (recours à l’ethos), la narration et la confirmation où ils exposent leurs 



219 

 

arguments et anticipent leurs contre-arguments, et finalement, la péroraison qui synthétise 

leurs propos et qui appelle aux sentiments des allocutaires (recours au pathos).  

 
 

c - NIVEAU STYLISTIQUE   

 Les figures rhétoriques n'étaient pas un « ornement » dans le discours des politiciens 

libanais, mais constituaient une composante fondamentale des techniques de persuasion que 

les leaders des partis politiques utilisaient considérablement pendant la campagne électorale 

(2018).  

 L’humour se trouvait amplifié tantôt par des énumérations, des accumulations, des 

gradations, des anaphores, des épiphores et des emphases tantôt par des hyperboles, des 

polyptotes, des oxymores et des auxèses qui portaient un accent excessif et théâtral. 

L’euphémisme, l’ironie, le sarcasme, la moquerie et la dérision étaient des terrains fertiles 

pour les leaders des partis politiques pour critiquer, ridiculiser et caricaturier leurs détracteurs 

et surtout pour se démarquer de leurs concurrents. L'usage des métaphores, des métonymies, 

des synecdoques et des personnifications n’était pas du tout anodin. Les leaders politiques 

utilisaient à bon escient la rhétorique et les procédés stylistiques comme des tremplins 

émotionnels et savait intelligemment jongler entre les trois instruments de la persuasion 

décrits par Aristote : le pathos (les émotions), l'ethos (la crédibilité) et le logos (la logique) 

d'une manière éloquente et persuasive. Ainsi, les politiciens libanais ne tentaient-ils pas de 

convaincre leur électorat par le contenu de leurs programmes mais par la façon dont ils en 

parlaient. Il n'est pas question de sincérité et spontanéité, mais, de stratégie communicative 

insidieuse et machiavélique qui se répète d’un politicien à un autre, chacun à sa façon. 

   

 En bref, l’usage effréné des figures d'amplification dans le discours persuasif 

manipulateur a entraîné des fractures et des failles identitaires et sociales qui vont à 

l'encontre de la culture de l'union et la cohésion identitaires qui président à la construction 

de l'identité nationale.  

 

 En somme, les discours de tous les politiciens libanais n'étaient que volatils 

puisqu'ils filaient et s'esquivaient quelques mois après les élections pour laisser place aux 

aux bouderies politiques qui s'échafaudent interminablement.  
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B - ANALYSE SÉMIOTIQUE D’AFFICHES ET DE SLOGANS   

 D'autre part, notre analyse sémiotique des affiches électorales et des slogans qui 

s'y rattachent nous a permis de prouver que l'image médiatique identitaire des politiciens 

libanais n'était qu'une réduction du réel. Elle vibrait au même diapason que les croyances, les 

valeurs, les symboles et les représentations véhiculées à travers les discours de chaque parti 

politique libanais en question.  

En nous basant sur la démarche sémiologique préconisée par Roland Barthes et en 

dégageant les différents messages : plastiques, iconiques et linguistiques, notre analyse a pu 

montrer que l'image politique était un indicateur de la manipulation politique et du pouvoir 

de l'influence des candidats sur la décision électorale.  

 

 Nous pouvons dire que notre analyse sémiotique des différentes affiches électorales a 

confirmé, d'une manière générale, les constatations et les résultats de notre analyse des 

discours pré-électoraux prononcés pendant la campagne électorale par les politiciens 

libanais. Le jeu complexe d'interaction entre les images et les discours politiques montrait la 

superposition entre les intentions. Autrement dit, notre analyse macroscopique a confirmé 

quasi-totalement notre analyse microscopique.  

Si les leaders des Forces libanaises et du courant du Futur se sont adressés juste à leurs 

partisans pendant la campagne électorale, leurs affiches politiques faisaient de même. Ainsi 

l'analyse du discours pré-électoral des FL avait-t-elle confirmé celle des images politiques.  

- Pour le Hezbollah, son discours pré-électoral s'est adressé à tous les Libanais mais ses 

affiches politiques diffusées pendant la campagne électorale ne faisaient pas écho avec sa 

visée et ne confirmaient pas cela.  

- Pour le mouvement Amal, le verbal et le visuel se rejoignaient parfaitement. Les résultats 

de l'analyse des affiches politiques confirmaient celles du discours pré-électoral qui tolérait la 

présence d'autrui et la concrétisait dans ses affiches politiques.  

Cependant, le verbal du Parti socialiste progressiste qui ne s'adressait pas à tous les Libanais 

a montré le contraire dans ses affiches politiques avec plus d'ouverture et d'opiniâtreté envers 

les autres composantes de la société libanaise.  

  

 

En définitive, cette étude nous a révélé l'existence d'une crise identitaire profonde 

qui traverse le Liban avec tous ses symptômes et ses aspects, cette crise qui empêche les 
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Libanais d'avoir une identité nationale qui leur est propre. L'identité nationale du Liban est en 

danger. Les signes et les perceptions de la peur de ce danger, qui menace le pays, sont 

récurrentes dans l'expression des politiciens libanais qui tentaient de mener une "défense du 

communautarisme'' au lieu d'une ''défense de l'identité nationale''. Les hommes politiques 

libanais, qui ne semblent pas conscients, alimentent continûment cet enfermement et cette 

crispation identitaire et ce désir de domination afin de marginaliser autrui et de le rendre 

invisible, dissimulant ainsi un malaise, une tension identitaire face à la diversité historique, 

géographique, culturelle et religieuse qui a toujours caractérisé le Liban. Ils forment donc leur 

image, chacun pour sa part, des communautés desquelles ils sont issus, sans pour autant 

s'attacher à une appartenance identitaire nationale. Leur vision de l'altérité et leur travail 

de construction, de restructuration et de préservation de l'identité religieuse et culturelle 

sont feints et déformés puisqu'ils sont basés inlassablement sur les disparités discriminatoires, 

sur les rejets, sur les violences, et sur les préjugés qui stigmatisent autrui plutôt que sur les 

affinités, pilier central pour la construction du vivre ensemble dans les pays multiculturels. 

Néanmoins, la résolution réussie d'une crise identitaire dépend d'une identité nationale qui 

unit, qui rassemble, qui rapproche et qui garantit la visibilité de toutes les communautés 

libanaises dans cette identité nationale.  

 

 Pour neutraliser le repli identitaire — qui règne au Liban — dont parlait Amin 

MAALOUF dans les Identités meurtrières, il est important de prévoir des planifications 

identitaires stratégiques pour les partis politiques afin de trouver une identité commune et 

un terrain d'entente susceptible d'unir, d'unifier, de réunir et de coaliser les différentes franges 

composites de la société libanaise. Pour réussir dans un tel environnement, Caspar F. van den 

Berg (2013) souligne que "les partis doivent faire preuve de concentration et de 

détermination et disposer de capacités institutionnelles d’adaptation. Il est crucial pour un 

parti politique, notamment pour l’organisation du parti, d’avoir une idée ou une vision 

commune de sa nature, de ses objectifs et des actions à mettre en œuvre pour les atteindre'' 

(p.13).  

 

 Néanmoins, l'adhésion des différents partis politiques est indispensable à la réussite 

de ce processus de planification identitaire stratégique et donc à l'adhésion de tous les 

Libanais. Il incombe donc aux dirigeants des partis politiques d’aiguiser la conscience 

dogmatique au sein d’une coexistence pluraliste constituée de diverses communautés et de 

guider efficacement les partis politiques à accueillir et à impliquer d'une manière consciente, 
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opérationnelle et cohérente leurs homologues dans tous les domaines pour se renforcer 

mutuellement et augmenter la confiance et l'homogénéité entre les différentes composantes 

de la société libanaise. 

 

 Toutefois, cela exige non seulement de bonnes intentions et de bonnes volontés mais 

plutôt un vrai engagement et une foi profonde dans la valeur ajoute d'une identité nationale 

impartiale et inclusive commune à tous les Libanais qui transcende tous les clivages 

communautaires. Certes, tous les partis politiques seront concernés et devront être impliqués, 

ensemble, pour amorcer ce changement vers un rassemblement national car, comme le 

précise Anne-Marie THIESSE (1999), la nation et l’identité nationale exigent que les citoyens 

se sentent, d’une certaine manière, liés au groupe national dans son ensemble. C'est le rêve 

d'ailleurs, ''en théorie'', de la plupart des partis politiques libanais, mais en vrai de tous les 

citoyens libanais. ! 
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